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Marseille - Les Aygalades, écuries du comte de Castellane
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Marseille, résidence Le Mermoz
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Préambule

Protection du patrimoine architectural, urbain et paysager

Pour connaître les protec�Ÿ ons édictées par le présent PLUi au �Ÿ tre de l'ar�Ÿ cle 
L.151.19 du Code de l'urbanisme, il faut se référer :

�  ̀  au Volet Patrimonial, un document unique annexé au Règlement du PLUi 
du territoire Marseille Provence qui comprend quatre volumes :

   -  un volume "Disposi�Ÿ ons communes" (N.1) qui regroupe une présenta�Ÿ on 
générale, les disposi�Ÿ ons communes qui déÞ nissent les prescrip�Ÿ ons et/
ou les recommanda�Ÿ ons générales applicables à chacune des catégories de 
patrimoine, un lexique, les sources et la liste des éléments et ensembles 
protégés au �Ÿ tre de l'ar�Ÿ cle L.151-19 ;

   -  trois volumes "Disposi�Ÿ ons spéciÞ ques par communes" qui correspondent 
aux trois bassins de vie du territoire de Marseille Provence, N.2 Bassin 
Ouest, N.3 Bassin Centre et N.4 Bassin Est, et déÞ nissent, commune par 
commune, sous forme de Þ ches, des prescrip�Ÿ ons spéciÞ ques et/ou des 
recommanda�Ÿ ons complémentaires pour certains éléments et ensembles 
remarquables protégés ;

�  ̀  au Règlement graphique (planche graphique A) qui localise les éléments et 
ensembles protégés ; 

�  ̀  au Rapport de présenta�Ÿ on du PLUi qui jus�Ÿ Þ e de la protec�Ÿ on des éléments 
et ensembles bâ�Ÿ s protégés. 

Avertissement sur les Þ ches

Seule la rubrique Prescrip�Ÿ ons a une valeur réglementaire. Les blocs 
Historique, Descrip�Ÿ on de l'ensemble bâ�Ÿ  et Jus�Ÿ Þ ca�Ÿ on de la préserva�Ÿ on 
sont dépourvus de caractère contraignant et réglementaire.

Les prescrip�Ÿ ons sont applicables pour autant que les descrip�Ÿ ons 
correspondent bien à la réalité des lieux. 
Les Þ ches aident également à localiser les ensembles et éléments bâ�Ÿ s 
protégés au �Ÿ tre de l'ar�Ÿ cle L.151.19. Pour connaître la parcelle ou l'unité 
foncière concernée, il faut se reporter au Règlement graphique.

Le PLUi n'intègre pas une Þ che pour toutes les "Axes urbains remarquables" 
et pour tous les "Éléments bâ�Ÿ s remarquables" protégés au �Ÿ tre de l'ar�Ÿ cle 
L.151.19. Pour les axes et les éléments bâ�Ÿ s qui ne font pas l'objet d'une Þ che, 
il faut se reporter à la liste des éléments et ensembles bâ�Ÿ s protégés au �Ÿ tre du 
L.151.19 (volume N.1) et se référer aux disposi�Ÿ ons communes de la catégorie 
de patrimoine à laquelle ils appar�Ÿ ennent. 
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Dispositions 
spéci�  ques 

par communes

Marseille - Saint-Barnabé, vestige de la bastide La Blancarde
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ALLAUCH

Tour du château © Dans le collimateur
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Code et n¡ de la planche ALH-EG1 - n°C-17

Nom Église Saint-Laurent de La Bourdonnière

Type Patrimoine religieux / Architecture vo�Ÿ ve

Adresse 495, avenue Leï Rima - Le Logis neuf 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Les premières pierres de l'église paroissiale du Logis Neuf furent 
posées solennellement en 1847. Monseigneur de Mazenod bénit le 
sanctuaire en 1850.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : église de style néo-classique, à nef unique et 5 travées, ß anquée d'un campanile 
rythmé par des corniches et des chaînes harpées, cantonné de contreforts chanfreinés et couronné 
d'un dôme / Façade plane, seulement animée par la table�© e placée au-dessus du linteau du portail, 
une niche vo�Ÿ ve en arc plein cintre surmontée d'un fronton cintré, et un grand fronton brisé / Maté-
riaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux pentes ; tuile ronde.

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce est très sobre mais présente un grand intérêt architectural. 
Le campanile est remarquable.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver sa 
composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor. 

Code et n¡ de la planche ALH-EB1 - n°C-31

Nom Château de La Thorame

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 760, route des Quatre Saisons - Saint-Peyre

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Le château de La Thorame fut édiÞ é au XVIIIe siècle au sommet d'une 
bu�© e à l'emplacement de l'église Saint-Pierre de Ville Vieille qui servit 
provisoirement d'église paroissiale de 1500 à 1568 avant l'a�© ribu�Ÿ on 
des fonts ba�Ÿ smaux à la chapelle privée des seigneurs-chanoines 
(sur lequelle l'église Saint-Sébas�Ÿ en fut édiÞ ée un demi siècle après).

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire composé d'un corps central encadré de deux ailes étroites / 
Façades antérieure et postérieure ordonnancées, lisses et nues - façade antérieure à 6 travées, 
précédée d'un perron, terminée par un fronton brisé / Matériaux : appareil de moellon, pierre de 
taille, enduit / Ornements : corniches intermédiaires / Couverture : toit principal à deux pans, toits 
latéraux à une pente, demi-croupes ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+3.

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce a conservé sa qualité architecturale et son intérêt historique.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver 
sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor.

© ashitaka13400
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Code et n¡ de la planche ALH-EM1 - n°C-10

Nom Château de Ners dit "château de la reine Jeanne"

Type Patrimoine militaire

Adresse D908 - Vallon de Pichauris

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Le château fort de Ners, connu aussi sous le nom de «Castèu-Vièi» 
(château vieux en provençal), fut bâ�Ÿ  entre le début du XIIe siècle et 
le XIIIe siècle sur une bu�© e contournée par le ruisseau du Jarret, par 
Raimond Ier, évêque de Marseille, pour surveiller l’entrée du territoire 
d’Allauch et faire appliquer des droits de péage. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : ves�Ÿ ges d'une double muraille d'enceinte longue d'environ cinquante mètres 
sur laquelle s’adossaient de nombreuses habita�Ÿ ons et qui reliait deux tours (ar�Ÿ culés à ce 
mur, trois murs de 4 à 5 mètres de hauteur seraient des ves�Ÿ ges de l’église Saint-É�Ÿ enne de 
Ners) /Matériaux : appareil de moellon et appareil en blocaille. 

JustiÞ cation de la prŽservation
À la Þ n du XIXe siècle, le château présentait encore deux puis-
santes tours carrées qui défendaient les angles nord-est et sud-
ouest. Malgré un état de ruine avancé, l'intérêt historique et la 
valeur architecturale de l'ouvrage sont conservés. �}

Prescriptions spŽciÞ ques
Seuls sont autorisés des aménagements perme�© ant la mise en valeur des ves�Ÿ ges de 
l'ouvrage.

© Fr. Latreille

Code et n¡ de la planche ALH-EM2 et ALH-EM3 - n°C-24

Nom Ves�Ÿ ges du château des chanoines de La Major : porte et tour

Type Patrimoine militaire

Adresse Montée Notre-Dame du Château

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Les vicomtes de Marseille cédèrent leur place forte d'Allauch au 
chapitre de la cathédrale de La Major de Marseille en 1122. Les cha-
noines - seigneurs spirituels et temporels des terres du village jusqu'à la 
Révolu�Ÿ on -, Þ rent édiÞ er un nouveau château sur le mont Rodinaccus 
entre 1141 et 1148, plus robuste, plus sûr et doté d'une chapelle.

Description des ouvrages
�X Porte de la première enceinte, carrée, présentant une arche en arc plein cintre, creusée d'une 
niche vo�Ÿ ve néo-classique ajoutée au XVIe siècle ; �Y tour carrée de la première enceinte (le château 
possédait une seconde muraille qui contenait la basse-cour, la maison forte qui superposait un cellier, 
deux caves, une salle commune et une grande chambre, et une tour-prison / Matériaux : appareil de 
moellon, pierre de taille (bossages du soubassement, éléments de couvrement de l'arc de la porte). 

JustiÞ cation de la prŽservation
Le château fut démantelé au cours des guerres de Religion, entre 
1594 et 1596, à la demande des Marseillais qui craignaient qu'il ne 
tombât entre les mains des protestants mais les ves�Ÿ ges du premier 
mur d'enceinte, encore très sugges�Ÿ fs, ont conservé un grand intérêt 
historique.

Prescriptions spŽciÞ ques
Seuls sont autorisés des aménagements perme�© ant la mise en valeur des ves�Ÿ ges des ouvrages.
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Code et n¡ de la planche ALH-EP1 - n°C-30

Nom Maison et o�8  ce notarial de Maître Michel, et son jardin

Type Hôtel par�Ÿ culier / Maison de maître

Adresse 7, rue des Camoins (parcelles 26 et 27)

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce�© e grande maison bourgeoise fut édiÞ ée à la Þ n du XIXe siècle. 
Elle abrita longtemps un o�8  ce notarial. L'édiÞ ce est aujourd'hui 
subdivisé en plusieurs appartements mais il appar�Ÿ ent encore aux 
descendants du notaire.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire bâ�Ÿ  sur la pente / Façade - sur rue �X ordonnancée 
à 6 travées, percée de fenêtres hautes et étroites - sur jardin �Y plane, à 6 travées, percée de 
fenestrons, précédée d'un por�Ÿ que (quatre piliers) / Matériaux : appareil de moellon, enduit ; �X 
parement en pierre de taille / Ornements : cintres, clefs, corniches, fer forgé, persiennes / Cou-
verture : toit à deux versants ; tuile ronde / Épannelage : �X RdC surélevé+1 ; �Y R+2+a�«  que.

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce présente un grand intérêt architectural. De style néo-clas-
sique, la façade en gou�© ereau qui donne sur la rue est décorée de 
mo�Ÿ fs sculptés en bandeau ; elle peut notamment évoquer celle 
des échoppes bordelaise, des maisons basses souvent de plain-pied 
construites entre le Second Empire et 1914. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les façades devront conserver 
leur composi�Ÿ on, leurs matériaux, leur modénature et leurs décors : �X cadres moulurés vitruviens 
des baies formant des larmiers, clefs en forme de volute, tableaux d'a�«  que ornés de palme�© es 
accostées de volutes, cartouche centré en bas-relief encadré de feuillages, corniche de couronne-
ment, imposte de la porte d'entrée et garde-corps en ferronnerie ; �Y cadres, couble bandeau. 

Code et n¡ de la planche ALH-EV1 - n°C-34

Nom Villa "La Mélie"

Type Villa

Adresse 460, bd H. Tasso, chemin Ste-Euphémie et impasse des arbousiers

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Villa édiÞ ée vers 1900 dans le style Art Nouveau, caractérisée par des 
façades ordonnancées et un décor singulier cons�Ÿ tué de deux larges 
frises en céramique.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : �X corps de logis carré bâ�Ÿ  sur une plate-forme de soutènement créant une terrasse 
oblongue, prolongé par deux avant-corps moins élevés ; �Y portail ß anqué d'une tourelle (débord 
co�+ ré dans une maçonnerie enduite décorée de palme�© es d'inspira�Ÿ on étrusque, toit en pavillon) / 
Matériaux : appareil de moellon, enduit / Couverture : �X toit en pavillon, passées de toiture, 
consoles chanfreinées ; tuile ronde ; �Y toit-terrasse / Épannelage : RdC surélevé+1+a�«  que.

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré la coupe d'arbres de haute �Ÿ ge, la démoli�Ÿ on d'une pergola 
et du double escalier et la créa�Ÿ on d'un nouvel accès dans le cadre 
de travaux menés récemment sur l'ensemble de la propriété, la villa 
et son terrain d'assie�© e présentent toujours un grand intérêt histo-
rique, architectural et paysager. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. La villa devra conserver sa com-
posi�Ÿ on, ses matériaux et ses décors (double frise cons�Ÿ tuée par des damiers bleu et blanc, doubles 
lignes de tuiles, balustres du parapet). Le portail d'entrée Art Nouveau sera conservé. Aucune 
construc�Ÿ on nouvelle ne pourra être accolée au bâ�Ÿ ment et un espace inconstruc�Ÿ ble su�8  sant sera 
conservé autour de celui-ci pour ne pas porter a�© einte à son intégrité. 

�X

�Z

P 102

P 103

P 172

© Romain Delaunay
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Code et n¡ de la planche ALH-EX1, ALH-EX2, ALH-EX3, ALH-EX4 et ALH-EX5 - n°C-24

Nom Moulins à vent - dont les moulins Ricard (�Y) et Camoin (�[ )

Type Patrimoine de l'énergie éolienne et de la meunerie

Adresse Place des moulins, avenue Jean Roques et allée des Grands vents

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Jusqu'au XVIe siècle, les moulins d'Allauch étaient disséminés. À la suite 
d'une sécheresse excep�Ÿ onnelle en 1521, les meuniers commencèrent 
à se regrouper sur un promontoire à l'entrée du village. La famille Blanc 
édiÞ a deux ouvrages en 1530 et 1555, un troisième fut bâ�Ÿ  en 1567, un 
quatrième en 1636 et le boulanger Ricard construisit le sien en 1729.

Description des ouvrages
Typologie �X�Y�Z�[�\  : moulin à farines de type tour / Plan de masse  �X���Y�Z�[�� : tour de sec�Ÿ on plus 
ou moins tronconique percée de pe�Ÿ tes ouvertures (�Y�[  porte d’entrée ouverte du côté opposé 
des ailes pour ne pas gêner la rota�Ÿ on) / Matériaux : moellons calcaires liés par un mor�Ÿ er de 
chaux (enduit à pierres vues) et appareil moyen (encadrements) ; �Y�[  ossature et escaliers en bois / 
Couverture : �Y�[  toit conique avec pente accentuée, lamelles de bois / Épannelage : �Y�[  R+1.

JustiÞ cation de la prŽservation
Sur les cinq moulins, deux possèdent encore la calo�© e orientable qui 
supporte les ailes (non entoilées) �Y�[ , deux sont étêtés �X�Z, le dernier 
est en ruine �\ . Le moulin Camoin �[  a été réhabilité en 1970, le moulin 
Ricard en 2013  �Y��; ce dernier est le seul à posséder une cave et, grâce à 
son mécanisme complet, à pouvoir fonc�Ÿ onner à nouveau. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Les ouvrages �Y�[  devront conserver leur composi�Ÿ on, leurs matériaux (maçonnerie de moellon, 
couronnement en pierre de taille réglé, escaliers en bois, plancher). L'enduit à la chaux tradi-
�Ÿ onnel pourra être restauré. Tous travaux sur les toitures devront respecter la forme et l’aspect 
de l’existant. Les ouvrages �X�Z devront conserver leur volume et leurs matériaux. Le mur de 
soubassement de l'ouvrage �\  devra être consolidé. 

�Y

�[�Z�X

�\

Code et n¡ de la planche ALH-EZ1 et ALH-EZ2 - n°C-24

Nom Portails du cime�Ÿ ère communal

Type Autre type d'édiÞ ce

Adresse Montée des frères Olivier

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Le cime�Ÿ ère d'Allauch fut agrandi en 1889 à l'ini�Ÿ a�Ÿ ve du maire 
de la commune, Joseph Chevillon (1849-1910). Le nouveau mur 
de clôture fut magniÞ é par deux portes néo-classiques mises en 
valeur par des colonnes jumelées, conçues sur le modèle des 
temples grecs an�Ÿ ques.

Description des ouvrages
Plan de masse : deux portails de cime�Ÿ ère similaires, de style dorique, chacun composé de deux 
massifs en appareil régulier qui épaulent les murs de clôture et forment un péristyle ; chaque pié-
droit est précédé de deux colonnes jumelées sans base et aux tambours cannelés qui sou�Ÿ ennent 
un entablement orné d'une frise composée de métopes et de triglyphes soulignés par des gou�© es 
placées sur l'architrave / Matériaux : appareil de moellon, blocs de pierre taillée.

JustiÞ cation de la prŽservation
Les deux ouvrages sont à la fois imposants et élégants. Ils forment 
des entrées de cime�Ÿ ère excep�Ÿ onnelles dans la région. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Les deux ouvrages devront conserver leur composi�Ÿ on, leurs matériaux et leurs éléments de 
décor.

© Vicedi.com© Pon de Pey
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Axes et espaces urbains remarquables Code
Majeur ou homogène AA

Rue Paradis - Sec�Ÿ on Sud AA-1

Boulevard Chave - Sec�Ÿ on Est AA-2

Avenue du Prado - Sec�Ÿ on 1 AA-3

Avenue du Prado - Sec�Ÿ on 2 AA-4

Boulevard Périer AA-5

Boulevard Michelet - Sec�Ÿ on Sud AA-6

Avenue du Maréchal Foch AA-7

Boulevard Georges Clemenceau AA-8

Rue du Docteur Acquaviva - Sec�Ÿ on Sud AA-9

Rue du Maréchal Fayolle AA-10
Emblématique ou pittoresque AB

Corniche John-Fitzgerald Kennedy AB-1

Rue d'Endoume AB-2

Boulevard Notre-Dame AB-3

Rue Breteuil AB-4

Montée Notre-Dame AB-5

Boulevard Vauban AB-6

Avenue des Roches, chemin du Vallon de L'Oriol AB-7

Boulevard Georges Estrangin AB-8

Avenue des Chartreux AB-9

Rue d'Arras AB-10

Place Sébastopol AB-11

Boulevard Baille AB-12

Rue Condorcet AB-13

Rue Rabelais AB-14

Chemin du Li�© oral - Sec�Ÿ on de L'Estaque AB-15

Chemin du Li�© oral - Sec�Ÿ on de Mourepiane AB-16

Chemin de Saint-Antoine à Saint-Joseph AB-17

Place des Héros, Château-Gombert AB-18

Rue Montaigne, Saint-Henri AB-19

RN8, Saint-Loup AB-20

Rue Émile Zola, Mazargues AB-21

M
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E
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Catégories
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Historique

Antoine-Théophile Hercule Périer, né en 1797, fut négociant, 
armateur et l'un des fondateurs de la Compagnie des messa-
geries mari�Ÿ mes. Il possédait un vaste domaine de dix hec-
tares qui couvrait le versant nord-est de la colline de La Garde. 
Il décida d'y faire ouvrir à ses frais plusieurs voies avec l'accord 
de la Ville. Le percement de la rue Paradis jusqu'à la place 
Delibes, large carré de 40 mètres de côté, qui porta le nom 
de son ins�Ÿ gateur jusqu'en 1910 (le quar�Ÿ er, en revanche, le 
porte toujours) et son débouché vers la promenade du Prado 
furent votés en 1849 (celui de la seconde par�Ÿ e de la rue 
jusqu'au "second Prado" le fut en 1862 seulement). 
En créant une rue de 17 mètres de large à par�Ÿ r de la rue 
Falque jusqu'au Prado, Théophile Périer donna un aspect vo-
lontairement aéré à ce quar�Ÿ er et il an�Ÿ cipa ainsi largement 
sur le règlement de voirie voté en 1889 qui proscrivit les voies 
de moins de 10 mètres et autorisa les immeubles d'une hau-
teur à la corniche de 24,5 mètres pour les rues les plus larges. 
Ce règlement fut exploité et il donna à ce secteur de Marseille 
un aspect monumental et moderne.
La crise économique qui a�+ ecta Marseille à par�Ÿ r de 1870 
dura dix ans et le lo�Ÿ ssement des terrains ne se Þ t véritable-
ment qu'après 1880. En 1900, certains secteurs étaient en-
core campagnards ou uniquement urbanisés sous forme de 
grandes villas éparses le long des voies.  
 

Description de la sŽquence

�  ̀  Typologie : rives de l'axe central d'une trame urbaine ré�Ÿ culée rela�Ÿ vement aérée issue 
de grands lo�Ÿ ssement spécula�Ÿ fs (le carroyage est régulier avec des îlots de dimensions 
variées qui s'é�Ÿ rent de plus en plus, du nord vers le sud). 

�  ̀ Longueur de la par�Ÿ e protégée (hors AVAP) : environ 1800 mètres.
�  ̀ Grande variété de typologies d'immeuble et de styles architecturaux : im-

meubles de type "trois fenêtres", immeubles de rapport, hôtels par�Ÿ culiers 
(façades pala�Ÿ ales, jeux de balcons, façades asymétriques, profusion d'orne-
ments éclec�Ÿ ques), immeubles de style Art Nouveau (avant-corps, mo�Ÿ fs très 
travaillés) et Art Décora�Ÿ f (oriels, redents, éperons), immeubles de standing des 
années 1950, 1960 et 1970 (lignes épurées, façades creusées, balcons Þ lants). 
La rue présente plusieurs rangs remarquables en ma�Ÿ ère d'ordonnancement et de 
modénatures ainsi que des immeubles monumentaux qui servirent de support de 
démonstra�Ÿ on ("immeubles-réclame") pour les architectes les plus en vue entre la 
Þ n du XIXe siècle et les années 1930. On peut citer, pour les premières décennies de la 
Troisième République : Allar, Cravio, Marx, Mouren, Pacaud, Rasongles ; pour La Belle 
Époque, autour de 1900 : Bentz, Rambert ; pour les années 1930 : Castel, Draperi, Ébrard 
et Squi�Ÿ eri.

�  ̀ Matériaux : selon les époques de construc�Ÿ on, pierre de taille, appareil de moellon 
régulier, enduit au ciment naturel ; béton armé / Modénatures : chaînes d'angle, pi-
lastres, frontons, bossages, panneaux, mascarons, corniches intermédiaires, bandeaux, 
consoles, frises, modillons... ; décors sculptés ou moulurés selon les époques et selon les 
styles / Couvertures : toit à deux pentes (tuile ronde) ou toit-terrasse, selon les périodes 
et selon les styles / Épannelages : de R+2+étage d'a�«  que à R+4+étage d'a�«  que+comble 
(cas d'entresol).

JustiÞ cation de la prŽservation

Entre le début du XIXe siècle et les années 1960, la rue Paradis 
fut le lieu majeur des expérimenta�Ÿ ons architecturales pour 
les architectes et de démonstra�Ÿ ons d'opulence parfois spec-
taculaires pour la bourgeoisie marseillaise.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Avant tout projet sur la façade d'un immeuble, on veillera à considérer le contexte, no-
tamment l'ordonnancement général de l'îlot urbain dans lequel il s'inscrit, la proximité 
de bâ�Ÿ ments majeurs, les perspec�Ÿ ves et la découpe du ciel aÞ n, notamment, de ne pas 
occasionner de rupture de percep�Ÿ on.

�  ̀ Dans les nouvelles construc�Ÿ ons, les façades devront contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans la séquence en respectant les caractéris�Ÿ ques générales (par�Ÿ �Ÿ ons, rythmes 
horizontaux et ver�Ÿ caux).

�  ̀ Sont interdits la transforma�Ÿ on des locaux commerciaux en devantures opaques et/ou 
des entrées d'immeuble en locaux techniques (postes transformateurs, Þ bre op�Ÿ que, 
locaux poubelles...), les hauteurs de faîtage iden�Ÿ ques aux hauteurs à l’égout, les ter-
rasses techniques qui nuisent à l’homogénéité des toitures (type faux quatre pentes ou 
deux pentes évidé au centre), les étages techniques de trois mètres ajoutés au-dessus 
des niveaux d’acrotère, les balcons en saillie sur l'alignement et les porte-à-faux.

Code et n¡ de la planche AA-1 - n° C-47 et n° C-52

Nom Sec�Ÿ on Sud de la rue Paradis ("Castellane/Saint-Giniez")

Type Axe urbain remarquable majeur

Quartiers Castellane, Périer et Saint-Giniez 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA-1



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

24

M
A

R
S

E
IL

LE

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

SA

AB

A

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

AA



25

M
A

R
S

E
ILLE

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation

La cité Chave est considérée comme la plus signiÞ ca�Ÿ ve des 
cités créées à Marseille à la lisière du centre historique dans la 
première moi�Ÿ é du XIXe siècle, dans le cadre de la propriété fon-
cière privée. La trame parcellaire serrée et la composi�Ÿ on très 
semblable des immeubles a donné au quar�Ÿ er une image par-
�Ÿ culière à la fois très horizontale (saillies des bandeaux ou des 
corniches le long des façades) mais aussi très ver�Ÿ cale (étroitesse 
des parcelles). L'architecture générale très lisse (fenêtres enca-
drées par un simple chambranle, façades peu ornées) donne 
une impression de banalité voire de monotonie mais elle confère 
aussi une grande régularité (répé�Ÿ �Ÿ on d’un type) et un certain 
ra�8  nement avec un registre étendu (détail de moulure, nature 
de l’enduit...). La par�Ÿ e la plus homogène du boulevard est inté-
grée dans le périmètre de l'AVAP de Marseille. Ce�© e seconde 
séquence est plus hétérogène, plus fragmentée - des équipe-
ments et des résidences ont créé des ruptures dans les suites 
d'immeubles dans les années 1950-1960 - mais elle conserve son 
intérêt urbain et architectural. Les ouvrages de référence sont 
les immeubles édiÞ és entre 1841 et 1939.

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀  Avant tout projet sur la façade d'un immeuble, on veillera à considérer le contexte, no-
tamment l'ordonnancement général de l'îlot urbain dans lequel il s'inscrit, les perspec-
�Ÿ ves et la découpe du ciel aÞ n de ne pas occasionner de rupture de percep�Ÿ on. 

�  ̀  Les modiÞ ca�Ÿ ons de l’aspect extérieur des construc�Ÿ ons (réhabilita�Ÿ on, suréléva�Ÿ on ou 
extension) devront prendre en compte la composi�Ÿ on des façades d’origine et s’harmo-
niser avec les éléments perspec�Ÿ fs du boulevard (par�Ÿ �Ÿ ons, rythmes horizontaux, sou-
bassement) et la trame ver�Ÿ cale, en par�Ÿ culier les travées qui ordonnent les percements 
(gabarit, entre-axe et hauteur des percements). Les éléments de décor sculptés ou mou-
lurés devront être conservés. Les enduits devront être d'un aspect lisse ou badigeonné 
et seront, en fonc�Ÿ on du support, réalisés au mor�Ÿ er de chaux ou au ciment.

�  ̀ Dans les nouvelles construc�Ÿ ons, les façades devront contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans la séquence en respectant les caractéris�Ÿ ques générales d’origine (par�Ÿ �Ÿ ons, 
rythmes horizontaux, découpage des clairs de vitre).

�  ̀ Sont interdits la transforma�Ÿ on des locaux commerciaux en devantures opaques et/ou 
des entrées d'immeuble en locaux techniques (postes transformateurs, Þ bre op�Ÿ que, 
locaux poubelles), les hauteurs de faîtage iden�Ÿ ques aux hauteurs à l’égout, les terrasses 
techniques qui nuisent à l’homogénéité des toitures (type faux quatre pentes ou deux 
pentes évidé au centre), les étages techniques de 3 mètres ajoutés au-dessus des ni-
veaux d’acrotère, les balcons en saillie sur l'alignement et les porte-à-faux.
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Historique

Le boulevard Chave et le quar�Ÿ er qui l’entoure sont apparus 
sous la Monarchie de Juillet (1830-1848) à par�Ÿ r d’une ini�Ÿ a-
�Ÿ ve des frères André et Nicolas Chave, propriétaires d’un vaste 
domaine situé dans la par�Ÿ e est du faubourg agricole du Camas, 
sur le revers du plateau Saint-Michel. Le Conseil municipal ayant 
refusé d'autoriser un premier projet mal connecté à la ville en 
1831, les deux promoteurs s'entendirent avec leurs voisins Ter-
russe, Méren�Ÿ é, Rougier et Plassin pour lo�Ÿ r eux-mêmes leurs 
propriétés (19 hectares) et tracer un ensemble de rues rec�Ÿ -
lignes souvent issues de l’allée qui menait à la maison de maître. 
En 1836, le boulevard et les rues perpendiculaires étaient per-
cés. La réalisa�Ÿ on fut autorisée après coup par une ordonnance 
royale de 1841. Brocardée par les Marseillais pour la lenteur de 
son urbanisa�Ÿ on (le terrain est demeuré longtemps numéroté 
et piqueté d'enclos et de poteaux), "Chavopolis" s'avéra néan-
moins, à terme, une réussite rare dans l’urbanisme marseillais. 
Elle déclencha la forma�Ÿ on d’un vaste quar�Ÿ er très cohérent de 
75 hectares étendu jusqu’au Jarret par lo�Ÿ ssements successifs, 
programmés ce�© e fois-ci par la Ville, ainsi que le prolongement 
de l'axe jusqu'à la gare de La Blancarde. 

Description de la sŽquence

�  ̀ Typologie : rives de l'axe d'un lo�Ÿ ssement spécula�Ÿ f conçu sur une trame orthogonale. 
Le plan des propriétés ini�Ÿ ales est resté lisible. Le carroyage est régulier : l'uniformité 
du parcellaire a été facilitée par le relief en pente douce. Les fronts bâ�Ÿ s illustrent la 
di�+ usion systéma�Ÿ que du type "trois-fenêtres" avec une échelle parcellaire moyenne de 
7 mètres de large. La profondeur des parcelles indique la dis�Ÿ nc�Ÿ on faite entre les voies 
principales et les voies secondaires. Les immeubles possèdent un jardin et forment le 
pan d'un cœur d'îlot complètement fermé sur lui-même. 

�  ̀ Longueur totale de la séquence (hors AVAP) : environ 730 mètres. 
�  ̀  Bâ�Ÿ  dominant : immeuble de rapport simple, o�+ rant un habitat standardisé, réalisé sur 

le modèle codiÞ é du "trois fenêtres". L'immeuble comprend un ou deux appartements 
par palier. L’escalier est placé sur le côté. Les immeubles étant étroits, ce�© e solu�Ÿ on 
permet de dégager l’ensemble des pièces et de jouer plus facilement sur la distribu�Ÿ on 
intérieure. La tradi�Ÿ on monumentale classique de l’étage noble sur un rez-de-chaussée 
et de trois étages de moins en moins élevés perdure sauf pour les immeubles de loge-
ments les plus modestes où les étages sont iden�Ÿ ques à par�Ÿ r du deuxième niveau, le 
premier gardant son statut par�Ÿ culier. Vers 1920-1925, des immeubles plus volumineux 
(5-6 étages) sont venus ponctuer ces séries homogènes.

�  ̀  Matériaux : pierre de taille, appareil de moellon, blocage-enduit (ciment naturel) / Or-
nements : refends, bossages, larmiers, cadres vitruviens, allèges sculptées, clefs, masca-
rons, rose�© es, cabochons, cartouches, barrages de croisée... / Couvertures : toit à deux 
pentes, tuile creuse / Épannelages : R+3 à RdC surélevé+4.

Code et n¡ de la planche AA-2 - n° C-40

Nom Boulevard Chave - Sec�Ÿ on Est (rue Georges/gare de La Blancarde)

Type Axe urbain remarquable homogène

Quartiers Le Camas et La Blancarde

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA

AA-2
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Historique

La "Société immobilière du Prado" fut créée en 1837 à l'ini�Ÿ a-
�Ÿ ve de deux spéculateurs, Méry et Bernex (qui venait de réa-
liser le boulevard Longchamp) et de l’architecte Falque pour 
prolonger l’axe majeur de la ville après la réalisa�Ÿ on de la rue de 
Rome et de la place Castellane. Une voie fut tracée de la place 
Castellane jusqu'à l'actuel Rond-point du Prado. La première 
tranche des travaux fut inaugurée le 16 novembre 1839 par le 
duc d'Orléans. 
L'avenue du Prado a d'abord porté le nom de "cours Puget" 
ou de "boulevard du Sud" avant d'être rebap�Ÿ sée en 1844 par 
Anthelme Bernex en référence au site pres�Ÿ gieux du Musée du 
Prado à Madrid, le Paseo de Los Recoletos, avec lequel l'ave-
nue semblait présenter des similitudes. Le développement des 
quar�Ÿ ers riverains s’est e�+ ectué à par�Ÿ r de la deuxième moi�Ÿ é 
du XIXe siècle mais de façon inégale selon les rives. En raison du 
prix des parcelles, de la concurrence des secteurs situés le long 
de l’avenue de Toulon, de la crise économique qui a précédé 
et suivi la chute de l’Empire, d'une crise immobilière due à une 
surabondance de construc�Ÿ ons (Rue de La République, Trame 
Mirès), les parcelles desservies par l'avenue du Prado se sont 
mal vendues et cela a provoqué la faillite de la société et l'e�+ on-
drement Þ nancier de Méry et Bernex. En revanche, Falque est 
parvenu plus facilement à vendre les parcelles comprises entre 
la nouvelle voie, la rue Breteuil et le boulevard Périer : les im-
meubles y ont été édiÞ és beaucoup plus vite car de nombreux 
appartements en étage étaient des�Ÿ nés à la loca�Ÿ on. 
À la Þ n du Second Empire, les construc�Ÿ ons du premier Prado 
n’avaient toujours pas dépassé l’actuel boulevard Périer. Au-
delà, on retrouvait toujours les campagnes. L’opéra�Ÿ on a été 
relancée plus tard, avec succès ce�© e fois, mais sous la forme de 
villas et de maison de maître entourées de parcs. 

Description de la sŽquence

�  ̀ Typologie : premier tronçon d'une avenue en équerre de 1 560 mètres, sur un total 
de 3 400 mètres, plantée de six rangées d'arbres, qui donne à voir un véritable pano-
rama de l'architecture des XIXe et XXe siècles. 

�  ̀ L'axe présente des épannelages contrastés entre le nord et le sud :
 - une sec�Ÿ on Nord plus irrégulière, où les immeubles sont dans l'ensemble assez 
bas et présentent des façades en con�Ÿ nuité avec le centre historiqu ;
- une sec�Ÿ on Sud plus régulière, plus "compacte", avec des façades-écrans évidées, 
de parois vitrées, des immeubles de 30 mètres de haut, en moyenne.

�  ̀ L'axe présente deux rives urbaines di�+ érentes : 
- une façade occidentale composée, plus homogène, qui présente des im-
meubles de bureaux et des copropriétés de standing "tramées" (façades ré�Ÿ -
culées, jeux de grilles orthogonales) et encore quelques respira�Ÿ ons (linéaire 
interrompu par la parcelle arborée du collège privé Saint-Joseph de Cluny) ;
 - une façade orientale plus hétéroclite (c'est là que se trouvaient le quar�Ÿ er ouvrier 
du Rouet, les entreprises et les grands garages), remodelée dans les années 1960-
1970 avec d'imposants immeubles qui illustrent le Mouvement moderne.

�  ̀ Grande variété de typologies d'immeuble et de styles architecturaux : en par�Ÿ e 
haute, immeubles de rapport de type "trois fenêtres" (R+4), immeubles de rapport 
de style composite, Art Nouveau ou Art Décora�Ÿ f présentant des oriels et des mo�Ÿ fs 
très travaillés ; en par�Ÿ e médiane, immeubles de standing des années 1950, 1960 et 
1970 qui o�+ rent des baies panoramiques, des bandeaux de ciment blanc qui forment 
des loggias, des por�Ÿ ques, de grandes façades alvéolées cons�Ÿ tuées de panneaux 
en béton préfabriqués, balcons Þ lants sur toute la longueur de la façade ; en par�Ÿ e 
basse, des immeubles de bureaux et des immeubles de logements avec duplex aux 
parois surlignées. Les villas qui jalonnaient l'axe à l'origine ont toutes disparu.

�  ̀ Matériaux selon les époques de construc�Ÿ on : pierre de taille, appareil de moellon 
avec enduit au ciment naturel ou parement en pierre ; béton armé, murs banchés 
et poteaux-poutres, parements de façade en béton blanc, pierre blanche agrafée, 
surfaces vitrées, menuiseries en aluminium /  Couvertures : toit à deux pentes, brisis, 
tuile ronde ou tuile à emboîtement ; toit-terrasse, béton /  Épannelages : de R+3 à 
R+9 (cas de rez-de-chaussée surélevés et d'entresols).

Code et n¡ de la planche AA-3 - n° C-52

Nom Avenue du Prado - Sec�Ÿ on 1 (place Castellane/Rond-point du Prado)

Type Axe urbain remarquable majeur

Quartiers Quar�Ÿ ers de Castellane, Périer et Saint-Giniez

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA-3

JustiÞ cation de la prŽservation

La première séquence de la grande voie-promenade de Mar-
seille n'a pas d'unité. Le R+2 côtoie le R+8. Elle a été progressi-
vement densiÞ ée, en par�Ÿ culier dans sa par�Ÿ e basse, et les villas 
et maisons de maître qui la jalonnaient ont presque toutes dis-
paru. Pour l'ensemble, il s'agit de préserver les qualités morpho-
logiques générales et la con�Ÿ nuité des gabarits, et pour la sec-
�Ÿ on Sud, entre le boulevard Périer et le rond-point du Prado, de 
favoriser les principes de façade rideau et d'horizontales fortes. 

Prescriptions spŽciÞ ques 
Séquence soumise aux prescriptions de l'OAP Thématique Formes urbaines

�  ̀ Dans le cas de nouvelles construc�Ÿ ons, la mise en valeur des édiÞ ces est à considérer 
par rapport à l'ordonnancement du front bâ�Ÿ  dans lequel ils s'inscrivent. Dès lors qu'il 
s'implante à l'ar�Ÿ cula�Ÿ on entre deux gabarits ou deux modes d'implanta�Ÿ on, tout nou-
veau bâ�Ÿ ment doit s'ar�Ÿ culer avec les construc�Ÿ ons mitoyennes pour éviter les rup-
tures d'alignement ou a�© énuer les ruptures d'épannelage. 

�  ̀Les porte-à-faux sont interdits dans la perspec�Ÿ ve repérée au plan règlementaire. 
�  ̀ Pour tout projet, un plan colométrique est exigé.

AA
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Historique

L'avenue du Prado est singulière à double �Ÿ tre : elle est à la fois 
très large et composée de deux sec�Ÿ ons en équerre. Elle relie la 
place Castellane au Parc Chanot puis, à par�Ÿ r du rond-point du 
Prado, tournant à angle droit, large encore de 40 mètres, elle 
bifurque et rejoint la mer à l’endroit d’où la commission munici-
pale de 1848 Þ t commencer les travaux de la promenade de La 
Corniche. Ce�© e par�Ÿ cularité s’explique par la décision, autour 
de 1900, de prolonger jusqu'à la mer "les promenades du Pra-
do" créées en 1837 par les spéculateurs Méry et Bernex, dans le 
cadre d'un projet (vite avorté) de sta�Ÿ on de bord de mer. 
La seconde séquence du Prado s'est développée comme la 
première sous forme de maisons de maître entourées d'un 
parc mais de façon plus lente : elle a été tracée sur des terrains 
marécageux réputés insalubres et un collecteur y a longtemps 
cons�Ÿ tué la "chasse d’eau" des quar�Ÿ ers Sud vers le ß euve 
cô�Ÿ er Huveaune. 
Dans les années 1960, 1970 et 1980, le type d'urbanisa�Ÿ on ex-
tensif et la taille des propriétés ont cons�Ÿ tué une aubaine pour 
les sociétés immobilières. De nombreuses villas ont été inves�Ÿ es 
par des sièges sociaux ou des établissements bancaires qui re-
cherchaient une adresse pres�Ÿ gieuse, de l'espace et une bonne 
accessibilité, des critères qui n'étaient plus o�+ erts par le centre 
historique et les quar�Ÿ ers situés en rive du port. Beaucoup de 
villas ont été démolies. L'alignement sur rue et la marge de recul 
matérialisée sur les règlements graphiques n'ont pas été remis 
en ques�Ÿ on mais l'aspect général de l'axe a néanmoins été pro-
fondément modiÞ é par des ruptures architecturales.  

Description de la sŽquence

�  ̀ Typologie : seconde sec�Ÿ on d'une avenue en équerre de 3 400 mètres, longue de 
1 760 mètres et large de 40 mètres, plantée de quatre rangées d'arbres, qui donne à voir 
un concentré d'architectures résiden�Ÿ elles. 

�  ̀ L'axe est subdivisé en deux sous-par�Ÿ es : 
- à l'est, une par�Ÿ e "compacte", caractérisée par des immeubles accolés, implantés à 
l'alignement ou en léger retrait, et une grande variété de styles - quelques immeubles 
de rapport de la Þ n du XIXe siècle (débouchés de l'avenue Gabrielle, de la rue Mermoz 
et de la rue Paradis), des résidences des années 1930 (immeubles jumeaux de Chirié, 
1933 ; façade à cour ouverte de Favel et Heckly, 1937) ; copropriétés de standing des 
années 1960 et 1970 présentant des lignes horizontales, des baies panoramiques, des 
angles traités en creux, des bandeaux de ciment blanc qui forment de grandes loggias 
superposées, des proÞ ls en pointe de diamant, des jardinières en console, des dais en 
béton ("Le Ribera", Laville et Fabre, 1971) ; des immeubles mixtes récents qui associent 
bureaux et logements ; à l'ar�Ÿ cula�Ÿ on avec le premier Prado, ce�© e por�Ÿ on est domi-
née par un édiÞ ce totémique, l'IGHA "Le Grand Pavois" (1975) ; 
- à l'ouest, une par�Ÿ e "discon�Ÿ nue" qui témoigne encore de l'aspect originel de l'axe 
résiden�Ÿ el, une nappe verte d'où émergent des villas construites à la Þ n du XIXe siècle, 
essen�Ÿ ellement de plan carré, qui revisitent le modèle de la bas�Ÿ de dans des styles 
éclec�Ÿ ques, avec des ornements plus ou moins abondants, et des résidences et des 
établissements ter�Ÿ aires qui illustrent le modernisme "balnéaire" ou "tropical" (struc-
tures ré�Ÿ culées, parois profondes précédées par des structures pare-soleil, entrelacs 
d'allèges et de retombées, façades incurvées...).

�  ̀ Matériaux selon les époques de construc�Ÿ on et les styles architecturaux : pierre de taille, 
appareil de moellon régulier, enduit au ciment naturel ; béton armé, murs banchés et 
poteaux-poutres, parements de façade en pierre ou en béton blanc, surfaces vitrées, 
menuiseries en aluminium / Couvertures : toit à deux pentes, toit en pavillon, tuile ronde 
ou ardoise ; toit-terrasse, béton / Épannelages : de R+3+comble à RdC surélevé+8+étage 
d'a�«  que (Carré Saint-Giniez : R+9 ; tour du Grand Pavois : R+30).

Code et n¡ de la planche AA-4 - n° C-52

Nom Avenue du Prado - Sec�Ÿ on 2 (rond-point-plage du Prado)

Type Axe urbain remarquable majeur

Quartiers Quar�Ÿ ers de Saint-Giniez et de La Plage

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA-4

JustiÞ cation de la prŽservation

Il s'agit de conserver les qualités morphologiques (implanta�Ÿ on, 
espacements, rythmes, velums homogènes), architecturales 
(séries de villas et de maisons de maître) et paysagères (couvert 
végétal) de la seconde séquence de la grande voie-promenade 
de Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques 
Séquence soumise aux prescriptions de l'OAP Thématique Formes urbaines

�  ̀ Dans le cas d'une transforma�Ÿ on de villa en bâ�Ÿ ment ter�Ÿ aire, les caractéris�Ÿ ques d'ori-
gine doivent être respectées (par�Ÿ �Ÿ ons, découpage des clairs de vitre, volets persien-
nés). Sont interdits les matériaux réß échissants et les vitrages opaques. 

�  ̀ Dans le cas de nouvelles construc�Ÿ ons, la mise en valeur des terrains et des édiÞ ces est à 
considérer par rapport à l'ordonnancement du front bâ�Ÿ  dans lequel ils s'inscrivent. Dès 
lors qu'il s'implante à l'ar�Ÿ cula�Ÿ on entre deux gabarits ou deux modes d'implanta�Ÿ on, 
tout nouveau bâ�Ÿ ment doit s'ar�Ÿ culer avec les construc�Ÿ ons mitoyennes pour éviter 
les ruptures d'alignement ou a�© énuer les ruptures d'épannelage. S'il s'insère dans une 
suite d'immeubles de rapport ou d'hôtels par�Ÿ culiers cons�Ÿ tuant un front bâ�Ÿ  de hau-
teur médiane R+1/R+2, la hauteur et la volumétrie du projet doivent s'accorder avec les 
caractéris�Ÿ ques morphologiques de ce�© e suite. 

�  ̀ Pour tout projet, un plan colométrique est exigé.
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Historique

Antoine-Théophile Hercule Périer, né en 1797, fut négo-
ciant, armateur et l'un des fondateurs de la Compagnie des 
messageries mari�Ÿ mes. Il possédait un vaste domaine de 
dix hectares qui couvrait le versant nord-est de la colline de 
La Garde. Il décida d'y faire ouvrir à ses frais plusieurs voies 
avec l'accord de la Ville. Le percement de la rue Paradis 
jusqu'à la place Delibes, large carré de 40 mètres de côté, 
qui porta le nom de son ins�Ÿ gateur jusqu'en 1910 (le quar-
�Ÿ er, en revanche, le porte toujours) et son débouché vers 
la promenade du Prado furent votés en 1849 (celui de la 
seconde par�Ÿ e de la rue jusqu'au "second Prado" le fut en 
1862 seulement). 
En créant une rue de 17 mètres de large à par�Ÿ r de la rue 
Falque jusqu'au Prado, Théophile Périer donna un aspect 
volontairement aéré à ce quar�Ÿ er et il an�Ÿ cipa ainsi large-
ment sur le règlement de voirie voté en 1889 qui proscrivit 
les voies de moins de 10 mètres et autorisa les immeubles 
d'une hauteur à la corniche de 24,5 mètres pour les rues les 
plus larges. Ce règlement fut exploité et il donna à ce secteur 
de Marseille un aspect monumental et moderne.
La crise économique qui a�+ ecta Marseille à par�Ÿ r de 1870 
dura dix ans et le lo�Ÿ ssement des terrains ne se Þ t vérita-
blement qu'après 1880. En 1900 encore, certains endroits 
étaient encore campagnards et urbanisés sous forme de 
grandes villas éparses le long des voies.  

Description de la sŽquence

�  ̀ Typologie : rives bâ�Ÿ es de l'axe principal d'une extension du centre-ville sous forme 
de lo�Ÿ ssement spécula�Ÿ f, suivant une trame urbaine ré�Ÿ culée rela�Ÿ vement aérée, 
qui donnent à voir un concentré d'architectures. On dis�Ÿ ngue deux sec�Ÿ ons, une pre-
mière bordée essen�Ÿ ellement d'immeubles de rapport de type haussmannien acco-
lés, sans alignements d'abres, une seconde, au-delà de la place Delibes, arborée et très 
pentue, où prédominent les hôtels par�Ÿ culiers et les maisons de maître en retrait par 
rapport à la voie et espacées. 

�  ̀ Longueur du linéaire protégé : environ 850 mètres.
�  ̀ Plusieurs typologies d'immeuble : immeubles de type "trois fenêtres" ou déclinés en 

"quatre fenêtres" ; immeubles de rapport sobres (seulement rythmés par des cros-
se�© es et des lignes de refend) ou, au contraire, caractérisés par des jeux de balcons, 
des façades asymétriques, et une profusion d'ornements élaborés, de style éclec�Ÿ que 
ou Art Nouveau ; grandes villas de style composite avec un escalier ou une terrasse 
sur le devant ; résidences de standing des années 1950, 1960 et 1970 caractérisées 
par des parois creusées, des loggias, des balcons Þ lants, des structures pare-soleil, des 
cages d'escaliers apparentes, des surfaces vitrées, des por�Ÿ ques, des pilo�Ÿ s... Plusieurs 
immeubles ont servi de support de démonstra�Ÿ on pour les architectes marseillais les 
plus en vue entre la Þ n du XIXe siècle et les années 1960. On peut notamment citer 
les édiÞ ces de Paris (1903), Allar (angle avec la place Delibes, 1905), Léonce Müller 
(1900), Heckly et Favel (Groupe SOGIMA Périer, 1937), André Devin et Yvan Bentz (Le 
Californie, 1954), Claude Gros (Le Trieste et Venise, 1960) et Guez (angle avec la rue 
Edmond Rostand).

�  ̀ Matériaux : selon les périodes de construc�Ÿ on, pierre de taille, appareil de moellon ré-
gulier, enduit au ciment naturel ; béton armé, pierre de parement / Couvertures : toit 
à deux pentes, tuile ronde ; toit-terrasse / Épannelages : de R+3 à R+8+étage d'a�«  que.

JustiÞ cation de la prŽservation

Entre le début du XIXe siècle et les années 1960, la rue Paradis 
fut le lieu majeur des expérimenta�Ÿ ons architecturales pour 
les architectes et de démonstra�Ÿ ons d'opulence parfois spec-
taculaires pour la bourgeoisie marseillaise.

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀ La mise en valeur des terrains et des édiÞ ces est à considérer par rapport à l'ordonnan-
cement de l'îlot urbain dans lequel ils s'inscrivent, en respectant les principes d'organi-
sa�Ÿ on spa�Ÿ ale et l'équilibre de la composi�Ÿ on entre le bâ�Ÿ  et l'espace végétal. 

�  ̀ Dans le cas de nouvelles construc�Ÿ ons, le projet doit iden�Ÿ Þ er la sec�Ÿ on de la sé-
quence architecturale dans laquelle il s'inscrit. Dès lors qu'il s'insère entre deux 
modes d'implanta�Ÿ on, tout nouveau bâ�Ÿ ment doit s'ar�Ÿ culer avec les construc�Ÿ ons 
mitoyennes pour éviter les ruptures d'alignement. Les façades doivent contribuer à 
l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans la séquence en respectant les caractéris�Ÿ ques générales 
d’origine (par�Ÿ �Ÿ ons, rythmes horizontaux). 

�  ̀ Sont interdits les hauteurs de faîtage iden�Ÿ ques aux hauteurs à l’égout, les terrasses 
techniques qui nuisent à l’homogénéité des toitures (type faux quatre pentes ou deux 
pentes évidé au centre), les étages techniques de 3 mètres ajoutés au-dessus des ni-
veaux d’acrotère, les balcons en saillie sur l'alignement et les porte-à-faux.

�  ̀ Pour tout projet, un plan colométrique est exigé.

Code et n¡ de la planche AA-5 - n° C-47

Nom Boulevard Périer

Type Axe urbain remarquable majeur

Quartiers Périer

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA

AA-5
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JustiÞ cation de la prŽservation

La sec�Ÿ on Sud du boulevard Michelet témoigne de l’aspect 
qu’avait l'axe Prado-Michelet à l'origine, sur toute sa longueur, 
depuis la place Castellane jusqu'au rond-point de Mazargues. 
Les styles et les écritures architecturales sont variés et les 
construc�Ÿ ons ne sont pas toujours alignées les unes par rap-
port aux autres - il y a des digressions selon des tangentes - 
mais l'épaisseur végétale con�Ÿ nue, les planta�Ÿ ons en front de 
rue, le recul par rapport à la voie, les hauteurs et propor�Ÿ ons 
comparables, la répé�Ÿ �Ÿ on du plan carré ou approchant, et les 
toits à deux versants et croupes créent une cohérence géné-
rale et une impression d'unité. 
Ce�© e sec�Ÿ on rou�Ÿ ère permet une entrée progressive dans 
la ville quand on vient du Sud grâce à une grada�Ÿ on paysa-
gère, une arrivée ample et confortable parce que le rapport 
entre la largeur de la voie et la hauteur des bâ�Ÿ ments est d'à 
peu près "4 pour 1", une "habitua�Ÿ on" par paliers avec, en 
perspec�Ÿ ve, la Cité Radieuse, la tour du Brasilia, la toiture du 
Stade vélodrome, la masse arborée du Prado... 

L’objec�Ÿ f est de conserver l'esprit général de la sec�Ÿ on 
(la par�Ÿ e Nord du boulevard possédant un rythme di�+ érent 
créé par les barres et les tours et comprenant des objets ar-
chitecturaux monumentaux, bien individualisés et singuliers).
Les ouvrages de référence sont ceux qui ont été édiÞ és entre 
la Þ n du XIXe siècle et la Seconde Guerre mondiale.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ La mise en valeur des terrains et des édiÞ ces est à considérer par rapport à l'ordonnan-
cement de l'îlot urbain dans lequel ils s'inscrivent, en respectant les principes d'organisa-
�Ÿ on spa�Ÿ ale et l'équilibre de la composi�Ÿ on entre le bâ�Ÿ  et l'espace végétal.

�  ̀ Avant tout projet sur la façade d'un immeuble, on veillera à considérer le contexte, la 
proximité de bâ�Ÿ ments majeurs, les perspec�Ÿ ves et la découpe du ciel aÞ n, notamment, 
de ne pas occasionner de rupture de percep�Ÿ on.

�  ̀ Dans le cadre d’une extension ou d'une suréléva�Ÿ on, les travaux sur les construc�Ÿ ons 
existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent prendre en compte les caractéris�Ÿ ques 
générales : gabarit, implanta�Ÿ on des construc�Ÿ ons, rythme, interrup�Ÿ ons.

�  ̀ Dans le cas d’une restructura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être com-
posées en fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles environ-
nants. 

�  ̀ Dans le cadre d'une nouvelle construc�Ÿ on, la volumétrie du bâ�Ÿ ment doit avoir un rap-
port raisonnable avec celles des construc�Ÿ ons voisines aÞ n de conserver l'harmonie du 
gabarit général et l'e�+ et perspec�Ÿ f. 

�  ̀ Les toitures doivent contribuer à l'inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans la séquence dans laquelle 
il s'inscrit et à la mise en valeur de celle-ci. 

�  ̀ Dans le cadre d'une opéra�Ÿ on d'ensemble sur plusieurs parcelles groupées, du fait de la 
nature de l'urbanisa�Ÿ on originelle de la séquence, sous forme de pavillons et de maisons 
de ville en ordre discon�Ÿ nu, le linéaire de façade sur rue des nouvelles construc�Ÿ ons doit 
être fragmenté. 
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Historique

Le Conseil municipal Þ t tracer le boulevard Michelet entre 
1890 et 1895 pour prolonger la première sec�Ÿ on du Prado 
et poursuivre ainsi la ligne droite envisagée depuis le début 
du XVIIIe siècle. Les opéra�Ÿ ons de lo�Ÿ ssement se sont éche-
lonnées au cours du premier �Ÿ ers du XIXe siècle dans la par-
�Ÿ e sud (le nord étant dévolu aux équipements et conservant 
des domaines bas�Ÿ daires). Au moment de son urbanisa�Ÿ on, 
l'artère fut pensée comme un axe pavillonnaire bourgeois, 
arboré et aéré, dans le prolongement de l'avenue du Prado. 
Elle peut, par exemple, évoquer l'Avenida da Boavista à Por-
to qui est contemporaine. La par�Ÿ e nord fut ensuite densi-
Þ ée. La sec�Ÿ on protégée commence, au nord, au niveau du 
boulevard Debeaux (rive Ouest) et l'avenue de La Magalone 
(rive Est) et s'achève, au sud, par le rond-point de Mazargues. 

Description de la sŽquence

�  ̀ Typologie : boulevard pavillonnaire créé dans le prolongement d'un axe historique.
�  ̀ Longueur du linéaire : rive Ouest : environ 655 m ; rive Est : environ 1 200 m. 
�  ̀ Composi�Ÿ on urbaine : suites de villas et de maisons individuelles orientées ouest-est ; 

quelques rangs de maisons accolées ou alignées, de mêmes hauteurs en par�Ÿ e basse ; 
habita�Ÿ ons en retrait par rapport à l'alignement de la rue, au milieu de la parcelle avec 
une par�Ÿ e de son jardin sur le devant ; �Ÿ ssu aéré où prédominent jardins, haies et arbres.

�  ̀ Bâ�Ÿ  dominant : villa ou maison de ville de plan rectangulaire ou carré (quelques plans en 
L), exposant la façade principale vers la rue, conçues dans des styles architecturaux variés 
(architecture éclec�Ÿ que, régionaliste, Art Décora�Ÿ f...).

�  ̀ Matériaux : selon les typologies architecturales, appareil de moellon, avec ou sans en-
duit au ciment naturel, pierre de taille ornementale, béton /  Couvertures : toit à deux 
versants, toit à deux pans et croupes, toit en pavillon à égout retroussé ; tuile ronde, 
tuile à emboîtement (dite mécanique ou plate ou "marseillaise") ; toit-terrasse, béton /  
Épannelages : de R+1 à R+2.

Code et n¡ de la planche AA-6 - n° C-59

Nom Boulevard Michelet - Sec�Ÿ on Sud

Type Axe urbain remarquable majeur

Quartiers Sainte-Anne, Sainte-Marguerite et Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA-6 (Section Sud)
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Historique

L’opéra�Ÿ on privée de "La Madeleine" dite aussi des "Nouveaux 
Quar�Ÿ ers" a été amorcée en 1927 sur l’un des derniers grands 
espaces agricoles conservés au seuil du centre-ville : le domaine 
de La Madeleine, un lieu de pacage situé sur la rive droite du 
Jarret. Elle a illustré la reprise spécula�Ÿ ve à l’est de la ville vers 
1924-1925 sous forme de vastes immeubles de 5 à 6 étages, le 
plus souvent à vendre en copropriété. 
Les immeubles et l’organisa�Ÿ on parcellaire étaient d’inspira�Ÿ on 
moderne. Néanmoins, en ma�Ÿ ère de tracés de voie, de parcel-
laire et de densité du bâ�Ÿ , le nouveau morceau de ville a pu être 
assimilé à un aménagement de type haussmannien associé à 
l’architecture de béton. 
Les immeubles ont o�+ ert un confort moderne avec la pre-
mière généra�Ÿ on d’ascenseurs marseillais. Beaucoup ont été 
construits entre 1930 et 1934 et portent la marque de l'entre-
prise Migliani. 
La Seconde Guerre mondiale a donné un coup d’arrêt au pro-
gramme et laissé subsister des dents creuses dans les aligne-
ments entamés. Cet ensemble urbain d’une envergure inhabi-
tuelle n'a été achevé qu'en 1960. 

Description des sŽquences

�  ̀ Typologie : quatre axes principaux d'un grand programme de logements collec�Ÿ fs réalisé 
suivant un plan de masse volontariste et selon une composi�Ÿ on répé�Ÿ �Ÿ ve et homogène 
dite "post-haussmannienne". Le découpage parcellaire est régulier car le terrain d'as-
sie�© e résulte du lo�Ÿ ssement d'un terrain unique, les parcelles sont rela�Ÿ vement étroites 
avec une dominante de façades à quatre travées. L'opéra�Ÿ on fut l’une des dernières à 
Marseille à respecter l’alignement sur rue. Les règlements d’urbanisme des décennies 
suivantes et les nouveaux modes de construc�Ÿ on liés à la préfabrica�Ÿ on et au chemin de 
grue ont ensuite incité aux retraits qui ont altéré la cohérence des rues et conduit à des 
implanta�Ÿ ons en désaccord avec le �Ÿ ssu urbain préexistant (trames indépendantes ou 
déformées). L'avenue Foch �X traverse l'opéra�Ÿ on et cons�Ÿ tue la pièce maîtresse du pro-
jet. Elle est bordée par les façades les plus nobles. Les voies secondaires �Y�Z�[  résentent 
des rangs d'immeubles homogènes moins exubérants mais néanmoins très élaborés. À 
l'excep�Ÿ on de l'avenue Foch, les séquences sont dépourvues de planta�Ÿ ons.

�  ̀ Longueur des linéaires : �X 760 m, �Y 220 m, �Z 120 m, �[  286 m. 
�  ̀ Largeur des linéaires : �X 22 m, �Y 15 m, �Z 11 m, �[  14 m. 
�  ̀ Bâ�Ÿ  dominant : immeubles de rapport à quatre travées en moyenne, caractérisés par 

une homogénéité de style d’autant plus remarquable que les maîtres d’ouvrage ont été 
divers / Matériaux : béton, pierre de parement /  Modénatures : bandeaux à mi-hauteur 
qui soulignent les étages, redents, cannelures, table�© es moulurées sur les linteaux de 
porte ou au niveau de l'étage d'a�«  que, grilles de porte en fer forgé ouvragé /  Couver-
tures : toit à deux pentes, tuile ronde ; toiture-terrasse, béton /  Épannelages : R+5 à R+6.

Code et n¡ de la planche AA-7, AA-8, AA-9 et AA-10 - n° C-40

Nom Axes principaux du lo�Ÿ ssement des "Nouveaux Quar�Ÿ ers"

Type Axe urbain remarquable homogène

Quartiers Les Cinq Avenues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

AA

JustiÞ cation de la prŽservation

La trame parcellaire serrée et la composi�Ÿ on très semblable des 
immeubles a donné au "Nouveaux Quar�Ÿ ers" une image très 
par�Ÿ culière. L'architecture répé�Ÿ �Ÿ ve donne une impression 
de banalité voire de monotonie mais les façades révèlent, en 
réalité, un registre décora�Ÿ f étendu (balcons arrondis, redents, 
angles en rotonde, parement en traver�Ÿ n de certains rez-de-
chaussée, grilles en fer forgé, clefs de voûte, panneaux mou-
lurés, retours de façade en quart de rond), un souci du détail 
et un certain ra�8  nement (e�+ ets graphiques créés par les jeux 
d'ombre et de lumière).
Quatre séquences sont protégées : l'avenue du Maréchal Foch 
jusqu'au grand ensemble de logements collec�Ÿ fs SOGIMA "La 
Blancarde" compris �X ; le boulevard Georges Clemenceau �Y ; la 
par�Ÿ e Sud de la rue du Docteur Acquaviva �Z et la rue du Maré-
chal Fayolle �[ .
Les immeubles de référence sont ceux qui ont édiÞ és entre 
1927 et les années qui suivent la Seconde Guerre mondiale.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Avant tout projet sur la façade d'un immeuble, on veillera à considérer le contexte, 
notamment l'ordonnancement général de l'îlot urbain dans lequel il s'inscrit, les pers-
pec�Ÿ ves et la découpe du ciel aÞ n, notamment, de ne pas occasionner de rupture de 
percep�Ÿ on.

�  ̀ Dans le cadre d’une extension ou d'une suréléva�Ÿ on, les travaux sur les construc�Ÿ ons 
existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles devront prendre en compte les caractéris�Ÿ ques 
générales : propor�Ÿ ons, rythmes, saillies ou ressauts sur toute la hauteur de la façade.

�  ̀ La volumétrie de toute nouvelle construc�Ÿ on devra avoir un rapport raisonnable avec 
celle des construc�Ÿ ons voisines aÞ n de conserver l'harmonie du gabarit général et l'e�+ et 
perspec�Ÿ f. Dans le cas d’une restructura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs devront 
être composées en fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles 
environnants. Les toitures devront contribuer à l'inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans la séquence 
dans laquelle il s'inscrit et à la mise en valeur de celle-ci. 

�  ̀ Dans le cadre d'une opéra�Ÿ on d'ensemble sur plusieurs parcelles groupées, du fait de 
la nature de l'urbanisa�Ÿ on originelle des séquences sous forme d'immeubles à l'aligne-
ment et en ordre con�Ÿ nu, le linéaire de façade sur rue des nouvelles construc�Ÿ ons ne 
devra pas être interrompu ni fragmenté.

AA-9

AA-10

AA-8

AA-7
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Habitat de type cabanonier CA

Vallon des Au�+ es CA-1

Saména (Mont Rose) CA-2

La Madrague-de-Montredon CA-3

Hameau de Callelongue CA-4

Hameau des Goudes CA-5

Hameaux de Sormiou et de Morgiou CA-6 et CA-7

Grand ensemble / Groupe HBM CE

La Viste CE-1

Unité de voisinage ou Parc de La Maurele�© e CE-2

Les Platanes CE-3

Cité Bernabo CE-4

HBM Ambrosini CE-5

Campagne Larousse CE-6 / CE-7

Cité de Bois-Lemaître CE-8

Les Rosiers CE-9

SOGIMA La Blancarde CE10 / CE11

Les Lierres CE-12

Les Alpilles CE-13

Parc Jean Mermoz CE-14

Groupe HBM Eugène Michelis CE-15

Château Sec CE-16

Parc du Roy d’Espagne CE-17

Résidence Michelet-Concorde CE-18

CitŽ ouvri•re / CitŽ-jardin / Lotissement CI

"Lo�Ÿ ssement Farrenc" CI-1

"Lo�Ÿ ssement des Tuileries ou Druilhé" CI-2

Cité HBM Saint-Louis CI-3

Castors de Servières CI-4 / CI-5 / CI-6

Castors de La Dauphine et de La Germaine CI-7 / CI-8

Cité-jardin de Saint-Just CI-9

Cité-jardin des Chutes-Lavie CI-10

Quar�Ÿ er ouvrier de Mazargues CI-11

Cité Jules Siegfried ou "Maisons salubres" CI-12

CourŽe ouvri•re CO

Courée Castejon CO-1

Courée Arnaud CO-2

Immeuble Chieusse / Traverse Fabre CO-3 / CO-4

Courée des Oursins CO-5

Courée de La Redonne CO-6

Courée Mouraille CO-8

Courée Fenouil-Puget CO-9

Catégories
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Historique

Le site du Vallon des Au�+ es s’est d’abord appelé "Vallon 
d’En Garnier" (ce nom apparaît dans un acte notarié au 
XIVe siècle) puis successivement "Vallon des Innocents" et 
"Vallon du Roy". Il �Ÿ ent son nom actuel des maîtres auÞ ers 
(en provençal, aufo signiÞ e sparterie) qui s’y installèrent à 
par�Ÿ r de 1747 pour rouillir leurs spartes et les rendre ainsi 
plus ß exibles, dans un secteur à l’écart de la ville, ven�Ÿ lé 
mais aussi abrité.  

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,38 ha.
Plan de masse : parcellaire laniéré qui épouse les contours d’une anse. Les maisons 
sont implantées en discon�Ÿ nuité par rapport à la voie. Certaines possèdent une 
pe�Ÿ te cour sur l’avant, d’autres un garage qui forme terrasse. 
Habitat conçu avec une architecture fonc�Ÿ onnelle, fondée sur un principe d’écono-
mie de moyens. Les logis individuels sont accolés pour former une unité architec-
turale ou séparés les uns des autres par une traverse en cul-de-sac très étroite. Ils 
présentent des surfaces habitables modestes comprises entre 26 et 50 m². 
Matériaux : maçonnerie ; enduit ciment.
Épannelage : rez-de-chaussée.
Espaces libres : quais, traverses, montées. 

JustiÞ cation de la prŽservation

L’habitat cabanonier est, par nature, hybride et voué à l’évo-
lu�Ÿ on, mais il importe d’en préserver les caractéris�Ÿ ques 
principales.
Le cabanon est indissociable de l’iden�Ÿ té marseillaise. 
Comme l’a�© estent les textes du XIXe siècle, il fut dès l’origine 
un espace en marge de la vie quo�Ÿ dienne, un lieu d’inver-
sion sociale dédié à la fête où l’on célébrait les nourritures 
épaisses et où l’on s’adonnait aux plaisanteries grasses. C’est 
aussi un lieu où s’opérait le retour à la nature, le cabanonier 
se faisant volon�Ÿ ers chasseur-pêcheur-cueilleur. L’image du 
cabanon s’est forgée au long du XIXe siècle à travers toute 
une produc�Ÿ on li�© éraire (li�© érature "ethnographique", lit-
térature populaire et presse provençale souvent des�Ÿ née 
à être lue, chantée, déclamée au cabanon) qui l’a élevé au 
rang d’emblème iden�Ÿ taire, et érigé en signe dis�Ÿ nc�Ÿ f pour 
iden�Ÿ Þ er les "vrais" Marseillais des nouveaux venus qui ont 
a�K  ué dans la ville à ce�© e époque. 
Cet ensemble est un emblème urbain et paysager de Mar-
seille.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de cet habitat de type cabanonier doivent être 
préservées, en par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au 
domaine public et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie. 

�  ̀ Nonobstant les disposi�Ÿ ons réglementaires de la zone concernée, des retraits 
par�Ÿ culiers peuvent être autorisés ou imposés sous réserve :
- pour les travaux sur existant et extension, que l’implanta�Ÿ on de la construc�Ÿ on 
ini�Ÿ ale soit en retrait par rapport à la voie actuelle ;
- pour les cas de construc�Ÿ ons nouvelles, qu’il existe une construc�Ÿ on en retrait sur 
une parcelle con�Ÿ guë au projet ; dans ce cas, l’implanta�Ÿ on peut se faire dans la 
con�Ÿ nuité de l’existant. 

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balcons au proÞ t des loggias, 
les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture 
non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets roulants à 
l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou crépis, 
les toitures métalliques, la fermeture des rues.

Code et n¡ de la planche CA-1 - n° C-46

Nom Vallon des Au�+ es

Type Habitat de type cabanonier

Adresse Avenue Edmond Oraison, rue du Vallon des Au�+ es - Endoume

Crit•re de prŽservation �6 historique �… architectural �6 paysager

CA-1

CA
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Historique

Au sud du port de La Pointe-Rouge, le bord de mer a été 
habité à par�Ÿ r du XIXe siècle - et jusque dans les années 
1920 - par des pêcheurs mais aussi par des ouvriers qui tra-
vaillaient dans les fabriques de produits chimiques égrenées 
le long du li�© oral sud. 
Le hameau cabanonier de La Madrague-de-Montredon s’est 
développé autour d’un mouillage ancien, autour d’une pê-
cherie qui s’était établie là au XVIIe siècle, près des usines et 
à proximité du village-rue de Montredon. Il s’est cons�Ÿ tué 
sous forme d’habita�Ÿ ons rudimentaires. Au cours du XXe 
siècle, les logements furent peu à consolidés, améliorés et 
agrandis, et de pe�Ÿ tes résidences de bord de mer d’aspect 
très variés vinrent s’ajouter au substrat d’origine. 
Dans la calanque de Saména, un pe�Ÿ t quar�Ÿ er résiden�Ÿ el 
inspiré du mode de vie cabanonier commença à se dévelop-
per dans la première moi�Ÿ é du XXe siècle.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cies : 
Saména (Mont Rose) : 3,62 ha. La Madrague de Montredon : 3,29 ha.
Plan de masse : 
Saména (Mont Rose) : habita�Ÿ ons organisées le long d’une rue rec�Ÿ ligne au 
creux d’un vallon mais pas toutes à l’alignement par rapport à la voie. 
La Madrague de Montredon : parcellaire laniéré qui épouse les contours d’une 
anse. Les maisons sont implantées en con�Ÿ nuité par rapport à la voie. 
Habitat hétéroclite (pe�Ÿ tes villas des années 1930, maisons modestes d’un seul 
niveau, pavillons construits dans la seconde moi�Ÿ é du XXe siècle...), souvent conçu 
avec une architecture fonc�Ÿ onnelle fondée sur un principe d’économie de moyens.  
Matériaux : maçonnerie ; enduit ciment.
Épannelage : rez-de-chaussée/R+1 (rares R+2).
Espaces libres : La Madrague de Montredon : quais, traverses, montées. 

Code et n¡ de la planche CA-2 et CA-3 - n° C-61

Nom Saména (Mont Rose) et La Madrague-de-Montredon

Type Habitat de type cabanonier

Quartier Montredon

Crit•re de prŽservation �6 historique �… architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

L’habitat cabanonier est, par nature, hybride et voué à l’évo-
lu�Ÿ on, mais il importe d’en préserver les caractéris�Ÿ ques 
principales.
Le cabanon est indissociable de l’iden�Ÿ té marseillaise. 
Comme l’a�© estent les textes du XIXe siècle, il fut dès l’origine 
un espace en marge de la vie quo�Ÿ dienne, un lieu d’inver-
sion sociale dédié à la fête où l’on célébrait les nourritures 
épaisses et où l’on s’adonnait aux plaisanteries grasses. C’est 
aussi un lieu où s’opérait le retour à la nature, le cabanonier 
se faisant volon�Ÿ ers chasseur-pêcheur-cueilleur. L’image du 
cabanon s’est forgée au long du XIXe siècle à travers toute 
une produc�Ÿ on li�© éraire (li�© érature "ethnographique", lit-
térature populaire et presse provençale souvent des�Ÿ née 
à être lue, chantée, déclamée au cabanon) qui l’a élevé au 
rang d’emblème iden�Ÿ taire, et érigé en signe dis�Ÿ nc�Ÿ f pour 
iden�Ÿ Þ er les "vrais" Marseillais des nouveaux venus qui ont 
a�K  ué dans la ville à ce�© e époque. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de cet habitat de type cabanonier doivent être 
préservées, en par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au 
domaine public et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie. 

�  ̀ Nonobstant les disposi�Ÿ ons réglementaires de la zone concernée, des retraits 
par�Ÿ culiers peuvent être autorisés ou imposés sous réserve :
- pour les travaux sur existant et extension, que l’implanta�Ÿ on de la construc�Ÿ on 
ini�Ÿ ale soit en retrait par rapport à la voie actuelle ;
- pour les cas de construc�Ÿ ons nouvelles, qu’il existe une construc�Ÿ on en retrait sur 
une parcelle con�Ÿ guë au projet ; dans ce cas, l’implanta�Ÿ on peut se faire dans la 
con�Ÿ nuité de l’existant. 

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ a suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balcons au proÞ t des loggias, 
les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture 
non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets roulants à 
l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou crépis, 
les toitures métalliques, la fermeture des rues.

Photos © Guy Quéral
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Historique

Les cabanons existaient depuis longtemps sur la côte en 
tant qu’abri sommaire pour les pêcheurs mais ce n’est qu’à 
par�Ÿ r du XIXe que certains ouvriers purent eux aussi dispo-
ser de lieux où se réfugier par grande chaleur. 
On ne peut pas les comparer aux bas�Ÿ des mais ils néan-
moins le grand avantage d’être toujours construits dans 
un cadre paysager excep�Ÿ onnel. Par�Ÿ cipant de l’auto-
construc�Ÿ on, ils furent en règle générale construits par les 
ouvriers eux-mêmes avec des matériaux de récupéra�Ÿ on 
(moellon, brique, ciment, métal, plas�Ÿ que), et de manière 
parfois rudimentaire, d’où leur fragilité et leur précarité 
éventuelle. Ils ne sont pas toujours divisés en pièces. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 1,14 ha.
Plan de masse : maisons implantées en con�Ÿ nuité par rapport à la voie, organi-
sées en bande, accolées deux par deux ou isolées. 
Les logis individuels accolés forment une unité architecturale comme comprise 
sous une même toiture. Ils présentent des surfaces habitables très modestes, com-
prises entre 25 et 50 m².
Habitat conçu avec une architecture fonc�Ÿ onnelle souvent fondée sur un principe 
d’économie de moyens. Les façades sont protégées du soleil par des auvents ou par 
des appen�Ÿ s. 
Matériaux : maçonnerie ; enduit ciment.
Épannelage : rez-de-chaussée.
Espaces libres : quais, traverses, montées. 

Code et n¡ de la planche CA-4 - n° C-66

Nom Hameau de Callelongue 

Type Habitat de type cabanonier

Quartier Les Goudes

Crit•re de prŽservation �6 historique �… architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

L’habitat cabanonier est, par nature, hybride et voué à 
l’évolu�Ÿ on, mais il importe d’en préserver les caractéris-
�Ÿ ques principales.
Le cabanon est indissociable de l’iden�Ÿ té marseillaise. 
Comme l’a�© estent les textes du XIXe siècle, il fut dès l’ori-
gine un espace en marge de la vie quo�Ÿ dienne, un lieu 
d’inversion sociale dédié à la fête où l’on célébrait les 
nourritures épaisses et où l’on s’adonnait aux plaisanteries 
grasses. C’est aussi un lieu où s’opérait le retour à la nature, 
le cabanonier se faisant volon�Ÿ ers chasseur-pêcheur-cueil-
leur. L’image du cabanon s’est forgée au long du XIXe siècle 
à travers toute une produc�Ÿ on li�© éraire (li�© érature "eth-
nographique", li�© érature populaire et presse provençale 
souvent des�Ÿ née à être lue, chantée, déclamée au caba-
non) qui l’a élevé au rang d’emblème iden�Ÿ taire, et érigé 
en signe dis�Ÿ nc�Ÿ f pour iden�Ÿ Þ er les "vrais" Marseillais des 
nouveaux venus qui ont a�K  ué dans la ville à ce�© e époque. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de cet habitat de type cabanonier doivent être 
préservées, en par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au 
domaine public et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie. 

�  ̀ Nonobstant les disposi�Ÿ ons réglementaires de la zone concernée, des retraits 
par�Ÿ culiers peuvent être autorisés ou imposés sous réserve :
- pour les travaux sur existant et extension, que l’implanta�Ÿ on de la construc�Ÿ on 
ini�Ÿ ale soit en retrait par rapport à la voie actuelle ;
- pour les cas de construc�Ÿ ons nouvelles, qu’il existe une construc�Ÿ on en retrait sur 
une parcelle con�Ÿ guë au projet ; dans ce cas, l’implanta�Ÿ on peut se faire dans la 
con�Ÿ nuité de l’existant. 

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balcons au proÞ t des loggias, 
les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture 
non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets roulants à 
l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou crépis, 
les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CA-4
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Historique

Situé dans une échancrure du li�© oral Sud, le lieu-dit Les 
Goudes était une solitude pastorale quand la Société Civile 
du Chemin de fer des Ports Sud y céa une fabrique à la Þ n du 
XIXe siècle. Le projet d’un développement industrialo-por-
tuaire au sud de Marseille fut rapidement abandonné. Un 
entrepreneur racheta l’essen�Ÿ el du secteur et Þ t construire 
quinze cabanons réalisés en bandes entre 1894 et 1914 à 
l’emplacement de l’usine. Dans les années 1930, d’autres 
cabanons disséminés furent bâ�Ÿ s pour des pêcheurs de 
Mazargues. Longtemps demeuré sans assainissement, le 
quar�Ÿ er était ini�Ÿ alement à fréquenta�Ÿ on hebdomadaire 
ou saisonnière et la transmission des résidences secondaires 
bricolées était assurée d’une généra�Ÿ on à l’autre. Puis la po-
pula�Ÿ on d’origine a été peu à peu renforcée par l’arrivée de 
résidants permanents et le �Ÿ ssu du hameau s'est densiÞ é au 
fur et à mesure des adapta�Ÿ ons ou de l’adjonc�Ÿ on de pièces 
d’appoint.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 8,32 ha.
Trame : grille régulière structurée sur quatre voies étroites où n’existe aucune 
dis�Ÿ nc�Ÿ on entre la chaussée et la circula�Ÿ on des piétons ; les parcelles étroites 
sont en�Ÿ èrement construites ou uniquement du côté rue et libres sur l’arrière ; 
elles sont occupées par des construc�Ÿ ons basses. Un même module de 
construc�Ÿ on se répète sur toute la longueur des alignements.
Typologie : habitat en série auto-construit sous forme de pe�Ÿ tes construc�Ÿ ons 
disposées en ordre con�Ÿ nu adossées aux murs d’anciennes usines démolies à la 
Þ n du XIXe siècle. Les suréléva�Ÿ ons observées sont postérieures. 
Façades percées d’une porte et d’une fenêtre ou seulement d’une porte, 
souvent précédées d’une terrasse, protégées du soleil par des auvents ou des 
appen�Ÿ s. Épannelage : RdC à R+1.
Espaces intermédiaires : seuils et abords semi-priva�Ÿ sés avec des bancs et des 
treilles. Les seuils a�© enant aux habita�Ÿ ons ne sont pas systéma�Ÿ ques. 
Espaces libres en cœur d’îlot : ils sont rares excepté sous la forme d’étroites 
voies de circula�Ÿ on latérales et transversales, les "traverses". Il n’y a pas de 
dis�Ÿ nc�Ÿ on entre la chaussée et les tro�© oirs. 

Code et n¡ de la planche CA-5 - n° C-66

Nom Hameau des Goudes

Type Habitat de type cabanonier

Quartier Les Goudes

Crit•re de prŽservation �6 historique �… architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

L’habitat cabanonier est, par nature, hybride et voué à 
l’évolu�Ÿ on, mais il importe d’en préserver les caractéris-
�Ÿ ques principales.
Le cabanon est indissociable de l’iden�Ÿ té marseillaise. 
Comme l’a�© estent les textes du XIXe siècle, il fut dès l’ori-
gine un espace en marge de la vie quo�Ÿ dienne, un lieu 
d’inversion sociale dédié à la fête où l’on célébrait les 
nourritures épaisses et où l’on s’adonnait aux plaisanteries 
grasses. C’est aussi un lieu où s’opérait le retour à la nature, 
le cabanonier se faisant volon�Ÿ ers chasseur-pêcheur-cueil-
leur. L’image du cabanon s’est forgée au long du XIXe siècle 
à travers toute une produc�Ÿ on li�© éraire (li�© érature "eth-
nographique", li�© érature populaire et presse provençale 
souvent des�Ÿ née à être lue, chantée, déclamée au caba-
non) qui l’a élevé au rang d’emblème iden�Ÿ taire, et érigé 
en signe dis�Ÿ nc�Ÿ f pour iden�Ÿ Þ er les "vrais" Marseillais des 
nouveaux venus qui ont a�K  ué dans la ville à ce�© e époque. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de cet habitat de type cabanonier doivent être 
préservées, en par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au 
domaine public et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie. 

�  ̀ Nonobstant les disposi�Ÿ ons réglementaires de la zone concernée, des retraits 
par�Ÿ culiers peuvent être autorisés ou imposés sous réserve :
- pour les travaux sur existant et extension, que l’implanta�Ÿ on de la construc�Ÿ on 
ini�Ÿ ale soit en retrait par rapport à la voie actuelle ;
- pour les cas de construc�Ÿ ons nouvelles, qu’il existe une construc�Ÿ on en retrait sur 
une parcelle con�Ÿ guë au projet ; dans ce cas, l’implanta�Ÿ on peut se faire dans la 
con�Ÿ nuité de l’existant. 

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balcons au proÞ t des loggias, 
les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture 
non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets roulants à 
l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou crépis, les 
toitures métalliques, la fermeture des rues.
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JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e forme d’habitat est l’un des emblèmes du li�© oral 
sud de Marseille.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L’habitat cabanonier est, par nature, hybride et voué à l’évolu�Ÿ on, mais il importe 
d’en préserver les caractéris�Ÿ ques principales : l’étroitesse de l’emprise des 
espaces publics de voirie, la transparence des clôtures, les pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons.

Code et n¡ de la planche CA7 - n° C-68

Nom Hameau de Morgiou

Type Habitat de type cabanonier

Quartier Les Baume�© es

Crit•re de prŽservation �6 historique �… architectural �6 paysager

Historique
À Sormiou, où l’on vient passer les jours de fête depuis la Þ n 
du XIXe siècle, l’habitat secondaire égrené sur la grève et sur 
les rives de la crique est dit à fréquenta�Ÿ on hebdomadaire.

Description de lÕensemble b‰ti
SuperÞ cie de la parcelle : 14,90 ha / Habitat : bâ�Ÿ  fonc�Ÿ onnel et économe ; maisons 
éparses, organisées en bande ou groupées par deux ou trois et devancées par un 
espace libre clôturé /  Matériaux : blocage de moellon, enduit.

Code et n¡ de la planche CA6 - n° C-67

Nom Hameau de Sormiou

Type Habitat de type cabanonier

Quartier Sormiou

Crit•re de prŽservation �6 historique �… architectural �6 paysager

Historique
À Morgiou, où l’on vient passer les jours de fête depuis la 
Þ n du XIXe siècle, l’habitat secondaire logé dans le vallon ou 
près de la grève est à dit à fréquenta�Ÿ on hebdomadaire. 

Description de lÕensemble b‰ti
SuperÞ cie de la parcelle : 2,1 ha / Habitat : bâ�Ÿ  fonc�Ÿ onnel et économe ; maisons 
en bande, alignées deux par deux ou trois par trois, implantées en retrait ou isolées /  
Matériaux : blocage de moellon, enduit.

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e forme d’habitat est l’un des emblèmes du li�© oral 
sud de Marseille.

Prescriptions spŽciÞ ques
L’habitat cabanonier est, par nature, hybride et voué à l’évolu�Ÿ on, mais il importe 
d’en préserver les caractéris�Ÿ ques principales : l’étroitesse de l’emprise des 
espaces publics de voirie, la transparence des clôtures, les pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons.

CA-6
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JustiÞ cation de la prŽservation

Malgré une construc�Ÿ on assez tradi�Ÿ onnelle, sans recours  
à la préfabrica�Ÿ on qui se généralisait alors dans l’habitat, 
l’ensemble bénéÞ cie d’une esthé�Ÿ que moderne (pureté 
des volumes, façades lisses et amovibles, sobriété des 
couleurs). L’équipe d’architectes a voulu expérimenter un 
agencement spéciÞ que des appartements des tours pour 
que les habitants bénéÞ cient de la meilleure orienta�Ÿ on 
possible. Ce�© e recherche a abou�Ÿ  à une par�Ÿ �Ÿ on entre 
des lieux de vie déterminés (cuisine et salle de bains) et 
des espaces ß exibles pouvant être modulés à volonté. À 
l’extérieur, elle a mis au point une concep�Ÿ on dynamique 
de la façade avec des panneaux pleins coulissants qui, selon 
Candilis, "expriment la vie à l’intérieur des bâ�Ÿ ments" et 
perme�© ent de "créer des façades changeantes". 

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

Historique

La Cité de La Viste cons�Ÿ tue la seconde réalisa�Ÿ on de 
Georges Candilis à Marseille après sa par�Ÿ cipa�Ÿ on à la 
construc�Ÿ on de l’Unité d’habita�Ÿ on du Corbusier. 
Une fois le terrain acquis par la Société Marseillaise Mixte 
de Construc�Ÿ on, une Þ liale, la Société Marseillaise mixte 
de construc�Ÿ on organsia un concours en 1959. Il fut rem-
porté par l’équipe de Candilis composée des architectes 
Alexis Josic, Shadrach Woods, et Louis Olmeta. 
Cet ensemble fut édiÞ é sur une grande propriété doma-
niale. Il est caractérisé par une ar�Ÿ cula�Ÿ on de volumes, 
de tours à trois branches et de bâ�Ÿ ments bas, fut livré en 
1962. Il bénéÞ cie d’un emplacement remarquable : depuis 
le plateau, on découvre toute la rade de Marseille. La Viste 
vient du mot provençal visto. 
Très bien inscrit dans le site dominant, cet ensemble signal 
est perçu depuis les entrées nord de la ville. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 6,81 ha.
Nombre de logements : 596 appartements (du T1 au T5 - 64,5% de T3 et T4).
Plan de masse : vaste ensemble de logements structuré selon une trame orthogo-
nale, composé de quatre blocs et de trois tours, qui intègre aussi des équipements 
(commerces, écoles). Les trois tours sont insérées en plan dans la bordure des quatre 
immeubles bas qui forment des équerres et des manivelles. Les espaces bordés par 
les construc�Ÿ ons sont con�Ÿ nus et ouverts au sud.
Les blocs ou logements bas abritent des appartements spacieux tandis que les 
tours abritent des appartements plus pe�Ÿ ts. La structure des blocs est rela�Ÿ vement 
simple : les escaliers sont directement ar�Ÿ culés avec les cuisines et les sanitaires 
regroupés au centre de l’immeuble. En revanche, l’organisa�Ÿ on des tours, construc-
�Ÿ ons à trois branches reliées par des circula�Ÿ ons linéaires, est plus complexe. 
Façades divisées en bandeaux horizontaux et panneaux, lisses car percées de loggias 
en creux. La colora�Ÿ on néo-construc�Ÿ viste (recours au noir) et les volets coulissants 
les e�+ acent pour que l’immeuble ressemble à un organisme vivant.
Matériaux : .procédé tradi�Ÿ onnel avec une structure en béton, des refends porteurs 
de 3,60 m d’entraxe maximum (pour les immeubles bas) et une trame de façade 
pensée à par�Ÿ r de la concep�Ÿ on interne du logement. Les façades des tours non 
porteuses sont réalisées en parpaings recouverts d’un enduit plâtre à l’intérieur et 
d’un enduit de protec�Ÿ on très épais à l’extérieur pour ra�© raper les malfaçons.
Épannelage : 3 tours R+18 à R+22, immeubles bas R+4.

Code et n¡ de la planche CE-1 - n° C-13

Nom La Viste

Type Grand ensemble

Adresse 52, route na�Ÿ onale de La Viste - La Viste

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

Photo © Bertrand Maro�© e

CE-1
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JustiÞ cation de la prŽservation

Le travail commun de l’équipe pluridisciplinaire, les quali-
tés plas�Ÿ ques et environnementales du projet architectural 
ainsi que sa dimension sociologique et humaine ont permis 
de créer une Unité de voisinage remarquable. 
Même s’il se gre�+ e di�8  cilement avec les �Ÿ ssus urbains 
voisins (il est isolé par l’autoroute A7 et l’avenue de Sainte-
Marthe), l’ensemble apparaît aujourd’hui comme une expé-
rimenta�Ÿ on construc�Ÿ ve réussie : l’écueil de la monotonie 
que peut engendrer l’industrialisa�Ÿ on de l’habitat a été 
évité. 

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

Code et n¡ de la planche CE-2 - n° C-20

Nom "Unité de voisinage" ou "Parc de La Maurele�© e"

Type Grand ensemble

Adresse Boulevard Gay Lussac, rue Le Chatelier - La Delorme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

Historique

Construite sur un domaine bas�Ÿ daire de 14 hectares, le Parc 
de la Maurele�© e est l’une des grandes opéra�Ÿ ons immobi-
lières conçues pour répondre à l’a�K  ux des rapatriés d’Algé-
rie. Malgré l’urgence, ses concepteurs, Eugène Chirié et ses 
deux Þ ls - Pierre et Jacques - ont tenu à essayer de déÞ nir de 
nouvelles formes d’habitat et à expérimenter une nouvelle 
façon de travailler en groupe. Le projet a été le fruit d’un tra-
vail collec�Ÿ f mené par des équipes pluridisciplinaires, réu-
nissant des architectes, des ingénieurs et des paysagistes, 
ouvertes à di�+ érents champs de réß exion, notamment à la 
sociologie pour tenter de mieux comprendre et déÞ nir les 
a�© entes des habitants. 
Inspirée des "unités de voisinage" expérimentées en 
Europe, et guidée par un principe de travail ra�Ÿ onnel, la 
méthode de travail a visé à créer une organisa�Ÿ on urbaine 
lisible basée sur l’ar�Ÿ cula�Ÿ on des espaces publics. 
L’inscrip�Ÿ on de l’opéra�Ÿ on dans le paysage a été conÞ ée au 
paysagiste Jacques Sgard qui a recherché la meilleure ar�Ÿ cu-
la�Ÿ on possible des bâ�Ÿ ments avec l’environnement naturel. 
La colora�Ÿ on a été conÞ ée à Bernard Lassus qui a conçu une 
enveloppe polychrome. L’opéra�Ÿ on a été réalisée de 1963 
à 1965.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 9,82 ha.
Nombre de logements : 790 (78% de T3/T4).
Plan de masse : de part et d’autre de la bas�Ÿ de conservée, le plan général a prévu 
deux groupements : le premier plutôt résiden�Ÿ el, le second, au sud, davantage 
ouvert sur l’espace public avec des équipements sanitaires et commerciaux.
Quatre tours de grande hauteur marquent les ar�Ÿ cula�Ÿ ons des corps de bâ�Ÿ -
ments bas et forment des cours plantées ou des�Ÿ nées aux équipements. 
Traitement extérieur : la ques�Ÿ on du traitement extérieur a été traitée avec un 
soin par�Ÿ culier avec la volonté d’établir des passages visuels entre les bâ�Ÿ ments, 
les espaces verts et le site, et de personnaliser chaque lieu par des couleurs dif-
férentes (originellement, de la pâte de verre colorée - ma�Ÿ ère même de l’archi-
tecture polychrome - avait été intégrée dans les façades préfabriquées mais elle a 
aujourd’hui disparu et leur dispari�Ÿ on paraît irréversible). 
Les couleurs sont des�Ÿ nées à personnaliser chaque lieu et à créer des passages 
visuels entre les bâ�Ÿ ments avec un jeu de contraste antre couleurs chaudes (tons 
clairs pour les tours) et couleurs froides (marron, gris, verts pour les barres). 
Épannelage - tours : R+11 à R+16 - corps de bâ�Ÿ ments bas : R+2 à R+5.
Équipements : la bas�Ÿ de, conservée avec son allée d’arbres, sa terrasse et son 
bassin, a été intégrée dans un programme de maison de la culture et des loisirs ; 
stade, gymnase. 
Espaces libres publics : succession de 8 places ou "pa�Ÿ os" qui font référence à 
l’organisa�Ÿ on des villes méditerranéennes et perme�© ent de créer des circula�Ÿ ons 
piétonnes rigoureusement séparées des ß ux des véhicules. 

Photo © DRAC PACA

CE-2
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Historique

À Marseille, les bas�Ÿ des et les "campagnes" (propriétés 
agricoles) ont formé l’essen�Ÿ el de la ressource foncière de 
l’après-guerre. En l’absence de projet précis, l’urbanisa�Ÿ on 
s’est développée le long des tracés préexistants : chemin de 
desserte des bas�Ÿ des, voie ferrée ou canal désa�+ ecté. 
Ici, c’est le chemin de Sainte-Marthe qui a servi de ligne 
directrice. Le programme de taille modeste édiÞ é sur les 
terrains de la bas�Ÿ de Tempier était dédié aux personnels 
de la Police et des PTT. Le permis de construire fut délivré en 
1962 et l’ensemble achevé en 1967.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 1,58 ha.
Nombre de logements : 149 ppartements.
Plan de masse prenant appui sur le tracé de l’allée de l’ancienne bas�Ÿ de Tempier 
qui distribue, au nord, une équerre de cinq niveaux et, à l’ouest, une tour en 
béton sur pilo�Ÿ s associée à une barre en arc inß échie légèrement vers le nord.
Trame de façade : des façades très ouvertes (loggias, pans de verre) scandées 
par des têtes de voiles en béton clair qui alternent avec des murs de briques 
s’opposent à une éléva�Ÿ on plus fermée, au nord, percée de baies en quinconce, 
en retrait du nu extérieur et équipées d’allèges en appareil de briques ajouré.
La tour est rythmée par des travées ver�Ÿ cales, pourvue de balcons d’angle et 
surmontée d’une "ombrière" qui abrite des séchoirs.
Matériaux : béton clair préfabriqué (avec des co�+ rages travaillés) associé à 
divers appareils de brique qui jouent, selon les cas, un rôle structurel de remplis-
sage ou un rôle décora�Ÿ f (murs, pignons, mo�Ÿ fs de panneresses-bou�Ÿ sses sur les 
entrées).
Épannelage : équerre R+4, tour R+6, banane R+4.
Espaces libres publics : les arbres de la bas�Ÿ de ont été conservés et le traite-
ment du jardin témoigne de l’ancienne bas�Ÿ de (sols en calade).
Équipements : sta�Ÿ onnement collec�Ÿ f, garages couverts, séchoirs en terrasses.

Code et n¡ de la planche CE-3 - n° C-21

Nom Les Platanes

Type Grand ensemble

Adresse 2 boulevard Alphonse Allais - Sainte-Marthe

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

L’opéra�Ÿ on des Platanes associe de manière virtuose la 
brique et le béton brut. L’introduc�Ÿ on de textures dans un 
disposi�Ÿ f réglé par la simple géométrie trahit probablement 
la référence à la maison expérimentale d’Alvar Aalto qui fut 
le premier à déÞ nir la brique comme un matériau moderne 
u�Ÿ lisé dans l’industrie. 
Derrière la tour, comme en queue de comète, la courbe ten-
due du dernier immeuble donne une sorte d’ouverture à la 
composi�Ÿ on générale en suivant la topographie.
Brique et béton sont u�Ÿ lisés de manière durable ; selon l’au-
teur, ces "matériaux laissés bruts perme�© ent un bon vieillis-
sement de façade dans le temps". C’est aussi une manière 
de traiter la colora�Ÿ on en évitant les enduits qui a�+ adissent 
les arêtes, le vif des formes.

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

Photos © DRAC PACA

CE-3
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Historique

La Cité Bernabo est un immense complexe immobilier fut 
vraisemblablement édiÞ é par le duo d’architectes Heckly 
et Favel pour le compte de la SOGIMA en contrebas du 
site des Aba�© oirs entre 1933 et 1935. Sa monumentalité 
détonne dans l’un des quar�Ÿ ers les plus populaires et les 
moins structurés du nord de Marseille. 
Les volumes et la composi�Ÿ on très riche des façades 
(extrusions, ressauts, saillies) étonnent et marquent for-
tement le paysage urbain du quar�Ÿ er et démontrent qu’à 
Marseille l’Art Déco, même simpliÞ é, a pu parfois être ap-
pliqué au logement populaire.  

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 2,20 ha.
Plan de masse : 31 bâ�Ÿ ments de même longueur isolés ou accolés, organisés en 
L, en U, ou ar�Ÿ culés entre eux en quinconce, implantés sur di�+ érents paliers qui 
ra�© rapent une forte pente. Tout s’organise autour de trois espaces publics perpen-
diculaires au boulevard Bernabo. Au centre de la composi�Ÿ on les barres sont 
disposées de façon pyramidale. 
Façades ordonnancées, reprenant toutes le même registre décora�Ÿ f mais avec 
des nuances et des varia�Ÿ ons, animées par des loggias profondes, des balcons 
arrondis disposés "en croix de Lorraine", fron�Ÿ spices ornés d’un entablement 
orné d’arcatures aveugles reposant sur des piliers cylindriques, corniche d’a�«  que 
saillante, garde-corps métalliques simples mais élégants.
Épannelage : R+5+étage d’a�«  que.
Espaces libres : espaces extérieurs aménagés - escaliers, montées, paliers aména-
gés en place�© es successives et plantés.

Code et n¡ de la planche CE-4 - n° C-26

Nom Cité "Bernabo"

Type Grand ensemble

Adresse Boulevard Bernabo - La Cabucelle

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Très structurée, ce�© e opéra�Ÿ on - qui ressemble beaucoup au 
Groupe SOGIMA Périer (boulevard Périer) - témoigne du soin 
qui pouvait être porté au logement ouvrier dans l’entre-deux 
guerres : la composi�Ÿ on est rigoureuse, les espaces libres et 
paysagers nombreux et soignés, les volumes maîtrisés, les 
modénatures simples mais ra�8  nés. L’ensemble, respectueux 
de ses habitants, fait preuve de générosité et parvient à allier 
monumentalité des immeubles et in�Ÿ mité des lieux de vie 
dans les cours intérieures.

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-4
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Historique

L’HBM du Groupe Ambrosini fut édiÞ é par l’architecte 
François Clermont, architecte lyonnais spécialisé dans le 
logement social, de 1935 à 1937, notamment connu pour 
avoir conçu le lycée de La Mar�Ÿ nière à Lyon en 1884, l'Hô-
tel des ingénieurs de Saint-É�Ÿ enne (1907), la Préfecture 
d'Auvergne et du Puy-de-Dôme (1923) et la cité HBM Fré-
déric Mistral à Istres (1929).
Le plan peut faire penser à celui d’une caserne mais l’opé-
ra�Ÿ on reste visuellement ouverte sur l’extérieur. Elle fait 
Þ gure d’isolat urbain au milieu d’une vaste espace voué 
aux ac�Ÿ vités et occupé par des hangars et des usines.
Après la Seconde Guerre mondiale, le complexe a accueilli 
un immeuble ra�Ÿ onnaliste, Ambrosini II, qui Þ gure parmi 
les premières HLM de Marseille.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 1,7 ha.
Nombre de logements : 201 appartements (du T2 au T4 - 121 T4).
Plan de masse : plan d'îlot à cours ouvertes, avec une entrée marquée et des 
allées arborées qui distribuent cinq immeubles, le tout formant presque le 
numéro "57" : un bâ�Ÿ ment en U implanté en limite d’îlot à l’ouest, trois barres 
dont l’une est inß échie, une grande série de bâ�Ÿ ments accolés et organisés 
sur un plan en L (une barre construite ultérieurement - Ambrosini II - crée une 
rupture dans le front con�Ÿ nu qui suite la limite Est).
Façades : les immeubles organisés en bande sont de hauteurs di�+ érentes et 
créent des séquences en escaliers.
Matériaux : béton, enduit.
Épannelage : R+3/R+4.
Espaces libres : allée centrale, allées secondaires perpendiculaires en retour 
d’équerre, plantées et occupées par des parcs de sta�Ÿ onnement aériens.

Code et n¡ de la planche CE-5 - n° C-27

Nom Groupe HBM Ambrosini

Type Groupe HBM

Adresse 64-70, boulevard du Cap Gèze - Le Canet 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

CE-5

CE

JustiÞ cation de la prŽservation

La composi�Ÿ on de cet ensemble est ra�Ÿ onnelle et équilibrée. 
Le tout crée une iden�Ÿ té dans le nouveau quar�Ÿ er du Canet 
voué à l'industrie. L'architecture emprunte au vocabulaire de 
La Cité industrielle de Tony Garnier et à l'Art Décora�Ÿ f pour 
les balcons prisma�Ÿ ques et pour les grandes arches qui réu-
nissent les balcons sous les toits.

Recommandations particuli•res  

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.
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Historique

Après la Seconde Guerre mondiale, de nombreuses pro-
priétés agricoles situées entre Le Canet et Saint-Barthélémy 
furent réquisi�Ÿ onnées pour contribuer à la résorp�Ÿ on de 
l’habitat précaire. C’est ainsi qu’un plan d’urbanisme fut 
conçu entre Saint-Gabriel et la Campagne Larousse.  
Les premiers logements économiques de première néces-
sité (les LEPN) y furent réalisés en 1954. Le programme fut 
mis en œuvre par l’une des premières Société d’économie 
mixte de la Ville - la SA Marseillaise de Construc�Ÿ on de 
Logements Économiques (SAMCLE) -, et par la Caisse des 
Dépôts, spécialiste de l’intégra�Ÿ on logements et équipe-
ments. L’équipe d’architectes était composé d’André Devin, 
Jean-Louis Sourdeau et Maurice Scialom.
L’ensemble fut achevé en 1958 et en 1959. Conçu comme 
une extension du noyau villageois du Canet, il fut ensuite 
intégré à la ZUP n° 1. 
Dès l’origine, ce fut pe�Ÿ t ensemble bien équipé. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 1,05 ha + 3,8 ha = 4,85 ha.
Nombre de logements : 390 appartements (du T2 au T5 - 63, 5% de T2 et T3). 
Plan de masse : blocs formant des cours et des alignements et barres. Le plan 
inclus les équipements, le franchissement de la Rocade. 
Plan de masse : ensemble décomposé en deux secteurs séparés par l’emprise 
prévue pour le futur boulevard Arnavon (une passerelle de liaison est réalisée 
sur la limite ouest de l’opéra�Ÿ on). Au sud, le plan compose avec les logements 
préexistants, qu’il cadre par des îlots ouverts, autour d’un groupe scolaire et d’un 
centre commercial. 
Structure en poteaux-dalle, cons�Ÿ tuée de segments de façades porteuses alliées 
à un réseau de poteaux  sur un entraxe de 3,50 m qui laisse une large ß exibilité. 
Le cloisonnement est léger, parfois doublé ou triplé sur certains sépara�Ÿ fs. Le 
modèle prend toute sa dimension sur la par�Ÿ e nord, avec deux barres de quatre 
et onze niveaux. 
Façade nord largement organisée par des claustras de béton clair qui Þ ltrent la 
vue sur les pièces humides - sanitaires et cuisines. La façade sud, en béton revêtu 
de pierre de taille, répète un schéma qui regroupe les pans de verre des ouver-
tures (séjour, chambre) et des loggias, en alternance avec des pleins de travée. Les 
3e et 11e étages possèdent des balcons Þ lants qui dessinent des registres d’a�«  que 
et de soubassement. 
Épannelage : R+4 (blocs) et R+10 (barres).
Espaces libres : espaces extérieurs aménagés.

Code et n¡ de la planche CE-6 et CE-7 - n° C-27

Nom Campagne Larousse

Type Grand ensemble

Adresse 43, bd Larousse, rues Edmond-Jaloux et du Muret - Le Canet 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Les immeubles de trois à cinq niveaux, avec leurs toitures 
à quatre pentes en tuiles, évoquent encore la facture des 
Habita�Ÿ ons à Bon Marché (HBM), et leur concep�Ÿ on est de 
très bonne qualité pour l’époque. 
Les balcons des deux immeubles situés au nord présentent 
des registres de balcons proches de l’u�Ÿ lisa�Ÿ on qu’en Þ t 
Perret au Havre en 1956.

�¡  Ensemnle labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-7

CE-6

CE
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Historique

La Cité de Bois-Lemaître a été créée par une coopéra�Ÿ ve 
d’habita�Ÿ on, un type de société coopéra�Ÿ ve ou de com-
munauté inten�Ÿ onnelle qui s’est développé en France à 
par�Ÿ r de 1945, dans le contexte de la Reconstruc�Ÿ on, pour 
faciliter l’accession à la pe�Ÿ te propriété aux ouvriers et aux 
salariés modestes en expérimentant une troisième voie du 
logement, entre loca�Ÿ on et propriété, entre marché privé 
et parc public. 
En 1950, la "Société Coopéra�Ÿ ve d’HLM des pos�Ÿ ers et 
agents de l’état des Bouches-du-Rhône" Þ t l’acquisi�Ÿ on 
d’un domaine bas�Ÿ daire situé sur le plateau de Montolivet, 
près du village de La Rose. Ini�Ÿ é en 1952, le programme fut 
achevé en 1955.
Le procédé de pierre porteuse mis en œuvre dans le pro-
jet et le choix d’u�Ÿ liser une pierre épaisse ont entraîné le 
recours à un tracé en chemin de grue pour la construc�Ÿ on 
des barres. 
Le disposi�Ÿ f mis au point par Louis Olmeta a permis de 
conserver une bande de pinède su�8  sante pour former l’ar-
mature des espaces verts (l’ensemble borde un bosquet sur 
500 mètres). 
À l’origine, l’opéra�Ÿ on comprenait aussi un groupe scolaire, 
un centre commercial et un pe�Ÿ t centre paroissial.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 15,8 ha (emprise bâ�Ÿ e : 24 292 m²).
Nombre de logements : 890 appartements (81% de T3/T4).
Plan de masse : complexe d’habitat collec�Ÿ f de très grande ampleur bâ�Ÿ  sur le 
rebord d’un relief tabulaire (au-dessus de la vallée du Jarret) comprenant une 
barre inß échie en limite du plan de masse, dix barres de faible hauteur et de 
longueurs inégales placées en retrait par rapport à la voie (deux de ces barres 
ont une longueur excep�Ÿ onnelle : environ 260 et 330 mètres) et une tour au 
centre dont la forme architecturale reprend le néoclassicisme allemand de la 
Þ n des années 1930. Les voies privées internes desservent les immeubles sur le 
pourtour. Le sta�Ÿ onnement est regroupé dans des boxes implantés en bande ou 
le long des voies internes.
Matériaux : béton, pierre porteuse et pierre épaisse u�Ÿ lisée de manière 
démonstra�Ÿ ve; dans la trame des façades des barres on la retrouve partout 
dans les meneaux, les baies, les loggias, les entrées et les soubassements 
d’appareillage cyclopéen. Quelques galeries portées par des poteaux coniques 
en béton renvoient à une échelle intermédiaire avec le site et la composi�Ÿ on 
monumentale. 
Équipements : groupe scolaire, centre social, club spor�Ÿ f, chapelle. Anima�Ÿ on 
commerciale en rez-de-chaussée au niveau de l’accès principal de l’îlot. 
Épannelage : R+4 (dix barres) à R+16 (tour).
Espaces libres privés : l’espace vert permet tout à la fois de tempérer et de 
me�© re en valeur le plan d’ensemble plutôt monumental (en e�+ et, le gabarit de 
ce�© e cité o�+ re en e�+ et un contraste important avec le semis pavillonnaire qui 
l’environne aujourd’hui).

Code et n¡ de la planche CE-8 - n° C-29

Nom Cité de Bois-Lemaître

Type Grand ensemble

Adresse Boulevard Compadieu - Montolivet

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

L’ensemble est resté en bon état grâce à son système de 
construc�Ÿ on. Pour la concep�Ÿ on des façades de pierre, l’ar-
chitecte a repris les techniques mises au point par le carrier 
Paul Marceroux pour Fernand Pouillon sur le chan�Ÿ er de 
reconstruc�Ÿ on du Vieux Port.

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res  

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-8

CE
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Historique

La cité des Rosiers est implantée sur la bu�© e de Bon Se-
cours. Ce programme a été mis en œuvre par le Comité 
Interprofessionnel du Logement (CIL), collecteur du 1% 
patronal pour le personnel des grandes entreprises mar-
seillaises (régie autonome des transports - RATVM, Société 
des Eaux, répara�Ÿ on navale, huileries…).
Ce�© e grande opéra�Ÿ on fut conçue par l’architecte Jean 
Rozan et achevée en 1957.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 6,86 ha.
Nombre de logements : 752 appartements.
Plan de masse : composi�Ÿ on très ar�Ÿ culée avec des pe�Ÿ ts blocs de 2 à 4 étages à 
distribu�Ÿ ons extérieures et des immeubles de 11 et 12 étages. 
Les grands immeubles sont conçus comme un empilement de rangées de 3 et 4 
étages. Ces rangées sont desservies par une suite d’ascenseurs, de larges cour-
sives et d’escaliers, l’ensemble formant une véritable promenade architecturale. 
Structure en poteaux-dalle.
Façades : les façades se di�+ érencient selon l’orienta�Ÿ on des barres, me�© ant en 
valeur soit les coursives, soit des formes de redents, tantôt au nord, tantôt au sud. 
Ce disposi�Ÿ f spa�Ÿ al diversiÞ e les points de vue sur les bâ�Ÿ ments et produit une 
certaine plas�Ÿ cité architecturale. 
Modénatures : le décor d’architecture est très simple, se limitant aux allèges 
des balcons, alterna�Ÿ vement pleines ou transparentes, selon une écriture assez 
classique. 
Épannelage : 2 grandes barres de R+12, trois barres en blocs décalés R+10 et 
R+11 ; huit blocs bas de R+2 et R+3.
Équipements en rez-de-chaussée : commerces et centre social. 

Code et n¡ de la planche CE-9 - n° C-34

Nom Les Rosiers

Type Grand ensemble

Adresse 3, traverse des Rosiers - Saint-Gabriel 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Ce grand ensemble forme un signal depuis les lignes de che-
min de Paris : les bâ�Ÿ ments les plus hauts occupent la crête.
L’opéra�Ÿ on s’organise autour d’un modèle de bâ�Ÿ ment 
construit en poteaux dalle dont l’intérêt réside dans le système 
de distribu�Ÿ on spa�Ÿ ale qui allie ascenseurs, coursives et esca-
liers que n’auraient pas renié les architectes du Team Ten32. 
Elle o�+ re une véritable promenade architecturale construi-
sant des modes de déplacement, des points de vue de l’ar-
chitecture sur elle même. On a rapproché ce groupe d’habi-
ta�Ÿ on avec le grand ensemble du 23 de Junero de Carlos 
Raoul de Villanueva, réalisé à Caracas aux mêmes dates, 
sans qu’on puisse iden�Ÿ Þ er les parentés exactes.

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-9

CE
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Historique

Ce�© e opéra�Ÿ on fut réaliséet par les architectes Favel et 
Heckly vers 1935. C'est une pièce majeure dans la créa�Ÿ on 
de l'avenue Foch qui visait à relier la gare Saint-Cahrles à la 
gare de La Blancarde. 
Les immeubles et l’organisa�Ÿ on parcellaire sont d’inspira-
�Ÿ on moderne. Néanmoins, en ma�Ÿ ère de parcellaire et de 
densité du bâ�Ÿ , cet ensemble singulier peut être assimilé à 
un aménagement de type haussmannien associé à l’archi-
tecture de béton. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,6 ha
Plan de masse : trois blocs d’habita�Ÿ on formant un ensemble carré traversé 
en diagonale par l’avenue du Maréchal Foch, artère de 22 mètres de large 
et 940 mètres de long qui joint le carrefour des Cinq-Avenues à la gare de la 
Blancarde. 
CE10 = immeuble organisé sur un plan en L ouvert sur l’arrière et donnant sur le 
jardin de la parcelle voisine ; sa façade principale crée une longue séquence urbaine 
qui comporte des commerces en rez-de-chaussée.
CE11 = immeuble de forme rectangulaire avec des pans coupés, fermé sur une 
pe�Ÿ te cour intérieure, disposés en symétrie de part et d’autre d’un grand bâ�Ÿ ment 
fermé sur une cour intérieure.
Trames de façade régulières et répé�Ÿ �Ÿ ves, animées par les travées centrales de 
chaque corps de bâ�Ÿ ment qui se prolongent en ressaut au-delà de la corniche 
d’a�«  que. Angles adoucis par des balcons incurvés. Balcons des façades des pans 
coupés organisés en peigne. 
Les immeubles varient leurs éléva�Ÿ ons par un jeu d'avancées, de balcons ou de log-
gias couvertes d'arcades. Au-delà du cinquième étage, les volumes sont plus libres 
et se superposent dans un jeu de retrait en gradins (étages d’a�«  que en escaliers) ; 
ils donnent un aspect cubiste aux proÞ ls des rues. 
Matériaux : béton, enduit.
Modénatures : corniches individualisant le rez-de-chaussée et le premier niveau 
des cinq étages, corniche d’a�«  que soulignant les deux niveaux en retrait.   
Épannelage : R+7/R+8. Les façades sont marquées par des retraits successifs à 
par�Ÿ r du sixième niveau. 
Espaces libres : cours cimentées au cœur des îlots ; passage public qui permet 
une traversée piétonne de l’îlot.
 

Code et n¡ de la planche CE-10 et CE-11 - n° C-40

Nom SOGIMA "La Blancarde"

Type Grand ensemble

Adresse 55-65, av. Foch et 98, boulevard Boisson

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

CE-11

CE-10

CE

JustiÞ cation de la prŽservation

Cet ensemble de grande hauteur o�+ re une composi�Ÿ on 
majestueuse sur la rive gauche de la rocade du Jarret. 
Il évoque notamment les immeubles colossaux construits à 
la même époque à Grenoble, le long de l’axe monumental 
cons�Ÿ tué par les boulevards Jo�+ re, Foch et Vallier.

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.
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Historique

Cet ensemble édiÞ é sur les hauteurs qui dominent la ville 
à l’est fut conçu par le duo d’architectes Pierre Averous et 
Maurice Scialom. 
L’opéra�Ÿ on a o�+ ert aux architectes l’occasion de réß échir 
à la typologie de la tour de logements accompagnée d’une 
série de bâ�Ÿ ments bas distribués en aile de moulin pour 
éviter l’e�+ et d’alignement des barres. 
Les premières études remontent à 1957 : elles évoquent 
l’Unité d’habita�Ÿ on du Corbusier, notamment par la distri-
bu�Ÿ on en duplex des appartements. 
À la première tranche de travaux ini�Ÿ ée à par�Ÿ r de 1959 
par la Société des Chan�Ÿ ers et Bétons de la Méditerranée, 
a succédé une deuxième étape, de 1961 à 1966, qui a 
modiÞ é le plan de masse, ce�© e fois davantage centré sur 
la tour. 
15 types de logements sont proposés. Ce�© e diversité a 
permis de me�© re en œuvre un travail plas�Ÿ que en façade.
Un projet de centre commercial a été imaginé plus tard 
mais il n’a pas abou�Ÿ . 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 4,97 ha.
Nombre de logements : 320 appartements (du T1 au T5, avec 66% de T3 et de 
T4). 
Plan de masse : une tour carrée émergeant d’un ensemble de barres disposés 
en ailes de moulin. L’un des côtés du carré reçoit un système de distribu�Ÿ on 
ver�Ÿ cale qui permet de libérer le centre du plateau et d’y installer un séjour à 
double orienta�Ÿ on dans le cas des grands appartements qui occupent alors la 
totalité de l’étage.
Matériaux : la structure en béton (un système de poteaux-poutres) est associée 
à des éléments de façade légers (des panneaux et des pans de verre). La maîtrise 
des techniques du béton et des panneaux légers apparaît sur la tour centrale, au 
proÞ t d’une plas�Ÿ que recherchée, toute en découpe et plissé. 
Façades : à l’intérieur l’organisa�Ÿ on des appartements est constante et 
déterminée par une ossature ordonnée mais, à l’extérieur, les varia�Ÿ ons sur la 
disposi�Ÿ on des balcons et des loggias créent un mo�Ÿ f plas�Ÿ que intéressant en 
façade. Les façades sont peintes de couleur claire et les menuiseries sont en 
bois.
Épannelage : R+16.
Équipements collec�Ÿ fs : au rez-de-chaussée, buanderies communes et locaux 
pour l’assistance sociale.

Code et n¡ de la planche CE-12 - n° C-35

Nom Les Lierres

Type Grand ensemble

Adresse 42, avenue du 24 avril 1915 - Saint-Barnabé

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

La tour qui se démarque du principe habituel de répé�Ÿ �Ÿ on 
pour ce type d’immeuble forme une sorte de signal, de 
fanal urbain. 
Les aménagements extérieurs ont fait l’objet d’une déÞ ni-
�Ÿ on soignée (sols, planta�Ÿ ons, mobilier urbain). 
En outre, une a�© en�Ÿ on par�Ÿ culière a été portée à la mise 
en couleur de l’ensemble. L’ar�Ÿ ste Françoise Mar�Ÿ nelli a 
appliqué les principes de la polychromie moderne : des 
couleurs sur les parois planes des bâ�Ÿ ments linéaires (gris, 
bleu, blanc) et une monochromie sur la tour beige, qui s’ap-
parentait ainsi à un véritable objet sculptural. Le traitement 
actuel ne rend plus compte toutefois de ces recherches.

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-12

CE
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Historique

Les Alpilles furent achevées en 1974. L’architecte Pierre 
Jameux choisit de répar�Ÿ r les logements en sept plots pour 
s’adapter aux condi�Ÿ ons du terrain qui fut en�Ÿ èrement 
remodelé et recons�Ÿ tué dans un disposi�Ÿ f de terrasses 
pour abriter les places de sta�Ÿ onnement. 
Chaque plot est véritablement assis sur plusieurs plate-
formes, laissant imaginer comme une sorte d’encastrement 
dans le sol. La structure poteau-dalle qui trouvait à ce�© e 
époque un regain d’intérêt permit ce�© e superposi�Ÿ on. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 3,31 ha.
Nombre de logements : 170 appartements répar�Ÿ s sur 7 plots.
Composi�Ÿ on architecturale : les immeubles par�Ÿ cipent d’une double écriture. 
D’une part, les par�Ÿ es basses ainsi que l’adossement à la pente sont traités, sans 
porte-à-faux, avec des dominantes ver�Ÿ cales et des loggias en creux, avec une Þ ni-
�Ÿ on en pierre de parement éclaté. 
D’autre part, les étages hauts, comme portés par le socle et l’adossement, corres-
pondent aux surfaces en porte-à-faux qui reçoivent les terrasses, les ombrières 
et les jardinières. La dominante est horizontale (les balcons Þ lants rythment les 
façades).
Matériaux : béton, Þ ni�Ÿ ons en béton blanc, pierre de parement.

Code et n¡ de la planche CE-13 - n° C-52

Nom "Les Alpilles"

Type Grand ensemble

Adresse 397, corniche John-Fitzgerald Kennedy

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Sur les pentes du Roucas Blanc, sous les construc�Ÿ ons du 
Cénacle, les Alpilles par�Ÿ cipent du même type d’occupa�Ÿ on 
de la colline que La Cadenelle, Les Jardins de Thalassa ou 
encore La Résidence Flo�© e. Mais là où ces dernières sont 
massives, les Alpilles réalisent une véritable intégra�Ÿ on 
dans ce site escarpé unique. 
L’étagement des plots sur les plateformes et le traitement 
contrasté fragmentent le groupe d’habita�Ÿ on et soulignent 
une puissance expressive très sculpturale. Ce�© e alterna�Ÿ ve 
aux grandes prises de site assez violentes dans les collines 
marseillaises demeura un cas isolé : ce type de solu�Ÿ on n’a 
pas eu de suite, les condi�Ÿ ons de la produc�Ÿ on architecturale 
ayant durablement changé par la suite.

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Prescriptions spŽciÞ ques au titre des espaces verts protŽgŽs 
(EVP) : cf Dispositions gŽnŽrales du r•glement

�  ̀ Le règlement des espaces verts protégés (EVP) catégorie 3 s'applique sur la 
totalité de l'ensemble bâ�Ÿ  (Disposi�Ÿ on générales du règlement, ar�Ÿ cle 5.2).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi que le pay-
sage du site doivent être respectés.

CE-13

CE
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Code et n¡ de la planche CE-14 - n° C-47 

Nom Parc "Jean Mermoz"

Type Grand ensemble

Adresse Rues J. Mermoz, bd Duveen, Rodocanachi, av. du Prado - St-Giniez

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

Historique

Cet ensemble homogène (1954) marqué par le Mouvement 
moderne et l’architecture ra�Ÿ onaliste de l’entre-deux-
guerres est un exemple des résidences de luxe marseil-
laises qui annoncèrent dans les années 1950 l’architecture 
moderno-balnéaire qui se développa ensuite sur les pentes 
de la colline de La Garde dans les décennies suivantes. 
Les deux immeubles aux formes anguleuses sont implan-
tés en ordre con�Ÿ nu et forment un îlot ouvert avec une 
organisa�Ÿ on cruciforme des rues intérieures qui en se 
rejoignant au centre de la composi�Ÿ on dessinent une 
place�© e-carrefour.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 2,25 ha.
Plan de masse : unité d’habita�Ÿ on de grand standing cons�Ÿ tuée de deux grands 
bâ�Ÿ ments en forme de serpen�Ÿ n qui épousent les contours de la parcelle, se 
répondent et se ferment en par�Ÿ e sur des espaces priva�Ÿ fs mais laissent le centre 
perméable aux ß ux traversants. Le premier complexe à l’ouest intègre et prolonge 
dans l’angle nord deux immeubles de rapport dis�Ÿ ncts de l’opéra�Ÿ on qui ont 
marqué la produc�Ÿ on architecturale marseillaise des années 1950. 
Les façades sont toutes di�+ érentes mais elles bénéÞ cient d’un traitement 
homogène. Les modénatures sont simples, les disposi�Ÿ fs monumentaux : balcons 
Þ lants très profonds - incurvés ou formant des terrasses -, grandes baies Þ lantes, 
rez-de-chaussée surélevés. Les angles sont inß échis ou traités en pans coupés.
Matériaux : béton blanc.
Couverture : toit en terrasse, béton.
Ornements : encadrements moulurés des baies, garde-corps métalliques à 
croisillons, claustras.
Espaces libres : espaces semi-priva�Ÿ fs non fermés perme�© ant de traverser l’îlot.
Les immeubles sont implantés en ordre con�Ÿ nu et forment un îlot ouvert avec 
une organisa�Ÿ on cruciforme des rues intérieures qui se rejoignent et forment une 
place�© e-carrefour au centre de la composi�Ÿ on.

JustiÞ cation de la prŽservation

C’est un ensemble résiden�Ÿ el unique dans le centre-
ville, singulier dans un �Ÿ ssu peu remanié et cons�Ÿ tué 
essen�Ÿ ellement d’immeubles de rapport de la seconde 
moi�Ÿ é du XIXe siècle.   

Recommandations particuli•res 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-14

CE
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Historique

En 1934, la famille Carret par�Ÿ cipa à l’achat des "Jardins de 
La Pomme" pour faire construire la cité Michelis des�Ÿ née 
aux ouvriers de la Société Industrielle de Pâtes Alimen-
taires (SIPA). Elle fut réalisée à la suite de la Loi Loucheur 
de 1932 et elle reprit les principales caractéris�Ÿ ques de 
l’immeuble "Paul Strauss".
L’O�8  ce public d’HBM fut le maître d’ouvrage pour la Ville 
de Marseille et ce fut à Gaston Castel qu’il fut demandé 
de concevoir cet ensemble de logements de 1934 à 1936.  

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 3,63 ha.
Habitat : 32 bâ�Ÿ ments de 3 étages conçus pour 8 locataires chacun, tous conçus 
sur le même modèle : une façade symétrique organisée autour d’un corps 
central surélevé qui accueille l’entrée en saillie et les circula�Ÿ ons. 
Hauteur du toit : 12,00 m.
Matériaux : béton, enduit.
Ornements : le rez-de-chaussée est mis en valeur par une couleur d’enduit di�+ é-
rente de celle des étages.

Code et n¡ de la planche CE-15 - n° C-49

Nom Groupe HBM "Eugène Michelis"

Type Groupe HBM

Adresse 31, rue de Rognac - La Valbarelle

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Cet ensemble de logements est le témoignage d’une iden-
�Ÿ té collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e iden�Ÿ té, 
l’industrie a disparu. 

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la Com-
mission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés. Les travaux sur construc�Ÿ ons 
existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent prendre en compte le par�Ÿ  
d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de l’ensemble : plan de masse, 
distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas 
d’une restructura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être com-
posées en fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles 
environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on 
et de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs 
ou à des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas 
l’aspect minéral des façades. 

�  ̀ On veillera à éviter les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les caissons 
de volets roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non 
enduits ou crépis, les toitures métalliques, et la fermeture des rues.

CE-15

CE
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Historique

Cet ensemble fut réalisé par Georges Laville associé à Mario 
Fabre, sur le terrain d’une ancienne bas�Ÿ de de 1962 à 1969. 
Excep�Ÿ onnel dans le sud de la ville, il se dis�Ÿ ngue par l’élé-
gance de son architecture et par la diversité de ses typo-
logies. Comme souvent chez le duo Fabre-Laville, le projet 
a illustré une sorte de classicisme moderne, en présentant 
une grande qualité dans le choix des couleurs, le traitement 
des surfaces et la mise en œuvre des di�+ érents matériaux.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 4,25 ha.
Nombre de logements : 512 appartements.
Plan de masse : six bâ�Ÿ ments disposés en ailes de moulin, formant une hélice qui se 
termine au sommet de la plus haute tour organisée sur un plan en H. 
Mise en scène sur une sorte de podium, ce�© e tour ferme la perspec�Ÿ ve depuis 
l’entrée principale. Une seconde tour, de plan carré, et quatre barres de di�+ érentes 
hauteurs complètent la composi�Ÿ on. 
Trame des façades : les logements, pour la plupart des studios, ouvrent sur des 
loggias qui composent les grilles de béton des façades. La deuxième tour oppose ses 
balcons horizontaux, Þ lants sur les quatre façades, aux ver�Ÿ cales de sa silhoue�© e. 
Ces balcons sont portés par de solides consoles de béton, qui créent une modéna-
ture directement inß uencée par l’architecture japonaise moderne (Kenzo Tange). 
Les immeubles bas sont desservis par des coursives extérieures, un élément rare 
dans ce type de résidence.
Épannelage : R+4 à R+24 (R+14 : seconde tour). 
Matériaux : béton blanc coulé sur place, béton ciment gris et blanc, béton préfabri-
qué, pierre agrafée.
Modénatures/Coloris : la grande variété que les architectes ont cherché tant dans 
le type d’immeubles que dans la distribu�Ÿ on des appartements est uniÞ ée par la 
mise en couleur. La bichromie blanche et grise donne son unité à l’ensemble, souli-
gnant tout le soin graphique apporté aux volumes.
Équipements : centre social, cenrtre commercial, école et parcs de sta�Ÿ onnement. 
Espaces libres : la dalle surélevée, sous laquelle sont logés les parcs de sta�Ÿ onne-
ment, sert d’espace public ; autour d’elle s’ar�Ÿ culent plusieurs bâ�Ÿ ments de loge-
ments, un centre commercial, une école primaire, un centre social avec une salle 
de réunion et une bibliothèque. Un mail planté de platanes centenaires conserve la 
mémoire de l’ancienne propriété bas�Ÿ daire. 

Code et n¡ de la planche CE-16 - n° C-59

Nom Château Sec

Type Grand ensemble

Adresse Traverse de La Gaye - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Cherchant à éviter le modèle de la cité dortoir, les archi-
tectes ont cherché à me�© re en valeur les équipements, les 
aménagements extérieurs mais aussi le dessin architectural 
du programme. 
L’allure générale de la tour bâ�Ÿ e en H évoque la tour des 
bureaux du Parlement, refendue sur toute sa hauteur, 
qu’Oscar Niemeyer réalisa en 1958 sur la place des Trois 
Pouvoirs à Brasília. 

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-16

CE
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Historique

Assigné à résidence à Marseille de 1808 à 1812 par Napo-
léon Ier, le roi Charles IV d’Espagne venait fréquemment se 
promener dans le Domaine Bas�Ÿ de, une grande propriété 
de 160 ha adossée aux collines de Marseilleveyre qui fut 
ensuite rebap�Ÿ sée, de ce fait, "Le Roy d’Espagne". 
Deux cents ans plus tard, le domaine accueillit l’une des 
plus vastes opéra�Ÿ ons immobilières de standing réalisées 
lors de l’arrivée des rapatriés. L’opéra�Ÿ on de la SCIC, dédiée 
aux classes moyennes, se référa à un véritable urbanisme de 
secteur. En concurrence avec un projet de Le Corbusier qui 
distribuait 23 Unités d’habita�Ÿ ons pour 50 000 habitants, 
c’est Þ nalement l’Unité de voisinage de Louis Olmeta et 
Guillaume Gillet (Prix de Rome en 1946 et auteur de l’église 
Notre-Dame de Royan) s’imposa. 
Une première tranche, de 1960 à 1962, permit la construc-
�Ÿ on de pe�Ÿ ts collec�Ÿ fs sur une soixantaine d’hectares mais 
c’est surtout de 1964 à 1974 que collec�Ÿ fs, pavillons et tours 
furent disséminés dans le reste du parc et dans le domaine 
voisin du Château Musso (188 ha). 
Le site naturel contribua à orienter le projet des architectes 
vers le modèle des cités-jardins pourtant cri�Ÿ qué par les 
normes de la Charte d’Athènes. Leur inspira�Ÿ on vint aussi de 
la ville nouvelle de Tapiola, une cité-jardin conçue par Alvar 
Aalto aux portes d’Helsinki et commencée en 1950. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 61,22 ha (emprise bâ�Ÿ e : 59 119 m²).
Nombre de logements : 836 appartements (26,5% de T5 et +).
Nombre d’habitants : 1959.
Plan de masse : complexe de cités résiden�Ÿ elles comprenant 22 copropriétés 
indépendantes (regroupées au sein d’une Associa�Ÿ on Syndicale Foncière Libre 
qui fédère l’ensemble et gère les par�Ÿ es communes) qui cons�Ÿ tue un quar�Ÿ er 
autonome sur une très vaste emprise foncière. L’implanta�Ÿ on de l’ensemble, 
a�© en�Ÿ ve à l’exposi�Ÿ on solaire et respectueuse du paysage, a dessiné un plan de 
masse aéré et discon�Ÿ nu. Le sta�Ÿ onnement est aménagé dans des plates-formes 
semi-enterrées et le long des voies privées internes.  
Le programme mixte associe habit collec�Ÿ f et habitat collec�Ÿ f, loca�Ÿ on et acces-
sion. Il conjugue plusieurs formes d’habitat issues de tranches de travaux succes-
sives : en bas, de pe�Ÿ ts groupements répar�Ÿ s sur une maille dense rassemblent 3 
à 7 blocs sur pilo�Ÿ s ou plots de 2 à 3 étages (sur 34 ha), dans la zone intermédiaire, 
des villas isolées sont noyées dans la végéta�Ÿ on de la forêt (sur 15 ha) et, au-des-
sus, à l’échelle de la colline, une ligne de dix tours qui évite les hauteurs uniformes 
pour privilégier un épannelage dégressif vers l’ouest (sur 11 ha). 
Équipements : l’ensemble est autonome puisqu’il possède ses propres 
équipements (chapelle, centre socioculturel, crèche, écoles), des services publics 
et privés (cabinets médicaux...) et un centre commercial.
Épannelage : R+2 à R+4.
Espaces intermédiaires : rez-de-chaussée largement dégagés et porvus de por-
�Ÿ ques formant des galeries con�Ÿ nues très lumineuses ; pa�Ÿ os ouverts. 
Espaces libres publics : espaces collec�Ÿ fs paysagers et grand parc priva�Ÿ f d’usage 
public à l’orée du massif de Marseilleveyre (parcours d’escalade, chemins de 
randonnée commençant au pied des immeubles, accès au massif des calanques).

Code et n¡ de la planche graphique CE-17 - n° C62

Nom Parc du Roy d’Espagne

Type Grand ensemble

Adresse Traverse Pourrières et chemin de Sormiou

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Ce�© e ville dispersée et ouverte sur la campagne, l’air et la 
lumière est aujourd’hui encore l’un des quar�Ÿ ers les plus pri-
sés de Marseille. Les formes architecturales et le traitement 
des façades sont variés. Les tours, qui ponctuent le piémont 
du massif de Marseilleveyre, cons�Ÿ tuent autant d’éléments 
de repère du li�© oral marseillais tout en suivant et soulignant 
la ligne des crêtes. Le nombre d’étages diminuant d’est en 
ouest, le projet propose une composi�Ÿ on en tuyaux d’orgue 
qui s’harmonise avec les lignes naturelles et mouvementées 
du relief. 
�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Recommandations particuli•res

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on 
d’ensemble, le par�Ÿ  d’origine en ma�Ÿ ère de composi�Ÿ on et d’architecture ainsi 
que le paysage du site doivent être respectés.

CE-17

CE
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Cité-jardin de Saint-Just ©  Christophe Galatry
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Historique

Le lo�Ÿ ssement de comblement Farrenc est issu du démem-
brement de l’ancienne propriété Farrenc en 1901. Il com-
prend quatre lots dont le sous-lo�Ÿ ssement Verne et le sous-
lo�Ÿ ssement Mariaud. 
Les construc�Ÿ ons débutèrent en 1908 mais elles s’échelon-
nèrent sur douze ans, jusqu’en 1920 (la majorité des édi-
Þ ces datent des années 1912-1915). Ce furent des lo�Ÿ sse-
ments de type propriétaires-constructeurs, avec vente de 
lots nus et construc�Ÿ ons individuelles. 
Les inves�Ÿ sseurs habitaient majoritairement le quar�Ÿ er. La 
clientèle appartenait à la pe�Ÿ te bourgeoisie (fonc�Ÿ onnaires, 
gros ar�Ÿ sans, commerçants). Le lo�Ÿ ssement comportait un 
bon nombre d’immeubles à logements des�Ÿ nés à la loca-
�Ÿ on. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,91 ha.
Plan de masse : grands îlots parallèlles, parfaitement rectangulaires organisés 
sur un terrain en légère déclivité. Le parcellaire est régulier, rectangulaire à 
côté étroit sur voie, mais avec toutefois des varia�Ÿ ons de largeur. Il ménage des 
cœurs d’îlots non bâ�Ÿ s, occupé par des cours, avec des limites matérialisées par 
des murs de clôture en tuiles plates. Deux parcelles de taille sensiblement plus 
importantes rompent la régularité : celle de l’école primaire qui forme un rec-
tangle à côté large sur voie et celle d’une maison bourgeoise entourée d’un vaste 
jardin occupant l’angle formé par la rue Emile-Cavagni et la rue Mariaud.
Habitat : maisons individuelles avec jardin devant ou cour à l’arrière, maisons en 
série, maison bourgeoise avec grand jardin, immeubles à logements avec cour 
collec�Ÿ ve (et courée dans l’angle nord-est). Les maisons et les immeubles à loge-
ments ne sont pas toujours mitoyens. Sur le boulevard Albin-Bandini, certains 
immeubles possèdent des commerces au rez-de-chaussée. 
La répar�Ÿ �Ÿ on socio-architecturale de l’habitat observe une hiérarchisa�Ÿ on 
ne�© e : au sud du lo�Ÿ ssement, les maisons individuelles, dans la par�Ÿ e médiane 
les immeubles à logements, la courée dans l’angle nord-est.

Code et n¡ de la planche CI-1 - n° C-12

Nom "Lo�Ÿ ssement de comblement Farrenc"

Type Cité ouvrière

Adresse Rues de La Redonne et Émile Rouvière, bd Farrenc - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Cet ancien lo�Ÿ ssement ouvrier est le témoignage d’une 
iden�Ÿ té collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e iden-
�Ÿ té, l’industrie a disparu. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas 
d’une restructura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être com-
posées en fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles 
environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs 
ou à des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas 
l’aspect minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, 
les murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de 
volets roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non 
enduits ou crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CI-1

CI

© DRAC PACA
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Code et n¡ de la planche CI-2 - n° C-12

Nom "Lo�Ÿ ssement des tuileries" ou "Lo�Ÿ ssement Druilhé"

Type Cité ouvrière

Adresse Rues Mallot, Druilhe et montée Mistral - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

Historique

Ce lo�Ÿ ssement de comblement, caractérisé par un parcel-
laire laniéré et la répé�Ÿ �Ÿ on du même module d’habitat, 
fut construit en limite du noyau villageois à la Þ n du XIXe 
siècle. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 10,3 ha.
Plan de masse : extension sur un plan régulier en lisière du noyau villageois, sous 
la forme d’un habitat sériel issu d’une opéra�Ÿ on de lo�Ÿ ssement unique. La trame 
parcellaire est très régulière. Les îlots sont étroits et découpés par de pe�Ÿ tes 
parcelles traversantes en�Ÿ èrement construites. Les maisons mitoyennes sont 
implantées en ordre con�Ÿ nu sur la rue et organisées en rangées. 
Habitat sériel : maisons cubiques, la plupart à trois travées avec la porte placée 
au centre. Le traitement des façades est simple (mur nu et lisse). Certaines 
maisons sont divisées en deux logements de très pe�Ÿ tes dimensions. 
Matériaux : moellon, brique, enduit. Volet à persiennes en bois. 
Couverture : toit à deux versants (quelques génoises) ; tuile plate mécanique.
Épannelage : R+1 ; quelques rez-de-chaussée surélevés (accès aux caves).
Espaces libres priva�Ÿ fs : pe�Ÿ tes cours ou jardins plus importants sur l’avant ou 
sur l’arrière, selon les rues.
Espaces publics : étroite traverse du Lion qui met en rela�Ÿ on le quar�Ÿ er du 
chemin de la Nerthe avec la place rançois Maleterre.

JustiÞ cation de la prŽservation

Cet ancien lo�Ÿ ssement ouvrier est le témoignage d’une 
iden�Ÿ té collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e iden-
�Ÿ té, l’industrie, a disparu. 
La volumétrie et les matériaux employés sont très homo-
gènes. Les traverses o�+ rent des échappées visuelles pi�© o-
resques avec, en arrière-plan, le clocher de l’église. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les façades 
voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas d’une restruc-
tura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être composées en fonc�Ÿ on 
des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et de 
l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à 
des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect 
minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les 
murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets 
roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou 
crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CI-2

CI
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Historique

En 1919, Eugène Michelis, secrétaire général de l’O�8  ce Pu-
blic d’Habita�Ÿ ons à Bon Marché (HBM) de la Ville de Mar-
seille, lança un vaste programme de construc�Ÿ on de loge-
ments sociaux en réponse, notamment, à l’insalubrité des 
quar�Ÿ ers situés derrière la Bourse dont la démoli�Ÿ on avait 
commencé peu avant la Première Guerre mondiale. 
Le terrain de la future Cité Saint-Louis fut acheté à la ville 
par l’OPHBM en 1926 aÞ n de reloger une par�Ÿ e des habi-
tants du quar�Ÿ er de la Bourse. Les travaux se déroulèrent en 
deux premières tranches, en 1928 et 1931, sous la direc�Ÿ on 
d’Eugène Sénès et Bernard Lariche. Une dernière tranche de 
travaux eut lieu en 1935, en collabora�Ÿ on avec Louis Poutu 
et Joseph Lajarrige.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 3,87 ha.
Type : cité d'habitat à loyer modéré.
Nombre de logements : 218 appartements ( T1 au T4 ; 70% de T3 et de T4).
Plan de masse : cité parcourue par des avenues sinueuses comportant des 
logements répar�Ÿ s en habitat collec�Ÿ f, au centre et au nord de la parcelle, et en 
individuel, à l’est et au sud. Les ensembles collec�Ÿ fs ouvrent sur des cours inté-
rieures. Les maisons sont parfois dotées de pe�Ÿ ts jardins, à l’arrière. 
Matériaux : blocage de moellon, enduit clair. Les volets sont en bois en façade.
Couverture : toit à deux versants, avec une demi-croupe ; tuile plate mécanique. 
Avancées formant porche soutenues par des piliers cylindriques. Pe�Ÿ ts auvents 
métalliques au-dessus de la porte d’entrée. 
Épannelage : un niveau (certains logements collec�Ÿ fs comportent un étage 
auquel on accède par un escalier extérieur).
Équipements collec�Ÿ fs : ancien lavoir réu�Ÿ lisé comme un espace d’étendage 
collec�Ÿ f, ancien dispensaire occupé par une associa�Ÿ on. 

Code et n¡ de la planche CI-3 - n° C-20

Nom Cité HBM Saint-Louis

Type Cité ouvrière

Adresse 101, chemin de Saint-Louis au Rove - Saint-Louis

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

La cité Saint-Louis fut la première cité d’habitat à loyer 
modéré décidée à Marseille en 1926. Elle est le témoignage 
d’une iden�Ÿ té collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e 
iden�Ÿ té, l’industrie, a disparu. Elle est restée intacte mal-
gré des modiÞ ca�Ÿ ons apportées par les locataires pour le 
confort d’une salle de bain ou le besoin d’une chambre sup-
plémentaire pour les enfants.

�¡  Ensemble labellisé «Patrimoine du XXe siècle» par la 
Commission Régionale du Patrimoine et des Sites (CRPS).

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les façades 
voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas d’une restruc-
tura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être composées en fonc�Ÿ on 
des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et de 
l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à 
des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect 
minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les 
murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets 
roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou 
crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CI-3
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Historique

Les années 1950-1960 seront aussi celles des Castors, un 
mouvement coopéra�Ÿ f d’auto-construc�Ÿ on, qui tenta de 
pallier l’insu�8  sance de la construc�Ÿ on. 
Dans un contexte de crise du logement, des gens de tous ho-
rizons de Marseille achetèrent des terrains (à Servières, ils 
incluaient une bas�Ÿ de du XVIIIe siècle), et construisent eux-
mêmes leurs habita�Ÿ ons. Ce�© e entreprise représenta 1 500 
heures de bénévolat. Les maisons furent ensuite distribuées 
à chacun par un système de �Ÿ rage au sort. 
La bas�Ÿ de de Servières, avec son jardin potager situé à 
proximité de la voie ferrée, devint un lieu de rassemblement 
pour les habitants. Ils s’y retrouvaient pour la lessive ou s’y 
réunissaient pour des discussions. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cies : 
�y Servières : 11,39 ha
�y La Dauphine : 6,71 ha
�y La Germaine : 5,92 ha
Type : quar�Ÿ ers auto-construits.
Plan de masse : trois ensembles de maisons résiden�Ÿ elles construites 
coopéra�Ÿ vement lans en arborescences.
Aspect du bâ�Ÿ  : maisons mitoyennes organisées en bande ou accolées deux par 
deux.
Matériaux : béton, brique, enduit.
Couverture : toit à deux versants ; tuile plate mécanique.
Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche CI-4, CI-5 et CI-6 - n° C-20 et n° C-21 / CI-7 - n° C-20 / CI-8 - n° C-20

Nom Castors de Servières / de La Dauphine / de La Germaine

Type Lo�Ÿ ssement

Quartier Place Andromède, bd Gay-Lussac, rue Le Châtelier - La Delorme, St-Joseph

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Les Castors est un mouvement d’autoconstruc�Ÿ on coopé-
ra�Ÿ ve né après la Seconde Guerre mondiale en France. Il 
est apparenté aux expériences des co�© ages sociaux de 
l’entre-deux-guerres qui fonc�Ÿ onnaient suivant un principe 
similaire. 
Le terme "castor" apparaît à la Þ n de la Seconde Guerre 
mondiale, par�Ÿ culièrement à Bayonne où un groupe de 
pionniers ob�Ÿ nt pour un prix raisonnable un terrain maré-
cageux, dans les barthes de l’Adour, soumis à l’inß uence des 
marées. Plusieurs villes de France connurent ce type d’expé-
riences d’auto-construc�Ÿ on coopéra�Ÿ ve fondées sur le prin-
cipe de l’apport-travail (le travail collec�Ÿ f, e�+ ectué pendant 
les heures de loisirs vient pallier l’incapacité des personnes 
ainsi associées à Þ nancer l’achat ou la construc�Ÿ on d’un lo-
gement). Ces regroupements ont été une réponse militante 
de di�+ érents mouvements poli�Ÿ ques et sociaux à la crise 
du logement. Bien que la part de l’aspect communautaire 
varie suivant les opéra�Ÿ ons, il a joué un rôle dans l’essor et 
l’organisa�Ÿ on du mouvement, en favorisant les rencontres 
des membres et les échanges entre les regroupements.
Les trois Castors du quar�Ÿ er de la Delorme ne sont donc pas 
une excep�Ÿ on marseillaise mais ils forment un ensemble 
cohérent, avec un bâ�Ÿ  très homogène, qui marque le pay-
sage en rive de l’Autoroute A7.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas 
d’une restructura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être com-
posées en fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles 
environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs 
ou à des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas 
l’aspect minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, 
les murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de 
volets roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non 
enduits ou crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CI-8
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Code et n¡ de la planche CI-9 - n° C-28

Nom Cité-jardin de Saint-Just

Type Cité-jardin

Adresse Avenue Corot et rue Jean Alber�Ÿ ni - Saint-Just

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

Historique

La cité ouvrière de Saint-Just fut édiÞ ée autour de 1925 sur 
les terrains d'un grand domaine bas�Ÿ daire - la campagne 
Gayet -, à proximité d’une usine, dans un quar�Ÿ er à la fois 
rural et de pe�Ÿ te industrie. 
C’est l’une des dernières Habita�Ÿ ons à Bon Marché (HBM) 
de la ville, gérée par "Habitat Marseille Provence". Elle fut 
conçue sur le modèle des cités-jardins avec un concept ar-
chitectural simple : un bâ�Ÿ ment divisé en quatre propose 
deux appartements en rez-de-chaussé avec jardins et deux 
appartements au dessus. Elle comptait une boulangerie, 
une boucherie, une alimenta�Ÿ on générale et une école 
maternelle. En revanche, les équipements collec�Ÿ fs et les 
espaces publics prévus par le projet ini�Ÿ al ne furent pas réa-
lisés. La poli�Ÿ que de l’o�8  ce d’HLM souhaitant se séparer de 
ce�© e cité jugée non rentable, les logements libres ne sont 
plus proposés à la loca�Ÿ on mais à la vente (sans grand suc-
cès au vu des démarches). La "cité Saint-Just" est devenue 
Copropriété "Les Jardins de Saint-Just". 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 6,05 ha. 
Nombre de logements : 298 appartements (78,5 % de T3/T4). 
Plan de masse : habitat en individuel sériel organisé selon un plan de masse volon-
taire : découpage parcellaire con�Ÿ nu et régulier, adapta�Ÿ on à la topographie avec 
des remblais et des blocages de pierre, répé�Ÿ �Ÿ on des volumes et des formes. 
�  ̀ Quar�Ÿ er haut : maisons en bande ou maisons jumelées, implantées en ordre 

con�Ÿ nu, alignées le long d’allées. 
�  ̀ Quar�Ÿ er bas : maisons jumelées comprenant chacune deux logements. . Le 

logement supérieur est accessible par un escalier extérieur posi�Ÿ onné contre la 
façade principale. 

Des traverses piétonnières compensent le dénivelé et relient les deux niveaux.
Matériaux : moellon, enduit.
Couverture : toits à pan coupé, débord ; tuile plate mécanique ; les escaliers et les 
perrons sont protégés par un appen�Ÿ s vitré de type véranda. 
Épannelage - quar�Ÿ er haut : RdC à R+1 - quar�Ÿ er bas : R+1. 
Espaces libres priva�Ÿ fs : nombreux pe�Ÿ ts jardins soignés ; la composi�Ÿ on des 
espaces publics est apparentée à celle des cités-jardins mais les espaces verts pré-
vus à l’origine ne furent pas plantés.

JustiÞ cation de la prŽservation

Malgré les faiblesses de l’opéra�Ÿ on - les terrains à bon mar-
ché retenus pour son implanta�Ÿ on n’étaient pas bien situés, 
voire inondables -, ce quar�Ÿ er a été salué, en son temps, 
comme un progrès dans le domaine social.
Ce�© e cité-jardin ouvrière est le témoignage d’une iden�Ÿ té 
collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e iden�Ÿ té, l’indus-
trie, a disparu. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas 
d’une restructura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être com-
posées en fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles 
environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs 
ou à des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas 
l’aspect minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les caissons de 
volets roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non 
enduits ou crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CI-9

© Ch. Galatry
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JustiÞ cation de la prŽservation

Ce�© e cité-jardin - qui est l’une des deux composantes 
d’une cité ouvrière à deux visages - est le témoignage 
d’une iden�Ÿ té collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e 
iden�Ÿ té, l’industrie, a disparu. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les façades 
voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas d’une restruc-
tura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète d’un îlot, les hauteurs doivent être composées en 
fonc�Ÿ on des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et de 
l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à 
des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect 
minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les 
murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets 
roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou 
crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

Historique

La Cité des Chutes-Lavie fut édiÞ ée à par�Ÿ r de 1920 par 
l’OPHBM (futur Habitat Marseille Provence) pour reloger les 
expulsés du quar�Ÿ er de la Bourse tout comme la cité-jardin 
de Saint-Just et de La Gardanne et la cité Saint-Louis. Elle 
fut bâ�Ÿ e à côté de la voie ferrée et elle se trouve, depuis les 
années 1960, en contre-haut de la rocade de Plombières-
Fleming. 
L’O�8  ce construisit 200 logements dont les 88 maisons indi-
viduelles d’une pe�Ÿ te cité-jardin. Ce quar�Ÿ er bas s’oppose à 
la grande masse des logements collec�Ÿ fs implantés au nord 
qui forme une façade-écran et le protège des nuisances.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 2,83 ha.
Plan de masse : habitat en individuel sériel organisé selon un plan de masse volon-
taire, rela�Ÿ vement aéré comparé aux trames serrées des quar�Ÿ ers d’habitat ouvrier 
environnants. Les bâ�Ÿ ments sont implantés en retrait par rapport à l’alignement, au 
centre de la parcelle, accolés deux par deux ou en bande - à l’est.
le long d’un réseau de pe�Ÿ tes voies méandreuses (en impasse depuis que l’entrée 
ouest a été interdite au passage des véhicules).
Habitat : un bâ�Ÿ ment (plan en longère ou maison de plan carré) divisé en deux 
proposant deux appartements (certains logements ont été fusionnés), ß anqué 
d’appen�Ÿ s ; les maisons sont indépendantes mais elles peuvent aussi être accolées 
aux longères. 
Matériaux : béton, enduit.
Couverture : toit à longs pans, à deux ou quatre versants, avec ou sans demi-
croupe - tuile plate mécanique.
Épannelage : R à R+1.
Espaces libres priva�Ÿ fs : jardins. Espaces libres collec�Ÿ fs : escaliers.

Code et n¡ de la planche CI-10 - n° C-34

Nom Cité-jardin des Chutes-Lavie

Type Cité-jardin

Adresse Rue Alexandre Ribot, trav. du boulevard extérieur - Les Chutes-Lavie

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

CI-10
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Historique

La popula�Ÿ on du village de Mazargues, composée essen-
�Ÿ ellement de pêcheurs et maraîchers, s’accrut d’un coup 
à la Þ n du XIXe siècle lorsque les ouvriers qui travaillaient 
dans les usines chimiques du sud de la ville décidèrent 
d’habiter au plus près de leur lieu de travail. En 1918, un 
quar�Ÿ er fut créé pour eux en bordure du noyau villageois, 
sur les terrains d’une entreprise de transport en diligence. 
Traversé par le chemin qui conduit aux calanques, Mazar-
gues était un village-rue. Pour réaliser ce�© e extension du 
noyau villageois, la voie fut doublée par une seconde rue 
qui déÞ nit des îlots très longs et étroits sur sa rive sud-
ouest. Plus tard, la rive sud-est subit la même évolu�Ÿ on 
mais, ce�© e fois-ci, avec un plus grand souci d’urbanisme : 
les transversales reliant les voies induites au vieux chemin 
furent plus nombreuses. Cet ensemble est aujourd’hui par-
faitement intégré au �Ÿ ssu du noyau villageois. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 1,28 ha (emprise bâ�Ÿ e : 7345 m²).
Nombre de logements : 133 appartements (79% de T2/T3).
Nombre d’habitants : 214 habitants.
Plan de masse : extension sur un plan régulier en lisière du noyau villageois, 
compact sous la forme d’un habitat sériel issu d’une opéra�Ÿ on de lo�Ÿ ssement 
unique. La trame parcellaire est par conséquent très régulière. Les îlots 
sont étroits et découpés par de pe�Ÿ tes parcelles traversantes en�Ÿ èrement 
construites. 
Habitat sériel : répé�Ÿ �Ÿ on du même module, maisons cubiques, mitoyennes et 
en ordre con�Ÿ nu sur la rue, organisées en rangées. L’accès au logement se fait 
alterna�Ÿ vement sur cour et sur façade, d’un côté ou de l’autre de la rangée. 
La volumétrie et les matériaux employés sont très homogènes. 
Le traitement des façades est simple.
Épannelage : R+1 (rares R+2).
Espaces extérieurs : les abords des maisons prolongent l’espace privé. Des 
passages piétonniers perpendiculaires perme�© ent de passer d’une rue à l’autre. 

Code et n¡ de la planche CI-11 - n° C-40

Nom Quar�Ÿ er ouvrier de Mazargues

Type Lo�Ÿ ssement

Adresse Rues Denis Magdelon, rue Émile Zola, Henri Revoil - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Cet ensemble bâ�Ÿ  uniforme est aujourd’hui intégré au �Ÿ ssu 
du noyau villageois et il en représente l’une des caractéris-
�Ÿ ques morphologiques principales. 
Ce�© e ancienne cité ouvrière est le témoignage d’une iden-
�Ÿ té collec�Ÿ ve même lorsque le ciment de ce�© e iden�Ÿ té, 
l’industrie a disparu. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de 
l’ensemble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces semi-privés, 
espaces publics.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les façades 
voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . Dans le cas d’une restruc-
tura�Ÿ on par�Ÿ elle ou complète, les hauteurs doivent être composées en fonc�Ÿ on 
des perspec�Ÿ ves, des vues et du caractère des immeubles environnants. 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et de 
l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à 
des éléments décora�Ÿ fs dans de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect 
minéral des façades. 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les 
murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets 
roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou 
crépis, les toitures métalliques, la fermeture des rues.

CI-11
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JustiÞ cation de la prŽservation

L'ensemble présente un grand intérêt historique : les mai-
sons Þ gurent parmi les toutes premières maisons bon mar-
ché réalisées en France et correspondent aux a�© endus de la 
loi Siegfried de 1895 sur les habita�Ÿ ons à bon marché. 
Il a aussi conservé sa valeur architecturale. C'est l'architecte 
Pierre Mouren, davantage connu pour avoir édiÞ é des im-
meubles monumentaux dans le centre-ville de Marseille, le 
palais de la Caisse d'Épargne en 1904 ou l'ancien siège de 
la Banque des Comores et de Madagascar en 1906 (actuel 
cinéma du Prado), qui conçut cet ensemble architectural 
homogène malgré de sub�Ÿ les varia�Ÿ ons de modénature et 
deux types de toiture. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Dans le cadre d’une réhabilita�Ÿ on ou d’une opéra�Ÿ on de rénova�Ÿ on d’ensemble, 
les travaux sur les construc�Ÿ ons existantes et les construc�Ÿ ons nouvelles doivent 
prendre en compte le par�Ÿ  d’aménagement qui a présidé à la construc�Ÿ on de l’en-
semble : plan de masse, distribu�Ÿ on des habita�Ÿ ons, espaces privés, espace public.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les façades 
voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .  

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ -
ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et de 
l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ L’usage du bois en façade est limité aux huisseries et à des éléments porteurs 
(passées de toiture, auvents). 

�  ̀ Sont interdits : les balustres, les éléments architecturaux dispropor�Ÿ onnés, les 
murs de clôture non ajourés/pleins de deux mètres et plus, les caissons de volets 
roulants à l’extérieur, les façades à nu et les murets en parpaings non enduits ou 
crépis, les toitures métalliques, la fermeture de l'avenue.
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Historique

À proximité du village de Mazargues, ce�© e cité-jardin fut 
réalisée par l'entreprise Quinson à par�Ÿ r des plans de l'ar-
chitecte Paul Mouren et livrée en 1902. 
Elle fut créée à l'ini�Ÿ a�Ÿ ve d'Eugène Rostand (1843-1915), 
avocat, banquier, écrivain et économiste, et père de l'Aca-
démicien Edmond Rostand. Adjoint au maire de Marseille 
en 1877, il devint administrateur de la Caisse d’Épargne 
des Bouches-du-Rhône en 1867, avant d'en prendre la 
présidence en 1886 jusqu'à sa mort. Il devint aussi admi-
nistrateur de la Société marseillaise de crédit, des Docks 
de Marseille, de la Société immobilière de Marseille, de la 
Compagnie générale parisienne de tramways et de la Socié-
té des grands travaux de Marseille. Préoccupé par les pro-
blèmes sociaux avec Jules Charles-Roux, il fut notamment 
président-fondateur de la Société des habita�Ÿ ons salubres 
et à bon marché de Marseille et de l'Assistance par le travail 
de Marseille, président du Comité départemental des habi-
ta�Ÿ ons à bon marché des Bouches-du-Rhône, et fondateur 
de Pierre du Foyer, de la Société de Crédit Immobilier, des 
Caisses de Crédit agricole. 

Description de lÕensemble b‰ti

Plan de masse : 13 maisons mitoyennes, accolées deux par deux - à une 
excep�Ÿ on près -, organisées en rangs autour d'un rond-point arboré (les 
parcelles épousent la forme de l'espace central) qui cons�Ÿ tuent une pe�Ÿ te 
enclave préservée de l'agita�Ÿ on du boulevard Michelet avec trois maisons 
tradi�Ÿ onnelles, de type "trois fenêtres", construites antérieurement, vers la Þ n du 
XIXe siècle. 
Architecture : pour éviter de créer un ensemble monotone avec une répé�Ÿ �Ÿ on 
systéma�Ÿ que, l'architecte a projeté deux modèles de maison : d'une part, 
l'ar�Ÿ cula�Ÿ on de maisons jumelles symétriques �X, de l'autre, l'associa�Ÿ on de deux 
maisons qui compose un pavillon dissymétrique qui fait croire à une maison unique 
et plus importante �Y. 
Modénature : linteaux en brique, arcs de décharge décora�Ÿ fs en arc plein cintre en 
brique�© es apparentes sur le pignon, corniche intermédiaire marquant l'étage. 
Couverture : �X brisis en tuile plate ; �Y toit à deux versants de longueurs 
di�+ érentes et croupe ; lucarne-pignon, passées de toitures (consoles en bois) ; tuile 
à emboîtement.
Épannelage : R+1. 

Code et n¡ de la planche CI-12 - n° C-59

Nom Cité Jules Siegfried ou "Maisons salubres"

Type Cité-jardin

Adresse N° 1 à n° 22, avenue Jules Siegfried et rue Jules Isaac - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

CI-12
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 Courée ouvrière

L'Estaque, immeuble Chieusse
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Photos © DRAC PACA

Code et n¡ de la planche CO-1 - n° C-11

Nom "Courée Castejon"

Type Courée ouvrière

Adresse 43 à 47, montée Antoine-Castejon - Les Riaux

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

Historique

Les courées furent construites entre 1895 à 1930, au cours 
d’une période d’intense développement et de large appel de 
main d’œuvre qui prit Þ n au lendemain de la crise de 1929. Cer-
taines furent bâ�Ÿ s par les directeurs des usines. Les ouvriers 
immigrés italiens qui refusaient les cités patronales prirent 
souvent en charge l’édiÞ ca�Ÿ on de leurs logements se référant 
au répertoire de formes qu’ils connaissaient. Le mot courée 
dérive du bas la�Ÿ n cor�Ÿ s qui désigne la cour de ferme associé 
à la villa romaine dans le domaine rural an�Ÿ que (corte). Du 
modèle italien, la courée marseillaise reprit la morphologie - 
des bâ�Ÿ ments disposés autour d’une cour d’usage et de statut 
juridique collec�Ÿ fs - et le caractère social - la des�Ÿ na�Ÿ on à une 
classe laborieuse. Elle s’inspirait aussi largement des corrales 
espagnols et des maisons à coursives des Pyrénées. 
En 1908, Jean-Bap�Ÿ ste Ausinelli, restaurateur, Þ t construire 
une maison de "deux fenêtres" qui fut accrue en 1915 à 
"trente et une fenêtres" par César Ausinelli. La suréléva�Ÿ on 
ultérieure se lit en façade latérale. Ce�© e famille Þ t construire 
plusieurs maisons le long du ruisseau des Riaux, en aval de 
cet édiÞ ce.

Description de lÕensemble b‰ti

Type : immeuble à logements à coursière.
SuperÞ cie : 0,04 ha.
Habitat : usant de la di�+ érence de niveaux, l’immeuble est construit dans le 
lit du ruisseau. L’édiÞ ce comptait ini�Ÿ alement huit logements, éclairés chacun 
par une porte et une fenêtre. Après suréléva�Ÿ on, le nombre de logement a été 
porté à onze. Il est accessible par des passerelles à par�Ÿ r de la montée Antoine-
Castejon qui conduisent à une coursière qui dessert le second étage. 
Le premier étage est quant à lui desservi par un escalier de distribu�Ÿ on extérieur, 
droit et en maçonnerie.
Matériaux : blocage de moellons ; enduit ciment.
Couverture : toit à longs pans, pignon couvert ; tuile plate mécanique.
Épannelage : rez-de-chaussée, deux étages carrés.
Espaces libres collec�Ÿ fs : espace central de la cour de propriété et d’usage 
collec�Ÿ fs.

JustiÞ cation de la prŽservation

La courée Castejon conserve la mémoire de la condi�Ÿ on 
ouvrière et du contexte de spécula�Ÿ on, d’insalubrité et de 
précarité sociale qui a présidé à la construc�Ÿ on des courées. 
Le module d’habitat emprunte ses caractéris�Ÿ ques à la fois 
à la maison individuelle et à l’habitat collec�Ÿ f. Le bâ�Ÿ  est 
fonc�Ÿ onnel et économe.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets en 
parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

CO-1

CO

© DRAC PACA
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Code et n¡ de la planche CO-2 - n° C-11

Nom "Courée Arnaud"

Type Courée ouvrière

Adresse Montée Antoine Castéjon, rues Collomble et Redelsberger - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

La courée Arnaud est atypique à plusieurs égards : sa sur-
face est importante, les bâ�Ÿ ments sont rela�Ÿ vement disper-
sés et elle conserve un pigeonnier en rocaille. Elle témoigne 
aussi des condi�Ÿ ons d’habita�Ÿ on très par�Ÿ culières d’une 
main d’œuvre déclassée qui a pourtant contribué aux ac�Ÿ -
vités industrielles et agricoles de Marseille jusqu’en 1950. 
Elle conserve la mémoire peut-être plus que les autres cou-
rées de L’Estaque et des Riaux de la condi�Ÿ on ouvrière et 
du contexte de spécula�Ÿ on, d’insalubrité et de précarité 
sociale qui a présidé à la construc�Ÿ on des courées. 

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets en 
parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

Historique

À l’emplacement de la courée s’étendait des bois, des 
vignes et des labours. Le pigeonnier en rocaille, élément 
bourgeois, qui subsiste dans la cour représente probable-
ment un ves�Ÿ ge du parc d’une propriété rurale - la bas�Ÿ de 
Tesse - dont on conserve la trace jusqu’en 1930. 
La construc�Ÿ on s’est échelonnée de 1883 à 1911, en même 
temps que le quar�Ÿ er des Riaux se formait. C’est la seule à 
l’Estaque à porter encore le nom de son ancien propriétaire, 
le charre�Ÿ er Louis Joseph Arnaud. La vie était rude : la cou-
rée était close et la femme du propriétaire ouvrait le portail 
d’entrée tous les ma�Ÿ ns et le fermait tous les soirs). Seule 
la famille des propriétaires avait l’eau "à la pile" (à l’évier) ; 
le lavoir était situé en bas de la maison du propriétaire et 
c’était le propriétaire qui leur donnait l’eau. Au début du XXe 
siècle, des baraques en bois furent construites dans la cour 
pour loger des ouvriers en majorité italiens et espagnols ve-
nus travailler sur les chan�Ÿ ers des grands ouvrages d’art tel 
le canal du Rove tout proche. L’ensemble a gardé le surnom 
ironique de "Cour des miracles".

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,24 ha.
Plan de masse : un mmeuble-pont qui commande l’accès à la courée et un 
alignement de pe�Ÿ ts logements mitoyens, adossés aux limites du foncier, 
disposés autour d’une cour-chemin. 
La courée est divisée en deux espaces dis�Ÿ ncts : "le plateau", en haut qui se 
dis�Ÿ ngue du reste de "la cour", en bas.
Habitat : 
Les logis individuels sont accolés pour former une unité architecturale malgré le 
dénivelé. Ils présentent des surfaces habitables très modestes, comprises entre 
26 et 50 m², inférieures à celles rencontrées dans les immeubles à logements 
tradi�Ÿ onnels. 
L’immeuble comporte six logements juxtaposés, chacun des logements se 
composant de deux pièces au rez-de-chaussée et d’une pièce unique à l’étage. 
Dans la pièce d’entrée se trouvent un évier et une échelle de meunier 
perme�© ant l’accès à l’étage.
Matériaux : blocage de moellons ; enduit ciment.
Couverture : toit à longs pans, pignon couvert ; tuile ronde et tuile plate méca-
nique.
Espaces libres collec�Ÿ fs : espace central de la cour de propriété et d’usage 
collec�Ÿ fs.

Photos © DRAC PACA
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JustiÞ cation de la prŽservation

L'immeuble Chieusse et la courée de la traverse Fabre 
conservent la mémoire de la condi�Ÿ on ouvrière et d'un 
mode d'habiter original et introver�Ÿ  où l'entraide et les soli-
darités, familiales ou de voisinage, compensaient la préca-
rité et des condi�Ÿ ons de vie di�8  ciles. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets en 
parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

Historique

Les courées furent construites entre 1895 à 1930, au cours 
d’une période d’intense développement et de large appel de 
main d’œuvre qui prit Þ n au lendemain de la crise de 1929. 
Certaines furent bâ�Ÿ es par les directeurs des usines. Les 
ouvriers immigrés italiens qui refusaient les cités patronales 
prirent souvent en charge l’édiÞ ca�Ÿ on de leurs logements se 
référant au répertoire de formes qu’ils connaissaient dans 
leur pays. Le mot courée dérive du bas la�Ÿ n cor�Ÿ s qui désigne 
la cour de ferme associé à la villa romaine dans le domaine 
rural an�Ÿ que (corte). Du modèle italien, la courée marseillaise 
reprit la morphologie - des bâ�Ÿ ments disposés autour d’une 
cour d’usage et de statut juridique collec�Ÿ fs - et le caractère 
social - la des�Ÿ na�Ÿ on à une classe laborieuse. Elle s’inspirait 
aussi largement des corrales espagnols et des maisons à cour-
sives des Pyrénées. Pour des raisons d’économie, les latrines 
et les lavoirs étaient à usage collec�Ÿ f et placés dans la cour. 
Ce�© e forme d’habitat n’eut pas la faveur du patronat car elle 
induisait un mode de vie par�Ÿ culier. En favorisant les ren-
contres et les conversa�Ÿ ons, en perme�© ant des rela�Ÿ ons in-
ter-familiales et l’entr’aide, elle contribuait au développement 
d’une conscience collec�Ÿ ve au sein du monde du travail.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,05 ha + 0,16 ha = 0,21 ha.
Plan de masse : deux immeubles à logements simples organisés en bande avec cour 
sur l’avant le long d’un ruisseau.
Habitat conçu avec une architecture avant tout fonc�Ÿ onnelle, fondée sur un principe 
d’économie de moyens. Les logis individuels sont accolés pour former une unité 
architecturale, comme comprise sous une même toiture. Ils présentent des surfaces 
habitables très modestes, comprises entre 26 et 50 m². 
Matériaux : maçonnerie ; enduit ciment.
Couverture - immeuble Chieusse : toiture à deux croupes ; tuile à emboîtement ; 
courée de la traverse Fabre : deux versants ; tuile à emboîtement.
Épannelage : rez-de-chaussée.
Espaces priva�Ÿ fs - immeuble Chieusse : cours-jardins donnant sur la voie (parcelles 
en lanières étroites) ; courée de la traverse Fabre : loggias, mur de clôture en brique 
ajouré.

Code et n¡ de la planche CO-3 et CO-4 - n° C-12

Nom Immeuble Chieusse et "courée de la traverse Fabre"

Type Courée ouvrière

Adresse Boulevard Roger Chieusse et traverse Fabre - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

CO-3

CO-4

CO
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JustiÞ cation de la prŽservation

La courée des Oursins cons�Ÿ tue l’un des premiers en-
sembles bâ�Ÿ s qui, à par�Ÿ r de 1845, étendirent l’emprise du 
village primi�Ÿ f de L’Estaque et c’est la plus ancienne courée 
de L’Estaque. 
Elle conserve la mémoire de la condi�Ÿ on ouvrière et d'un 
mode d'habiter original et introver�Ÿ  où l'entraide et les soli-
darités, familiales ou de voisinage, compensaient la préca-
rité et des condi�Ÿ ons de vie di�8  ciles. 
Elle a rela�Ÿ vement bien conservé sa disposi�Ÿ on d’origine et 
elle présente l’intérêt d’une persistance de l’usage fonc�Ÿ on-
nel des buanderies.

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ orisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et de 
l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets en 
parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

Code et n¡ de la planche CO-5 - n° C-12

Nom "Courée des Oursins"

Type Courée ouvrière

Adresse 8, rue Mar�Ÿ al-Reynaud et traverse de Port-de-Bouc - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

Historique

Les courées furent construites entre 1895 à 1930, au cours 
d’une période d’intense développement et de large appel de 
main d’œuvre qui prit Þ n au lendemain de la crise de 1929. 
Certaines furent bâ�Ÿ es par les directeurs des usines. Les 
ouvriers immigrés italiens qui refusaient les cités patronales 
prirent souvent en charge l’édiÞ ca�Ÿ on de leurs logements se 
référant au répertoire de formes qu’ils connaissaient dans leur 
pays. 
La courée des Oursins fut construite entre 1843 et 1850 
pour Jacques Tamisier, un tuilier qui habitait Saint-Henri, sur 
des terrains qui jouxtaient sa tuilerie, le long du débouché 
du sen�Ÿ er qui reliait la plage au chemin de la Nerthe (ac-
tuellement traverse Port-de-Bouc). L’ensemble resta indivis 
jusqu’en 1899, date du début d’un processus de partages 
successifs qui abou�Ÿ t en 1945 au statut actuel de copro-
priété.
En 1899, la courée comprenait sept unités d’habita�Ÿ on. 
Les partages successifs ont entraîné des divisions et des 
remembrements : on ne repère plus que six logements.
Le percement de portes supplémentaires a permis l’accès 
aux logis depuis la voie publique.

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,12 ha. 
Type : courée à cour-chemin. 
Plan de masse : courée implantée à l’angle d’une rue - où se situe l’accès fermé 
par un portail métallique, et d’une traverse -, conçue sur un plan rectangulaire 
régulier, allongé et étroit autour d’une cour commune.
Habitat : six logements - cinq mitoyens alignés le long de la traverse Port-de-
Bouc, le sixième en fond de cour, en retour d’équerre. En face des logements, 
s’alignent les buanderies (anciens lavoirs et toile�© es) et des remises. 
Éléva�Ÿ ons des logements : à l’origine, elles étaient à travées régulières ; celles 
qui donnent sur la traverse Port-de-Bouc comportent de très rares et très 
étroites fenêtres à l’étage. Les étages des logements sont desservis par des esca-
liers intérieurs individuels (escaliers dans-œuvre).
Matériaux - logements : moellon ; enduit ciment (à refends côté cour) - buande-
ries et remises : brique. 
Couverture - logements : toit à longs pans, pignon couvert ; tuile creuse, génoises 
à deux rangs de tuiles - buanderies et remises : tuile à emboîtement.
Épannelage : rez-de-chaussée, étage carré.
Espaces libres collec�Ÿ fs : espace central de la cour de propriété et d’usage 
collec�Ÿ fs.

CO-5

CO

© DRAC PACA © DRAC PACA
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JustiÞ cation de la prŽservation

La courée de La Redonne conserve la mémoire de la condi�Ÿ on 
ouvrière et d'un mode d'habiter original et introver�Ÿ  où 
l'entraide et les solidarités, familiales ou de voisinage, 
compensaient la précarité et des condi�Ÿ ons de vie di�8  ciles. 
Elle o�+ re aussi le meilleur exemple de "cour-chemin" telle 
qu’elle a été déÞ nie par Marcel Roncayolo à propos des 
courées du Nord. Elle a bien conservé ses caractéris�Ÿ ques : 
malgré des percements ouvrant les logements sur la rue 
Émile Rouvière, l’ensemble o�+ re toujours un aspect très 
fermé à l’espace public. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ . 

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets 
en parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

Historique

La courée de La Redonne peut être datée des années 1912-
1914, d’après les dates de construc�Ÿ on des autres immeubles 
de l’îlot. Le maître d’œuvre reste inconnu. 
À l’origine, la courée se composait seulement des quatre lo-
gements qui forment l’immeuble en bordure de la rue Émile 
Rouvière. Le cinquième logement, disposé parallèlement au 
premier ensemble, est probablement de construc�Ÿ on légère-
ment postérieure, peut-être consécu�Ÿ ve à une muta�Ÿ on de 
propriété, et il a réduit considérablement l’espace libre de la 
cour. 
D’autres transforma�Ÿ ons ont réduit la surface des terrasses 
priva�Ÿ ves par des construc�Ÿ ons en excroissance volumé-
trique, occupées par des salles de bains dans les trois pre-
miers logements bordant le côté gauche de la cour. Au fond 
de la cour, le lavoir et des latrines sont adossés au mur de 
clôture.
L’ensemble a gardé son statut de monopropriété. Les logis 
ont été par la suite agrandis par emprise sur la par�Ÿ e priva�Ÿ ve 
de l’espace de la cour, à l’ini�Ÿ a�Ÿ ve du propriétaire. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,04 ha.
Plan de masse : deux immeubles à logements se faisant face de part et d'autre d'une 
cour-chemin, occupant une parcelle rectangulaire régulière située à l’extrémité nord 
d'un l’îlot, à l’angle des rues Émile Rouvière et de La Redonne. 
Le portail piéton sur la rue de La Redonne cons�Ÿ tue l’unique accès. La clôture côté 
Émile-Rouvière est formée par le gou�© ereau postérieur de l’immeuble à logements, 
celle du côté Redonne par le mur pignon de ce bâ�Ÿ ment puis par un mur de clôture 
et enÞ n par le mur pignon du cinquième logement implanté parallèlement aux 
premiers. La clôture en cœur d’îlot sépare la courée des cours-jardins des immeubles 
voisins. Au fond de la cour, la buanderie-toile�© es est adossée au mur de clôture.
Nombre de logements : cinq - quatre dans le grand immeuble à logements, un 
dans le pe�Ÿ t bâ�Ÿ ment qui lui fait face. Chacun disposait originellement d’une pe�Ÿ te 
terrasse, délimitée par un mur-bahut, peut-être couverte par un auvent, suivant 
une disposi�Ÿ on qui se trouve encore à la courée Fenouil-Puget. Des transforma�Ÿ ons 
ont réduit la surface des terrasses priva�Ÿ ves (construc�Ÿ on en excroissance 
volumétrique). La distribu�Ÿ on intérieure de chaque logement est double en 
profondeur : accès direct dans une salle commune-cuisine qui commande l’entrée 
de deux chambres mitoyennes dont les fenêtres ouvrent sur la rue Émile Rouvière.  
Matériaux : maçonnerie ; enduit ciment.
Couverture : toit à longs pans, pignon couvert, appen�Ÿ s ; tuile plate mécanique  
Épannelage : rez-de-chaussée.
Espaces libres collec�Ÿ fs : espace central de propriété et d’usage collec�Ÿ fs.

Code et n¡ de la planche CO-6 - n° C-12

Nom "Courée de La Redonne"

Type Courée ouvrière

Adresse 32, rue de La Redonne, La Fontaine-des-Tuiles - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

CO-6

CO
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JustiÞ cation de la prŽservation

La courée Mouraille conserve la mémoire de la condi�Ÿ on 
ouvrière et d'un mode d'habiter original et introver�Ÿ  où 
l'entraide et les solidarités, familiales ou de voisinage, com-
pensaient la précarité et des condi�Ÿ ons de vie di�8  ciles. 
C'est aussi l'une des plus embléma�Ÿ ques de L’Estaque : elle 
Þ gure sur un tableau de Georges Braque qui représente le 
viaduc des Riaux. 

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets en 
parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

Code et n¡ de la planche CO-8 - n° C-11

Nom "Courée Mouraille" ou "Maisons Mouraille"

Type Courée ouvrière

Adresse 83, montée Antoine-Castéjon - Les Riaux

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

Historique

Les courées furent construites entre 1895 à 1930, au cours 
d’une période d’intense développement et de large appel de 
main d’œuvre qui prit Þ n au lendemain de la crise de 1929. 
Certaines furent bâ�Ÿ s par les directeurs des usines. Les ouvriers 
immigrés italiens qui refusaient les cités patronales prirent 
souvent en charge l’édiÞ ca�Ÿ on de leurs logements se référant 
au répertoire de formes qu’ils connaissaient. Le mot courée 
dérive du bas la�Ÿ n cor�Ÿ s qui désigne la cour de ferme asso-
cié à la villa romaine dans le domaine rural an�Ÿ que (corte). Du 
modèle italien, la courée marseillaise reprit la morphologie - 
des bâ�Ÿ ments disposés autour d’une cour d’usage et de statut 
juridique collec�Ÿ fs - et le caractère social - la des�Ÿ na�Ÿ on à une 
classe laborieuse. Elle s’inspirait aussi largement des corrales 
espagnols et des maisons à coursives des Pyrénées. 
La courée Mouraille fut construite en 1889 pour Louis-Guil-
laume Mouraille, le directeur de la Société des Tuileries de 
L’Estaque-Gare Nord, en lisière du �Ÿ ssu urbain, dans un vallon 
excentré, sur des terrains libres qui avaient vraisemblablement 
perdu depuis peu leur usage agricole, pour y loger ses ouvriers. 
Les logements sont plus modestes que ceux de la Cité Mou-
raille située à L’Estaque-Gare et construite par le même pro-
moteur. La courée fut divisée en copropriété en 1963. 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,10 ha.
Typologie : immeuble à logements simple bâ�Ÿ  dans le cadre d'une opéra�Ÿ on 
d’inves�Ÿ ssement immobilier des�Ÿ née à la loca�Ÿ on
Plan de masse : deux immeubles à logements parallèles implantés de part et 
d’autre d’une cour commune. 
Habitat : chaque immeuble compte trois logements, éclairés par une porte et 
une fenêtre en façade. 
Matériaux : maçonnerie ; enduit.
Couverture : toit à longs pans, pignon couvert ; tuile creuse mécanique.
Espaces libres collec�Ÿ fs : espace central de la cour et buanderie de propriété et 
d’usage collec�Ÿ fs.

CO-8

CO
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Historique

En 1819, à l’emplacement actuel de la courée Fenouil-Puget 
s’étendaient des parcelles de vignes, appartenant aux terres 
de la ferme Joseph Bronde, qui occupaient tout l’espace 
compris entre le chemin de la Nerthe et la mer.
Une halte ferroviaire fut créée en 1851. À par�Ÿ r de 1860, 
ces terrains furent donc démembrés pour percer le boule-
vard "des Brondes" (actuellement boulevard Fenouil) des�Ÿ -
né à relier le village à la gare. L’îlot Fenouil-Puget commença 
à se former sur une par�Ÿ e des terrains restant de la ferme 
Bronde. 
Les lo�Ÿ ssements furent e�+ ectués du nord au sud, de 1861 à 
1883, simultanément du côté est et du côté ouest. Les im-
meubles donnant sur le boulevard furent achevés en 1873, 
les logis en fond de cour en 1883. 
La courée s’est alignée sur le bâ�Ÿ  préexistant. Elle s’est 
cons�Ÿ tuée autour de la maison de maître de la ferme et elle 
a préservé divers pe�Ÿ ts bâ�Ÿ ments. 
 

Description de lÕensemble b‰ti

SuperÞ cie : 0,07 ha.
Plan de masse : courée rectangulaire auto-construite organisée sur un terrain 
en pente, dans l’alignement d’un boulevard, cons�Ÿ tuée d’un rang d’immeubles 
mitoyens adossés aux limites du foncier, et sur les autres côtés de la cour, cinq 
logements construits plus tardivement, certains à l’emplacement d’anciennes 
écuries. Les bâ�Ÿ ments sont disposés autour d’une cour-chemin développée 
en longueur et cimentée. Les trois immeubles mitoyens sont desservis par des 
escaliers extérieurs et des coursives et chacun composés de deux logements 
accolés pour une surface habitable totale de 80 m². L’accès de la courée se fait 
sans portail ni transi�Ÿ on depuis la traverse Puget.
Habitat conçu avec une architecture avant tout fonc�Ÿ onnelle (adaptée, à 
l’origine, à ses des�Ÿ nataires aux revenus très modestes), et fondée sur un principe 
d’économie de moyens. Les logis individuels sont accolés pour former une unité 
architecturale, comme comprise sous une même toiture. Ils présentent des 
surfaces habitables très modestes, comprises entre 26 et 50 m². 
Matériaux : blocage de moellons ; enduit ciment.
Couverture : toit à longs pans, pignon couvert ; tuile plate mécanique.
Épannelage : rez-de-chaussée - R+1.
Espaces libres priva�Ÿ fs : de pe�Ÿ tes terrasses en rez-de-chaussée, délimitées par 
un mur-bahut avec por�Ÿ llon, créent un espace intermédiaire entre la cour et le 
logement.
Espaces libres collec�Ÿ fs : cour d’usage et de statut juridique collec�Ÿ fs.

Code et n¡ de la planche CO-9 - n° C-12

Nom "Courée et cour-chemin Fenouil-Puget"

Type Courée ouvrière

Adresse Boulevard Fenouil et traverse Puget - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Réhabilitées, les courées sont demeurées des pe�Ÿ tes copro-
priétés qui procurent à leurs habitants au revenu modéré 
une forme de convivialité et de tranquillité dont la majorité 
des citadins sont aujourd’hui privés. 
Les habitants font souvent référence à une manière d’habi-
ter spéciÞ que où la no�Ÿ on de collec�Ÿ f et les rela�Ÿ ons de 
voisinage sont ressen�Ÿ es plus fortement qu’ailleurs. Dans 
la courée, "on n’est ni chez l’un ni chez l’autre, on est en-
semble".

Prescriptions spŽciÞ ques 

�  ̀ Les principales caractéris�Ÿ ques de la courée doivent être préservées, en 
par�Ÿ culier l’implanta�Ÿ on du bâ�Ÿ  à l’alignement par rapport au domaine public 
et l’étroitesse de l’emprise des espaces publics de voirie.

�  ̀ La hauteur de toute façade à l’alignement doit être en con�Ÿ nuité avec les 
façades voisines aÞ n de conserver le gabarit de l’ensemble bâ�Ÿ .

�  ̀ Les toitures des nouvelles construc�Ÿ ons doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du 
bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environnant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.  

�  ̀ Sont interdits : les construc�Ÿ ons sur pilo�Ÿ s, les balustres, les éléments archi-
tecturaux dispropor�Ÿ onnés, les murs de clôture non ajourés/pleins, les volets 
roulants en tableau ou en applique extérieurs, les façades à nu et les murets en 
parpaings non enduits ou crépis, les toitures métalliques.

�  ̀ La démoli�Ÿ on peut être autorisée pour des raisons techniques liées notam-
ment à la structure des bâ�Ÿ ments.

CO-9
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Quartiers en balcon remarquables Code
Plateau de Mourepiane BA-1

Quar�Ÿ ers des Riaux et de La Falaise BA-2

Quar�Ÿ ers de la colline de La Garde BA-3

Site de La Gro�© e-Rolland BA-4

BA

Catégories

Avertissement

Le règlement des espaces verts protégés (EVP) catégorie 3 s'applique sur la 
totalité des quar�Ÿ ers en balcon hormis lors de la présence d'espaces boisés 
classés (EBC). Dans ce cas-là, les prescrip�Ÿ ons liées aux EBC (Disposi�Ÿ ons 
générales du règlement, ar�Ÿ cle 5.1) prévalent sur les protec�Ÿ ons EVP catégorie 
3 (Disposi�Ÿ ons générales du règlement, ar�Ÿ cle 5.2).
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Historique

Au XIXe siècle, avant le comblement par le Port Auto-
nome de Marseille, le plateau de Mourepiane se 
partageait entre quelques grands domaines, autour de 
belles bas�Ÿ des et des maisons de pêcheurs. Le début 
du XXe siècle a vu se développer un habitat ouvrier, 
essen�Ÿ ellement lié aux tuileries qui cernaient la bu�© e de 
toutes parts. 
Quelques belles bas�Ÿ des demeurent encore, avec leur 
vue sur la mer et leurs chefs d’œuvre de rocailleurs 
auxquels viennent se mêler des ornements de terre cuite 
et de terre vernissée...
À Mourepiane, la mer c’était la présence des pêcheurs et 
des navigateurs mais aussi celle des bourgeois marseillais 
qui ont construit ici leurs maisons de campagne avec vue 
sur la mer. 

Description du secteur

SuperÞ cie : 18 ha.
Quar�Ÿ er en acropole développé sur un espace plan selon un plan régulier ; les 
construc�Ÿ ons sont à l’alignement sur rue ou occupent le centre de la parcelle.
Bâ�Ÿ  dominant : maisons basses, maisons ouvrières en bande, villas.
Épannelage dominant : R à R+1 (rares R+2).

Code et n¡ de la planche BA-1 - n° C-12

Nom Plateau de Mourepiane

Type Quar�Ÿ er en balcon

Quartier Saint-Henri

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Ce quar�Ÿ er est l'un des emblèmes de Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environ-
nant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Les pilo�Ÿ s sont interdits.
�  ̀ L’usage du bois est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à des 

éléments décora�Ÿ fs de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect minéral 
des façades. 

�  ̀ Les murs-bahuts doivent avoir une hauteur minimale de 50 cen�Ÿ mètres et ils 
doivent être ajourés.

BA1

BA
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JustiÞ cation de la prŽservation

Le paysage urbain est unique. Cet étroit secteur de pié-
mont est laniéré par les infrastructures qui franchissent la 
chaîne de la Nerthe en direc�Ÿ on du nord (deux voies fer-
rées, la route qui longe le li�© oral, le chemin de la Nerthe, 
le canal de Marseille au Rhône avec le tunnel du Rove 
et, en marge, l’autoroute du Li�© oral). Le socle naturel, 
calcaire et argileux, est très largement ar�Ÿ Þ cialisé par les 
trous des carrières et par les remblais, notamment ceux 
de la voie ferrée et du bord de mer. Le tout crée des mi-
cro-reliefs ar�Ÿ Þ ciels qui varient le paysage et cloisonnent 
ce secteur urbain en micro-quar�Ÿ ers pi�© oresques. 

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environ-
nant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Les pilo�Ÿ s sont interdits.
�  ̀ L’usage du bois est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à des 

éléments décora�Ÿ fs de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect minéral 
des façades. 

�  ̀ Les murs-bahuts doivent avoir une hauteur minimale de 50 cen�Ÿ mètres et ils 
doivent être ajourés.
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Historique

Le secteur des Riaux-La Falaise est délimité à l’est et au nord-
est par la montée Antoine-Castejon, la voie ferrée et le che-
min de la Nerthe, au nord-ouest et au nord par les implan-
ta�Ÿ ons des usines et les carrières, au sud par le chemin du 
Li�© oral. Vers le milieu du XIXe siècle, quelques construc�Ÿ ons 
liées à la construc�Ÿ on de la voie ferrée (four à chaux, exploi-
ta�Ÿ on de carrières d’argile) commencèrent à apparaître sur 
les pentes rocheuses et au fond du vallon d’un écart situé à 
l’ouest de L’Estaque appelé "Les Riaux". Mais le développe-
ment d’un quar�Ÿ er en grappe étagé sur la pente démarra 
avec l’acquisi�Ÿ on en 1882 de vastes terrains par la Compa-
gnie des minerais de Rio Tinto qui bâ�Ÿ t une usine, des cités 
ouvrières et le port de la Lave, et modiÞ a le socle même du 
quar�Ÿ er pendant qu’était prolongé le chemin du Li�© oral. Un 
habitat ouvrier très modeste fut construit sans concerta�Ÿ on 
au gré des ini�Ÿ a�Ÿ ves de pe�Ÿ ts patrons et commerçants qui 
habitaient L’Estaque (charre�Ÿ ers, charbonniers, tailleurs de 
pierre, marchands de vins...).

Description du secteur

SuperÞ cie : 9,2 ha.
Trame : extension urbaine apparue en limite du terroir marseillais, selon des 
ini�Ÿ a�Ÿ ves privées et les contraintes d’un terrain escarpé (pe�Ÿ tes ruelles et im-
passes, escaliers). L’axe de desserte est la montée Antoine-Castejon qui longe le 
ruisseau des Riaux et se termine en cul-de-sac. La voirie fait peu réseau avec des 
di�8  cultés de circula�Ÿ on entre les divers quar�Ÿ ers, le seul lien étant le chemin du 
Li�© oral et le chemin de la Nerthe.
Bâ�Ÿ  dominant : pe�Ÿ tes maisons, immeubles à logements et courées alignés de 
façon irrégulière (La Falaise, surplombant le chemin du Li�© oral : maisons pavillon-
naires - Le vallon des Riaux : anciens logements ouvriers construits en restanques 
(soubassements ra�© rapant la pente) avec peu de respect pour les alignements ; 
dans la par�Ÿ e médiane: habitat mélangé avec quelques grosses maisons de plan 
carré avec jardin - au sommet de la bu�© e : pe�Ÿ tes cités ouvrières).
Matériaux : blocage de moellon ; enduit ou mur nu.
Couverture : toitures à deux versants, tuile creuse ou tuile plate mécanique. 
Escaliers en façade, coursives, .
Épannelage : R à R+1.
Espaces publics : traverses et passages en escaliers.

Code et n¡ de la planche BA-2 - n° C-11

Nom Quar�Ÿ ers des Riaux et de La Falaise

Type Quar�Ÿ er en balcon

Quartier L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

© DRAC PACA
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Historique

Les quar�Ÿ ers perchés de Vauban, Saint-Lambert et d’Endoume 
se développèrent entre 1850 et 1860. Les nouveaux arrivants 
grimpèrent à l’assaut de la colline de La Garde, occupant les 
terrains les moins propices à la construc�Ÿ on, donc les moins 
chers. Les habita�Ÿ ons furent par conséquent construites 
en dehors de tout schéma directeur, dans un enchevêtre-
ment de pe�Ÿ tes cours et de jardins, occupant les pentes et 
comblant, de ce fait, la pointe entre l’anse des Catalans et la 
rade d’Endoume, à l’opposé du quar�Ÿ er ordonné des Catalans 
formé au sud de la Résidence impériale.
Entre la Þ n du Second Empire et le début de la IIIe République, 
une par�Ÿ e de la bourgeoisie marseillaise enrichie par les 
ac�Ÿ vités du port choisit de s’établir sur les pentes ouest de la 
colline de la Garde (Gra�© e-Semelle, Bompard, Roucas Blanc...) 
pour y goûter aux joies de la chasse et de la campagne aux 
portes d’une ville surpeuplée. Les vues plongeantes sur la mer 
et les ruptures de pentes qui cons�Ÿ tuent des lieux de change-
ment d’horizon furent pour beaucoup dans l’a�© rac�Ÿ vité de ces 
quar�Ÿ ers-belvédères.

Description du secteur

SuperÞ cie : 553,1 ha.
Tissu : ensemble de quar�Ÿ ers établis sur des pentes qui se sont développés en 
arborescences à en fonc�Ÿ on des replis du relief et du réseau serré et méandreux 
des chemins vincinaux. 
La topographie est très contraignante : les voies sont très étroites et les 
résidences ne sont accessibles que par des versants très raides. La voirie et la 
construc�Ÿ on sont étroitement dépendantes des courbes de niveau, les traverses 
en escaliers sont fréquentes. Les habitants se retrouvent aujourd’hui confrontés 
à des problèmes liés au taux de motorisa�Ÿ on très élevé par rapport au contexte 
urbain et à de nouvelles pra�Ÿ ques de déplacement consommatrices d’espace. 
Bâ�Ÿ  : pe�Ÿ tes maisons mitoyennes, en bande ou occupant le centre de la par-
celle, habitat rus�Ÿ que peu à peu conforté et agrandi, villas, anciennes bas�Ÿ des 
et pe�Ÿ ts châteaux, quelques immeubles de rapport. 
Matériaux : pierre, moellon ou béton ; enduit /  Couverture : toit à deux croupes 
ou à noues mul�Ÿ ples - toit en terrasse ; tuile creuse, ardoise, béton (toit en ter-
rasse) / Modénatures variées, pas de type architectural générique ou dominant.
Hauteur moyenne des bâ�Ÿ ments : R+1-R+2 / Espaces publics : voirie secondaire 
de type "voie+escaliers", rues-escaliers, traverses et montées / Espaces libres 
priva�Ÿ fs : jardins, parcs, pinèdes.

Code et n¡ de la planche BA-3 - n° C-46

Nom Quar�Ÿ ers de la colline de La Garde

Type Quar�Ÿ er en balcon

Quartier Endoume, St-Lambert, Bompard, Roucas Blanc, Vauban, Périer, St-Giniez

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Ces quar�Ÿ ers sont des emblèmes de Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environ-
nant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Les pilo�Ÿ s sont interdits.
�  ̀ L’usage du bois est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à des 

éléments décora�Ÿ fs de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect minéral 
des façades. 

�  ̀ Sont interdites les clôtures opaques de 2 mètres, la fermeture des rues.

Voir aussi le règlement des espaces verts protégés (EVP) catégorie 3 qui s'ap-
plique sur la totalité du quar�Ÿ er en balcon hormis lors de la présence d'espaces 
boisés classés (EBC). Dans ce cas-là, les prescrip�Ÿ ons liées aux EBC (Disposi�Ÿ ons 
générales du règlement, ar�Ÿ cle 5.1) prévalent sur les protec�Ÿ ons EVP catégorie 3 
(Disposi�Ÿ ons générales du règlement, ar�Ÿ cle 5.2).

BA3

7e

6e

BA
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8e

Historique

Rolland est le nom d’un contrebandier faux-saunier du 
XVIIIe siècle qui était aussi le chef d’une bande de brigands 
détrousseurs. Il venait se re�Ÿ rer avec ses hommes dans une 
profonde et haute gro�© e qui porte depuis son nom. Il subit 
le supplice de la roue à Aix-en-Provence sous le règne de 
Louis XV. 
En 1805, Boucher de Perthes explora ce�© e gro�© e ; il y Þ t les 
premières découvertes archéologiques préhistoririques. 
La propriété, à ce nom, possédée par M. É�Ÿ enne 
Bourrely fut lo�Ÿ e en accord avec la délibéra�Ÿ on du 27 juin 
1928. Les pentes furent ensuite progressivement urbanisées 
tout au long de la seconde moi�Ÿ é du XXe siècle. 

Description du secteur

SuperÞ cie : 22,17 ha.
Ce quar�Ÿ er est composé de deux sous-ensembles contrastés : 
�y une par�Ÿ e basse qui correspond à un plateau rocheux surplombant les plages 
Colombet et des Phocéens et où se côtoient des construc�Ÿ ons du XIXe siècle 
- une frange de villas cossues serrées au plus près du bord de la falaise, un 
ensemble de maisons plus modestes et de pe�Ÿ ts immeubles édiÞ és sur une 
trame orthonormée, et des ves�Ÿ ges de l'industrie -, des pavillons de la seconde 
moi�Ÿ é du XXe siècle et quelques ensembles de logements collec�Ÿ fs récents, 
�y une par�Ÿ e haute occupée par des villas éparpillées sur les versants du Massif 
de Marseilleveyre.

Code et n¡ de la planche BA-4 - n° C-61

Nom Site de La Gro�© e-Rolland

Type Quar�Ÿ er en balcon

Quartier Montredon

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation

Ce quar�Ÿ er est l'un des emblèmes de Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques

�  ̀ Dans le respect des hauteurs maximales édictées dans les disposi�Ÿ ons générales, 
l’objec�Ÿ f poursuivi est de rechercher une homogénéité par rapport aux gabarits 
des construc�Ÿ ons avoisinantes aÞ n de conserver un ensemble bâ�Ÿ  harmonieux. 

�  ̀ Les toitures doivent contribuer à l’inser�Ÿ on du bâ�Ÿ ment dans le �Ÿ ssu environ-
nant et à la mise en valeur de celui-ci.

�  ̀ La suréléva�Ÿ on d’une construc�Ÿ on est admise dans les limites de la hauteur 
autorisée dès lors qu’elle ne porte pas a�© einte à la qualité de la construc�Ÿ on et 
de l’ensemble de construc�Ÿ ons dans lequel elle est insérée.

�  ̀ Les pilo�Ÿ s sont interdits.
�  ̀ L’usage du bois est limité aux huisseries, à des éléments porteurs ou à des 

éléments décora�Ÿ fs de pe�Ÿ tes propor�Ÿ ons ne contredisant pas l’aspect minéral 
des façades. 

�  ̀ Les murs-bahuts doivent avoir une hauteur minimale de 50 cen�Ÿ mètres et ils 
doivent être ajourés.

�  ̀ Sont interdites les clôtures opaques de 2 mètres, la fermeture des rues.

BA4

BA
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Canal de Marseille Code
Branche mère CM-1

Dériva�Ÿ on de L'Estaque-Saint-Henri CM-2

Dériva�Ÿ on de Saint-Louis CM-3

Dériva�Ÿ on de Longchamp CM-4

Dériva�Ÿ on de Montolivet CM-5

Dériva�Ÿ on de Saint-Barnabé 2 CM-6

Dériva�Ÿ on de Saint-Barnabé 1 CM-7

Dériva�Ÿ on de La Valen�Ÿ ne-Montredon CM-8

Au-delà de sa fonc�Ÿ on première d’alimenta�Ÿ on en eau potable qu’il 
convient d’assurer, le PLUi iden�Ÿ Þ e le canal de Marseille comme un 
élément architectural à préserver pour son intérêt fonc�Ÿ onnel (irri-
ga�Ÿ on, lu�© e contre les incendies…) et son intérêt qualita�Ÿ f (présence 
de biodiversité, source de fraîcheur, agrément de promenade…) mais 
aussi pour sa valeur historique, construc�Ÿ ve, culturelle et paysagère.

La branche mère du canal et ses sept dériva�Ÿ ons sont préservées et 
iden�Ÿ Þ ées sur le règlement graphique (planche A) sous la dénomina-
�Ÿ on CM et avec des linéaires, et, à ce �Ÿ tre, elles font l’objet de pres-
crip�Ÿ ons et de recommanda�Ÿ ons détaillées dans les Þ ches annexées 
au présent règlement, qui aident également à les localiser.

CM

Sections
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Historique Le 12 juillet 1834, le maire de Marseille, Maximin Consolat déclara publiquement que "le canal était devenu 
une ques�Ÿ on de vie ou mort" et il conclua "l’exécu�Ÿ on du canal est une résolu�Ÿ on irrévocable : quoi qu’il ad-
vienne, quoi qu’il en coûte le Canal s’exécutera". En�Ÿ èrement Þ nancé par la Ville de Marseille, il fallut quinze 
ans, de 1839 à 1854 pour le construire selon un tracé tourmenté sur 84 kilomètres de long pour la branche 
mère, de la prise d’eau ini�Ÿ ale sur la Durance au niveau du Pont de Pertuis jusqu’à La Ciotat. 17 kilomètres de 
souterrains et 18 ponts, dont l'aqueduc de Roquefavour furent nécessaires à sa réalisa�Ÿ on. L'eau arrive le 19 
novembre 1849 au plateau Longchamp à la côte 150 mètres au dessus de Marseille. Sillonnant en balcon sur 
la ville, l’ouvrage fut pendant longtemps le moteur de la croissance de l’aggloméra�Ÿ on et un lien structurant 
entre la ville et sa campagne. Il reste aujourd’hui une unité patrimoniale forte présentant de grandes qualités 
paysagères et culturelles en lien avec son patrimoine bâ�Ÿ .
Sur le territoire marseillais, le linéaire est de 24 kilomètres de branche mère et 47 kilomètres de dériva�Ÿ on. 
Aujourd’hui, hormis la branche mère et la dériva�Ÿ on de Montredon majoritairement en eau à ciel ouvert, les 
dériva�Ÿ ons Longchamp, Montolivet et Saint-Barnabé 1 et 2 sont presque totalement busées et les sec�Ÿ ons de 
Saint-Henri-L'Estaque et de Saint-Louis abandonnées. 
Comme ces dériva�Ÿ ons ont perdu leur fonc�Ÿ on première, elles sont aujourd'hui perçues par les riverains 
comme des linéaires à l’abandon. Elles recèlent pourtant toutes des poten�Ÿ els à l’échelle des quar�Ÿ ers et de la 
ville (à l’excep�Ÿ on de la dérivaton de Saint-Barnabé 2 dont le foncier est presque en�Ÿ èrement privé). 
C'est à ce �Ÿ tre que le canal de Marseille et ses dériva�Ÿ ons sont repérés et préservés au �Ÿ tre de l’ar�Ÿ cle 
L.123-1 7°.

JustiÞ cation Le canal de Marseille et ses dériva�Ÿ ons doivent être préservés pour :
�y  leur valeur historique et culturelle - éléments des patrimoines bâ�Ÿ  et agricole cons�Ÿ tu�Ÿ fs d'un ouvrage 

excep�Ÿ onnel dans le bassin méditerranéen ;
�y  leur valeur environnementale : générateurs de biodiversité, contributeurs à une "trame verte", constitu-

tifs d'un paysage singulier ;
�y leur valeur fonc�Ÿ onnelle : liaisons modes doux inter-quar�Ÿ ers.

Objectifs Les objec�Ÿ fs sont de deux ordres :

1. sec�Ÿ ons où l’eau, à ciel ouvert est encore visible : 
�y donner la priorité au main�Ÿ en en l’état ; 
�y préserver l’accessibilité et la con�Ÿ nuité des cheminements dans les di�+ érentes sec�Ÿ ons concernées ; 
�y préserver et valoriser avec développement de la mul�Ÿ plicité des usages de l’eau ; 
�y  maintenir la présence de l'eau aÞ n de pérenniser un paysage original et spéciÞ que de Marseille que la 

construc�Ÿ on du canal a fait apparaître au XIXe siècle et qui tend à disparaître.

�  ̀ Intérêt fonc�Ÿ onnel : poten�Ÿ el pour l'alimenta�Ÿ on en eau des fontaines et des sta�Ÿ ons d’épura�Ÿ on 
pour l’eau potable, pour l'arrosage des espaces verts publics, des jardins familiaux et partagés, et pour 
la défense incendie

�  ̀ Intérêt qualita�Ÿ f : élément de paysage, source de fraîcheur, agrément ludique, balades...

2. sec�Ÿ ons où l’eau n’est plus visible (sec�Ÿ on busée/abandonnée) : 
�y    préserver l’accessibilité et la con�Ÿ nuité des cheminements dans les di�+ érentes sec�Ÿ ons concernées ; 
�y protéger les vues et les éléments remarquables ;
�y maintenir les vues depuis les sites où le canal a été aménagé, souvent en balcon sur la ville et sur la mer.

Dans les deux cas, il conviendra de sauvegarder le patrimoine bâ�Ÿ  par des protec�Ÿ ons, des préconisa�Ÿ ons 
et de le valoriser par des équipements publics : le canal représente, en e�+ et, une opportunité pour déve-
lopper des projets en rela�Ÿ on avec le �Ÿ ssu urbain traversé. 
Deux types de patrimoine sont repérés : le patrimoine directement lié au fonc�Ÿ onnement du canal (les 
ponts, les murs, les cabanons, les vannes, les maisons élévatoires) et le patrimoine industriel associé au 
canal (minoteries du XIXe siècle).

Recommandations �y  réaliser des projets en cohérence avec le linéaire canal (mise en charge d’un cahier des charges pour les 
projets privés le long du linéaire) ;

�y  développer des projets en rela�Ÿ on avec le �Ÿ ssu urbain traversé par le canal et parfois alimenté en eau 
par celui-ci (jardins familiaux, projets associa�Ÿ fs ou culturels).

�y développer la con�Ÿ nuité douce le long du canal et favoriser son raccordement au �Ÿ ssu urbain.

CM

Fiche commune



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

94

M
A

R
S

E
IL

LE

SA

SB

S

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

CM

©
 B

D
 T

O
P

O
®

 | 
IG

N
 2

01
0



95

M
A

R
S

E
ILLE

Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

SA

SB

S

CC

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀ Les caractéris�Ÿ ques cons�Ÿ tu�Ÿ ves de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc�Ÿ on-
nement du canal doivent être préservés et valorisés.

�  ̀ Les clôtures nécessaires pour raison avérée de sécurité des personnes doivent être 
ajourées aÞ n de ne pas masquer les perspec�Ÿ ves paysagères et pour perme�© re le 
passage des pe�Ÿ ts animaux. 

�  ̀ Par ailleurs, dans certains cas, des masses boisées le long du canal qui ne gênent 
pas la libre circula�Ÿ on des piétons, des cyclistes et des services d’entre�Ÿ en, 
peuvent faire l'objet d'une protec�Ÿ on spéciÞ que au �Ÿ tre de l'ar�Ÿ cle L.123-1 7°. 

�  ̀ Le caractère naturel des berges doit être conservé à l’excep�Ÿ on des parvis ou des 
éléments de mise en sécurité ponctuels à des�Ÿ na�Ÿ on du public.

�  ̀ Les marges de recul prévues dans les disposi�Ÿ ons générales s'appliquent sur la 
branche mère, à l'extérieur des limites de propriété de la Ville de Marseille, mesu-
rée à par�Ÿ r des-dites limites. Du Vallon des Tuves à la Marionne, ce�© e marge de 
recul pourra être augmentée ou diminuée (sans empiéter sur le domaine commu-
nal) aÞ n que les construc�Ÿ ons se situent obligatoirement à des distances mesurées 
à par�Ÿ r des piédroits maçonnés égales ou supérieures à 10 mètres.

�  ̀ Les rives du canal ne doivent pas être imperméabilisées.
�  ̀ Le permis de démolir peut être refusé. 

Objectifs Ce�© e séquence doit être préservée et valorisée pour :
�y  sa valeur historique et culturelle (éléments des patrimoines bâ�Ÿ  et agricole 

cons�Ÿ tu�Ÿ fs d'un ouvrage excep�Ÿ onnel dans le bassin méditerranée) ;
�y sa valeur environnementale (biodiversité, contribu�Ÿ on à une trame verte) ;
�y  sa valeur fonc�Ÿ onnelle dans les secteurs accessibles (liaisons inter-quar�Ÿ ers, 

modes doux).

Code et n¡ de la planche CM-1 - n° C-07, C-13, C-14, C-15, C-16, C-21, C-22, C-23, C-30, C-36

Section Branche mère

Type Sec�Ÿ on de type 1

Contexte Situa�Ÿ on :
État : majoritairement en eau et à ciel ouvert ; certains tronçons sont busés ou 
asséchés.
Contexte - variable selon l’état de la branche mère (secteur naturel mais en 
friche) :
�y  sur les sec�Ÿ ons où le canal est busé, secteur en friche et intérêt écologique 

modéré ;
�y  sur les tronçons à ciel ouvert, quelques anciens secteurs agricoles et des zones 

caractérisées par une végéta�Ÿ on amphibie.
�y  sur les piémonts de l’Étoile :  berges colonisées par la végéta�Ÿ on arbus�Ÿ ve de 

colline et intérêt écologique fort (exemple : la Germandrée à allure de pin) ;  
présence de quelques grands chênes âgés.

Patrimoine : secteur où les bas�Ÿ des sont nombreuses.

Recommandations �y repérer et/ou me�© re en valeur les points de vue remarquables ;
�y  préserver et renforcer la lisière végétale existante entre le canal et les 

construc�Ÿ ons ;
�y  appliquer la charte des principes de ges�Ÿ on écologique (aménagement les 

rives avec des matériaux neutres (sables, graviers, stabilisés, bois…), sans dés-
herbant chimique, pes�Ÿ cide ou toute ma�Ÿ ère nocive à la qualité de l’eau.

CM
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Contexte Situa�Ÿ on : depuis le boulevard Henri Barnier jusqu’au pied du relief de la chaîne 
de l’Estaque.
État : dériva�Ÿ on abandonnée.
Contexte : quar�Ÿ er pavillonnaire.

La dériva�Ÿ on Saint-Henri se situe, comme celle de Saint-Louis, dans les territoires 
nord de la ville de Marseille mais, qui�© ant rapidement l’urbanisa�Ÿ on dense (via 
un passage sous le boulevard Henri Barnier), elle traverse les quar�Ÿ ers pavillon-
naires du Verduron (�Ÿ ssu ancien et bâ�Ÿ  plus récent), dans lesquels les équipe-
ments sont quasiment absents. 
La dériva�Ÿ on est abandonnée depuis une trentaine d’années. Aménagée en 
par�Ÿ e en promenade, elle reste cependant percep�Ÿ ble sur une grande par�Ÿ e du 
linéaire. 
Le patrimoine bâ�Ÿ  est rare hormis une maison élévatoire en bon état (u�Ÿ lisée 
en maison d’habita�Ÿ on). Le pe�Ÿ t patrimoine se manifeste essen�Ÿ ellement par la 
persistance de l’ouvrage (tracé, gabarit), matérialisé par sa couverture en dalles 
de béton.
�  ̀ Il existe une marge de recul le long de la dériva�Ÿ on Saint-Henri à l'extérieur des 

limites de propriété de la Ville de Marseille.

Objectifs �y  préserver et revaloriser les dessertes piétonnes vers l’habitat et quelques 
équipements

�y valoriser le chemin de desserte déjà pra�Ÿ qué 

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀ Les caractéris�Ÿ ques originelles de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc-
�Ÿ onnement de la dériva�Ÿ on doivent être préservés et valorisés.

�  ̀ Toute construc�Ÿ on faisant obstacle au fonc�Ÿ onnement de la dériva�Ÿ on ou 
interrompant la con�Ÿ nuité de l'ouvrage est interdite.

�  ̀  Les clôtures de propriété qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont 
interdites. 

Code et n¡ de la planche CM-2 - n° C-07 et C-12

Section Dériva�Ÿ on de L'Estaque-Saint-Henri

Type Sec�Ÿ on de type 2

Recommandations �y préserver une con�Ÿ nuité d’usage ;
�y planter les accotements de vivaces et d'arbustes.

CM
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�y Maison éclusière avec vanne visible qui signale la naissance de la 
dériva�Ÿ on - 307, avenue de Saint-Antoine.
�y Sta�Ÿ on de relevage abandonnée, 79, boulevard de la scierie 
(La Viste).
�y Usine élévatoire et minoteries, 43, avenue de La Viste.
�y Aqueduc - Traverse de l’aqueduc.
�y Aqueduc monumental (appareil de brique et pierre) - chemin de La 
Madrague-ville et avenue Paul Ga�+ arel.
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Objectifs �y garan�Ÿ r une desserte alterna�Ÿ ve à la RN8
�y favoriser la faisabilité d'une desserte en modes doux
�y me�© re en valeur des sites excep�Ÿ onnels : côteau de la Viste
�y me�© re en valeur les éléments du patrimoine hydraulique

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀  Les caractéris�Ÿ ques originelles de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc-
�Ÿ onnement de la dériva�Ÿ on Saint-Louis doivent être préservés et valorisés 
quand ils existent.

�  ̀ Les clôtures de propriété qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont 
interdites. 

�  ̀ Les emprises de la dériva�Ÿ on Saint-Louis ne doivent pas être imperméabilisées.

Code et n¡ de la planche CM-3 - n° C-13

Section Dériva�Ÿ on de Saint-Louis

Type Sec�Ÿ on de type 2

Contexte Situa�Ÿ on : ce�© e dériva�Ÿ on part de la branche mère aménagée en promenade et 
se termine au droit du boulevard du Li�© oral et du port industriel.
État : dériva�Ÿ on abandonnée (emprise invisible sous voirie ou délaissée) en 
majeure par�Ÿ e en friche ; un chemin o�8  ciel longe l’emprise de la dériva�Ÿ on sur 
le versant ouest de l’éperon de la Viste. 
Contexte : urbanisa�Ÿ on dense (secteurs industriels, noyaux villageois, nombreux 
équipements) 

La dériva�Ÿ on de Saint-Louis comporte un patrimoine bâ�Ÿ  très riche mais peu 
valorisé lié à l’"eau industrielle" composé de plusieurs maisons élévatoires et 
de minoteries. Les fréquentes ruptures de niveau se manifestent par quelques 
ouvrages remarquables : aqueducs ou siphons. À proximité de la dériva�Ÿ on (au 
niveau de l’hôpital Houphouët Boigny), un magniÞ que réservoir aux très grandes 
dimensions est aujourd’hui à l’abandon. Le pe�Ÿ t patrimoine aussi est présent. 

La densité du maillage urbain donne lieu à la présence de nombreux murs et 
portes au croisement des rues transversales. Par contre, les bordures béton 
qui soulignent l’emprise et le linéaire de la dériva�Ÿ on sont peu visibles et très 
discon�Ÿ nues. 

�  ̀  Il existe une marge de recul le long de la dériva�Ÿ on Saint-Louis à l'extérieur des 
limites de propriété de la Ville de Marseille.

Recommandations �y préserver une con�Ÿ nuité d’usage
�y respecter les points de vue sur la rade et le port industriel
�y  encourager - quand cela est possible - la créa�Ÿ on d’alignements d’arbres pour 

marquer la promenade dans sa con�Ÿ nuité de parcours
�y  valoriser les éléments patrimoniaux industriels (par exemple la minoterie sur 

la corniche Séon à des Þ ns culturelles ou associa�Ÿ ves).

CM
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�y Aqueduc (moellons) - 86, avenue du Merlan (Le Merlan).
�y Aqueduc (moellons et pierre de taille) - avenue Corot (Saint-Just).
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FHSObjectifs �y créer des alterna�Ÿ ves piétonnes sécurisées/des raccourcis
�y créer une desserte piétonne d’équipements
�y me�© re en valeur des sites excep�Ÿ onnels

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀  Les caractéris�Ÿ ques cons�Ÿ tu�Ÿ ves de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc-
�Ÿ onnement de la dériva�Ÿ on du canal doivent être préservés et valorisés.

�  ̀ Les clôtures de propriété qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont 
interdites. 

�  ̀ Des usages ne reme�© ant pas en cause les caractéris�Ÿ ques qui ont conduit à 
l'iden�Ÿ Þ ca�Ÿ on et à la préserva�Ÿ on de ce�© e dériva�Ÿ on et répondant aux objec-
�Ÿ fs poursuivis pourront être autorisés (jardins partagés...). 

Code et n¡ de la planche CM-4 - n° C-21, C-28 et C-34

Section Dériva�Ÿ on de Longchamp

Type Sec�Ÿ on de type 2

Contexte Situa�Ÿ on : s’étend de la campagne Sainte-Marthe jusqu’au centre-ville de Mar-
seille (plateau Longchamp).
État : eau présente mais busée du bassin du Merlan jusqu’à Longchamp
Contexte : très urbain et hétérogène (pavillonnaire, cœur de bourgs, nombreux 
équipements) ; deux grandes coupures : avenue Allende et avenue Fleming qui 
rendent di�8  cile la con�Ÿ nuité du linéaire.

Le patrimoine bâ�Ÿ  est également très important sur la dériva�Ÿ on Longchamp, 
avec la présence notamment de quar�Ÿ er d’anciennes minoteries réhabilitées en 
logements étudiants ou en bureaux. Il est complété par des bâ�Ÿ ments excep-
�Ÿ onnels tels que le pavillon de partage des eaux (le pavillon du Tore), les réser-
voirs et le Palais Longchamp. Le pe�Ÿ t patrimoine (portes, vannes) reste localisé, 
tandis que les bordures béton sont visibles sur la quasi totalité du linéaire (sauf 
lorsque la dériva�Ÿ on se trouve sous des infrastructures). Deux maisons associées 
au canal marquent le départ de la dériva�Ÿ on. 

�  ̀ Il existe une marge de recul le long de la dériva�Ÿ on Longchamp à l'extérieur 
des limites de propriété de la Ville de Marseille.

Recommandations �y  traiter les limites avec les parcelles privées par des haies vives/arbustes, autant 
que possible

�y encourager le réaménagement des espaces extérieurs des grands ensembles
�y favoriser des accès directs sur le linéaire de la dériva�Ÿ on du canal
�y rendre lisible son inscrip�Ÿ on dans la globalité du parcours.
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Contexte Situa�Ÿ on : elle commence après le bassin de traitement de Saint-Barnabé et 
disparaît sous la voie qui dessert la Cité Py.
État : majoritairement busée.
Contexte : très urbanisé, �Ÿ ssu urbain disparate (nombreux équipements).
Patrimoine : aucun patrimoine n’est associé à ce�© e dériva�Ÿ on ; seules des pan-
cartes de préven�Ÿ on des dangers du canal (datant de l’époque où il était en eau 
et ouvert) sont encore visibles.

Objectifs �y renforcer et prolonger l’aménagement de la liaison déjà en place
�y conforter cet espace dans sa voca�Ÿ on de desserte

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀  Les caractéris�Ÿ ques cons�Ÿ tu�Ÿ ves de l’ouvrage doivent être préservées et 
valorisées.

�  ̀  Les clôtures de propriété qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont 
interdites. 

�  ̀  Des usages ne reme�© ant pas en cause les caractéris�Ÿ ques qui ont conduit à 
l'iden�Ÿ Þ ca�Ÿ on et à la préserva�Ÿ on de ce�© e dériva�Ÿ on et répondant aux objec-
�Ÿ fs poursuivis pourront être autorisés (jardins partagés...). 

�  ̀ La marge de recul prévue dans les disposi�Ÿ ons générales pourra être aug-
mentée ou diminuées (sans empiéter sur le domaine communal) aÞ n que les 
construc�Ÿ ons se situent obligatoirement à des distances mesurées à par�Ÿ r des 
piédroits maçonnés égales ou supérieures à 8,00 m. 

Code et n¡ de la planche CM-5 - n° C-35

Section Dériva�Ÿ on de Montolivet

Type Sec�Ÿ on de type 2

CM
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�y Aqueduc Saint-Pierre (matériaux : pierre de taille, blocage de moel-
lons / longueur : environ 258 m).
�y Pavillon Saint-Pierre (matériaux : pierre de taille taillée en bossage, 
blocage de moellons, brique).
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Objectifs �y protéger ce qui subsiste du patrimoine de ce�© e dériva�Ÿ on ; 
�y  favoriser les projets perme�© ant la mise en valeur collec�Ÿ ve des emprises de la 

dériva�Ÿ on du canal.

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀ Les caractéris�Ÿ ques cons�Ÿ tu�Ÿ ves de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc-
�Ÿ onnement de la dériva�Ÿ on du canal doivent être préservés et valorisés.

�  ̀ Les clôtures de propriété qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont 
interdites. 

Code et n¡ de la planche CM-6 - n° C-41

Section Dériva�Ÿ on de Saint-Barnabé 2

Type Sec�Ÿ on de type 2

Contexte Situa�Ÿ on : elle commence après le bassin de traitement de Saint-Barnabé 
jusqu’au pavillon Saint-Pierre. Quasiment abandonnée et priva�Ÿ sée, elle traverse 
des voies publiques, des jardins et elle passe parfois sous le bâ�Ÿ .
État : dériva�Ÿ on abandonnée.
Contexte : elle disparaît totalement dans les jardins et sous les tro�© oirs.
Patrimoine : hormis l’aqueduc et le pavillon Saint-Pierre, aucun patrimoine bâ�Ÿ  
n’est associée à ce�© e dériva�Ÿ on. 

Le patrimoine signalant la dériva�Ÿ on Saint-Barnabé 2 est essen�Ÿ ellement cons�Ÿ -
tué de portes canal qui donnaient accès aux propriétés privées pour l’entre�Ÿ en. 
Même si ces portes restent visibles, la plupart sont détériorées ou ont été inté-
grées dans de nouveaux aménagements. 
En Þ n de dériva�Ÿ on, l'aqueduc Saint-Pierre est le seul réel élément de patri-
moine. Il s’achève par le pavillon Saint-Pierre qui stockait l’eau avant de la 
distribuer. Ces deux éléments indissociables forment un ensemble remarquable 
de l’architecture liée à l’eau.
À la Þ n de 2012, l'arche centrale de l'aqueduc a été détruite pour élargir la pla-
teforme ferroviaire et réaliser une troisième voie sur le tronçon de la ligne 930 
000 entre Marseille et Vin�Ÿ mille. L'ouvrage d'art demeure cependant un repère 
urbain et un témoin majeur de la réalisa�Ÿ on de la dériva�Ÿ on d'une par�Ÿ e du 
cours de la Durance vers Marseille au XIXe siècle. Malgré l'interven�Ÿ on, l'essen-
�Ÿ el de la valeur architecturale de l'ouvrage d'art est préservé.

CM



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

106

M
A

R
S

E
IL

LE

PATRIMOINE
�y Maison de garde-vannes - 61, route des Trois-Lucs (Les Trois-Lucs).
�y Réservoir de l'usine de traitement des eaux de Saint-Barnabé 
(XIXe siècle) - rue Charles Kaddouz (Saint-Julien).
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Objectifs �y relier les sec�Ÿ ons pour créer une succession de promenades et de dessertes
�y prolonger la promenade de Saint-Julien
�y préserver les percées visuelles sur les paysages
�y réaménager les sec�Ÿ ons du linéaire en friches

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀ Les caractéris�Ÿ ques cons�Ÿ tu�Ÿ ves de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc�Ÿ on-
nement de la dériva�Ÿ on du canal doivent être préservés et valorisés.

�  ̀ Les clôtures de propriété qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont 
interdites. 

�  ̀ Les emprises de la dériva�Ÿ on ne doivent pas être imperméabilisées.
�  ̀ La marge de recul prévue dans les disposi�Ÿ ons générales pourra être augmentée 

ou diminuées (sans empiéter sur le domaine communal) aÞ n que les construc�Ÿ ons 
se situent obligatoirement à des distances mesurées à par�Ÿ r des piédroits maçon-
nés égales ou supérieures à 8,00 m. 

�  ̀ Pour les sec�Ÿ ons en eau, le caractère naturel des berges doit être conservé à 
l'excep�Ÿ on des parvis ou des éléments de mise en sécurité ponctuels à des�Ÿ na�Ÿ on 
du public qui pourraient être aménagés. Les marges de recul prévues dans les 
disposi�Ÿ ons générales s'appliquent.

Code et n¡ de la planche CM-7 - n° C-36

Section Dériva�Ÿ on de Saint-Barnabé 1

Type Sec�Ÿ on de type 2

Contexte État : majoritairement busée, une par�Ÿ e en eau. La première par�Ÿ e est couverte 
mais encore en par�Ÿ e en eau. La seconde par�Ÿ e est encore en eau, à ciel ouvert.
Une por�Ÿ on est ouverte au public et aménagée en promenade.
Contexte : alternance d’espaces naturels et de secteurs pavillonnaires, passage 
sous le noyau villageois de Saint-Julien.

Patrimoine bâ�Ÿ  important en par�Ÿ e reconver�Ÿ  (logement/entreprises). Il est 
modeste mais bien présent. SpéciÞ cité de ce�© e dériva�Ÿ on, il relève d’une voca-
�Ÿ on agricole et non pas industrielle de l’eau du canal. Des vannes martelières 
sont encore visibles dans les champs. Les cabanons jalonnent la dériva�Ÿ on sur 
son emprise, les portes sont nombreuses, on trouve de pe�Ÿ ts réservoirs, ainsi 
que le magniÞ que ouvrage du réservoir de l’usine de traitement des eaux. Fait 
remarquable, ce�© e dériva�Ÿ on est la seule dont une par�Ÿ e comporte de l’eau à 
l’air libre. Les bordures béton soulignent presque l’ensemble du linéaire. 

Recommandations �y préserver une con�Ÿ nuité d’usage en mode doux ; 
�y maintenir l’accessibilité ;
�y  favoriser la poursuite des aménagements perme�© ant le prolongement de la 

promenade Saint-Julien très u�Ÿ lisée.

Pour les sec�Ÿ ons en eau : 
�y préserver et renforcer la limite végétale entre la dériva�Ÿ on et les construc�Ÿ ons ; 
�y  appliquer la Charte des principes de ges�Ÿ on écologique (aménagement des 

rives avec des matériaux nautres (sables, graviers, stabilisés, bois), sans dés-
herbant chimique ni pes�Ÿ cide ou ou toute ma�Ÿ ère nocive à la qualité de l’eau.

CM
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PATRIMOINE

�y Aqueduc - rue Saint-Pierre (Saint-Jean du Désert)

�y Aqueduc - avenue de la Gro�© e-Rolland (Montredon)

�y Aqueduc - chemin Jean Roubin (Le Cabot)

�y Aqueduc - Résidence Beauvallon Forêt (Les Baume�© es)

�y Aqueduc - traverse Chante-Perdrix (Saint-Loup)

�y Aqueduc - chemin du Val de la Barasse (Saint-Menet)

�y Aqueduc - montée du Commandant de Robien (Saint-Menet)
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Code et n¡ de la planche CM-8 - n° C-37, C-43, C-49, C-50, C-53, C-54, C-58, C-60, C-61, C-62, C-65

Section Dériva�Ÿ on de La Valen�Ÿ ne-Montredon (Branche Sud)

Type Sec�Ÿ on de type 1

Objectifs �y canal en eau : végéta�Ÿ on luxuriante, fraîcheur, richesse écologique ;
�y conforter la con�Ÿ nuité éco-paysagère ;
�y créer les condi�Ÿ ons de mise en œuvre de liaisons interquar�Ÿ ers (modes doux) ;
�y  u�Ÿ liser l’eau brute pour l’irriga�Ÿ on des propriétés et parcs publics (plusieurs parcs 

sont en rela�Ÿ on avec le canal : Pastré, colline Saint-Joseph, Bruyères, Saint-Cyr).

Prescriptions spŽciÞ ques �  ̀ Les caractéris�Ÿ ques cons�Ÿ tu�Ÿ ves de l’ouvrage et le patrimoine bâ�Ÿ  lié au fonc-
�Ÿ onnement du canal doivent être préservés et valorisés.

�  ̀ La suppression de tout disposi�Ÿ f perme�© ant la circula�Ÿ on et l'approvisionne-
ment en eau est interdit.  

�  ̀ Toute construc�Ÿ on faisant obstacle au fonc�Ÿ onnement de la dériva�Ÿ on ou 
interrompant la con�Ÿ nuité de l'ouvrage est interdite. Les clôtures de propriété 
qui me�© raient en péril la con�Ÿ nuité du linéaire sont interdites. Les rives du 
canal ne doivent pas être imperméabilisées.

�  ̀ La marge de recul prévue dans les disposi�Ÿ ons générales pourra être aug-
mentée ou diminuées (sans empiéter sur le domaine communal) aÞ n que les 
construc�Ÿ ons se situent obligatoirement à des distances mesurées à par�Ÿ r des 
piédroits maçonnés égales ou supérieures à 8,00 m. 

�  ̀ Des usages ne reme�© ant pas en cause les caractéris�Ÿ ques qui ont conduit à 
l'iden�Ÿ Þ ca�Ÿ on et à la préserva�Ÿ on de ce�© e dériva�Ÿ on et répondant aux objec-
�Ÿ fs poursuivis pourront être autorisés (jardins partagés...).  

Contexte Situa�Ÿ on : depuis la Valen�Ÿ ne jusqu’à La Madrague-de-Montredon où elle se 
je�© e dans la mer.
État : majoritairement à ciel ouvert, certaines sec�Ÿ ons sont couvertes ou busées.
Contexte : urbain et naturel ; l'intérêt écologique est modéré lorsque le canal est 
directement en contact avec les massifs ; l'intérêt écologique est nul ou faible 
quand le canal est busé ou couvert dans un milieu urbain.
Patrimoine : aqueducs, cabanons implantés tous les deux ou trois kilomètres et 
correspondant à un secteur d’arrosage : martelières et rigoles toujours visibles, 
murs et ponts d’accès au canal.

Recommandations �y préserver une con�Ÿ nuité d’usage ;
�y  conforter cet espace dans sa voca�Ÿ on de liaison et de promenade : dans le 

cadre d'un projet d'ensemble, s'inspirer de la con�Ÿ nuité du canal pour créer 
une logique de con�Ÿ nuités urbaines douces au service des habitants des quar-
�Ÿ ers traversés ;

�y  encourager le développement et l’arrosage en eau brute de jardins partagés 
aux abords ;

�y  repérer et me�© re en valeur les points de vue remarquables ;
�y limiter au maximum les couvertures de l’ouvrage ;
�y préserver et renforcer la lisière végétale entre le canal et les construc�Ÿ ons ;
�y  appliquer la Charte des principes de ges�Ÿ on écologique (aménagement les 

rives avec des matériaux neutres (sables, graviers, stabilisés, bois…) sans dés-
herbant chimique, pes�Ÿ cide ou toute ma�Ÿ ère nocive à la qualité de l’eau.

CM
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E - Éléments bâtis remarquables

Tour "Cité Mazargues" (L'Obélisque I)
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CatŽgories Code

ElŽments remarquables E+famille
Administra�Ÿ on / Bureaux / Services EA

Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire EB

Patrimoine du commerce / des ports / de la naviga�Ÿ on EC

Élément décora�Ÿ f ED

Équipement public EE

Patrimoine ferroviaire - Ouvrage d’art EF

Patrimoine religieux / Architecture vo�Ÿ ve EG

Patrimoine de l’hôtellerie EH

Patrimoine de l’industrie EI

Patrimoine paysager EJ

Patrimoine de l'agriculture / de la vi�Ÿ culture / du pastoralisme EK

Immeuble de logements EL

Patrimoine militaire EM

Ensemble et résidence EN

Habitat ouvrier EO

Hôtel par�Ÿ culier - Maison de maître EP

Art rus�Ÿ que - Rocaille ER

Patrimoine de la santé et de l'assistance ES

Patrimoine aéronau�Ÿ que ET

Architecture commémora�Ÿ ve / Architecture funéraire EU

Villa EV

Patrimoine de l’automobile EW

Patrimoine de l’énergie éolienne EX

Patrimoine hydraulique EY

Autre type d’édiÞ ce EZ

Catégories

Avertissement

Certains éléments remarquables qui font par�Ÿ e d'un même ensemble bâ�Ÿ  
ou d'une suite sont regroupés sur une même Þ che. Dans certains cas, les 
numéros ne s'enchaînent pas. 
Ainsi, on trouvera l'élément EB7 dans la Þ che EB13 ; l'élément EB26 dans la 
Þ che EB38 ; l'élément ED15 dans la Þ che EE12 ; les éléments EE52 et EE10 dans 
la Þ che EE51 ; l'élément EI22 dans la Þ che EI13 ; l'élément EI71 dans la Þ che 
EI17 ; l'élément EI100 dans la Þ che EI54 ; les éléments EI51, EI46, EI47, EI48, 
EI49 et EI52 dans la Þ che EI68 ; les éléments EL62, EL69, EL270, EL271, EL272 
dans la Þ che EL51 ; les éléments EL63, EL64, EL66 et EL194 dans la Þ che EL65 ; 
les éléments EL90 et EL6 dans la Þ che EL91 ; les éléments EO4 et EO21 dans la 
Þ che EO20.
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EA
Administration / 

Bureaux / 
Services

Tour du Méditerranée
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JustiÞ cation de la prŽservation
Cet édiÞ ce a été élevé suite à une dona�Ÿ on du terrain à la Société 
des Architectes (représentée par Ernest Paugey, Eugène Craimp et 
Antoine Sautel) dans le but d'accueillir la fonda�Ÿ on É�Ÿ enne-albrand 
des�Ÿ née à promouvoir l’architecture au travers d’exposi�Ÿ ons et de 
l’organisa�Ÿ on de concours ouverts à de jeunes architectes. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé. La façade principale devra conserver sa 
composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de 
toiture n’est possible.

Historique
Ce bâ�Ÿ ment singulier fut édiÞ é sur les plans de l'architecte Fré-
deric-Théodore Lombard (1850-1903) et achevé en 1901. Il abrite 
le Syndicat des Architectes des Bouches-du-Rhône. La décora�Ÿ on 
très composite de sa façade s'inspire à la fois des styles Louis XIV 
et Louis XVI.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Matériaux : pierre / Couverture : tuile / Façade : 
bossages saillants ; porte d'entrée encadrée d'une lourde guirlande et surmontée d'un fronton 
cintré coupé à sa base contenant un cartouche ; à gauche et à droite, deux médaillons enguir-
landés ; large ouverture vitrée encadrée par deux piliers d'ordre ionique avec palme�© es de style 
Louis XVI ; couronnement formé d'une balustrade aveugle / Épannelage : R+1. 

Code et n¡ de la planche EA3 - n° C-47 •  8e arrondissement

Nom "Palais des Architectes" ou Société des Architectes

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 130, avenue du Prado - Périer

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce bâ�Ÿ ment-signal conçu par l’équipe d’Atelier 9 fut une réference 
lors de sa construc�Ÿ on : c’était le plus haut de la ville, les liaisons 
ver�Ÿ cales traversaient les plateaux de bureaux au centre du 
bâ�Ÿ ment, les façades étaient réalisées en éléments préfabriqués 
auto-ne�© oyants inß uencés par les travaux du groupe Espace. �¡

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible.

Code et n¡ de la planche EA5 - n° C-47 •  6e arrondissement

Nom Tour du Méditerranée (ex Tour AGF)

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 65, avenue Jules Can�Ÿ ni et avenue de Corinthe - Lodi

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Marseille ne possédait pas de quar�Ÿ er d’a�+ aires quand ce�© e tour 
de bureaux fut commandée par la SINVIM pour le siège régional 
d’AGF. L’a�© en�Ÿ on fut donc captée de 1970 à 1972 par ce projet 
comparable pour l’époque à la Tour CMA-CGM. Il devait amorcer la 
restructura�Ÿ on du quar�Ÿ er industriel de la Gare du Prado. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : tour de plan rectangulaire / Matériaux : béton /  Ornements des façades : 
panneaux de béton blanc qui reproduisent l’e�+ et "nid d’abeille" / Épannelage : R+26 / 
Hauteur : 90 m / Surface : 20 000 m² de bureaux, archives, restaurant d’entreprises et 
parcs de sta�Ÿ onnement.
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Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
Le décor contourné des oriels, des pe�Ÿ ts dômes et du fronton à 
mo�Ÿ fs ourlés de la rotondes sont excep�Ÿ onnels à Marseille.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (notamment, la grande ligne dite "en coup de fouet" qui forme un 
arc ondulant sur la rotonde au niveau de l'étage d'a�«  que). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de 
façade et de toiture n’est possible.

Historique
La construc�Ÿ on du bâ�Ÿ ment de la banque des Comores et de 
Madagascar fut achevée en 1905. Son architecture est inß uencée 
par l'Art Nouveau. Il en adopte en par�Ÿ culier les formes 
ondoyantes. Il abrite aujourd'hui une par�Ÿ e du Cinéma du Prado.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé sur un plan en L dans un angle d'îlot / Matériaux : pierre, 
enduit / Couverture : toiture à deux versants ; tuile, couverture métallique /  Ornements : 
bandeaux à ressaut, lignes de refend, colonnes massives prolongeant les saillies convexes de la 
rotonde surmontées de coupoles coi�+ ées d'urnes et de guirlandes, pignon en forme de fronton 
cintré, corniche de couronnement à ressaut, modillons et corbeaux / Épannelage : R+4.

Code et n¡ de la planche EA6 - n° C-47 •  6e arrondissement

Nom Ancienne banque des Comores et de Madagascar 

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 36, avenue du Prado - Castellane

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
L'architecture remarquable de cet établissement administra�Ÿ f 
d'entreprise est en rupture avec l'environnement architectural de 
l'îlot. Son maître d'œuvre reste inconnu.

Description de l'ouvrage
Façade à 10 travées avec deux entrées, une monumentale, centrée, suivie d'un hall traversant ; 
une secondaire (au n°4), au dessus de laquelle se trouve gravée la raison sociale "Rhône-Pou-
lenc Spécia" ; soupiraux triplés et séparés par un large trumeau aux angles ronds en brique ; 
fenêtres du RdC et du 2e étages jumelées avec le même type de pilier de sépara�Ÿ on /  Maté-
riaux : béton, brique / Couverture : toit-terrasse, béton / Épannelage : R+2 avec RdC surélevé.

Code et n¡ de la planche EA8 - n° C-33 •  3e arrondissement

Nom Établissement administra�Ÿ f d'entreprise RHÔNE-POULENC "SPÉCIA"

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 4-6, avenue Rostand - Saint-Mauront

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La façade est simple et plate mais son intérêt réside dans l'u�Ÿ li-
sa�Ÿ on des matériaux classiques : la pierre de Cassis du soubas-
sement, la pierre des parements, la brique des trumeaux ou des 
angles des baies.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra 
conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de modénatures. La large 
corniche plate en ressaut qui court le long du toit sera conservée.
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Historique
Ce pe�Ÿ t immeuble abritait les bureaux d'une ancienne entreprise. 
ÉdiÞ é dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle, il se présente comme 
un hôtel par�Ÿ culier parisien avec une façade en pierre de taille, une 
corniche sur modillons et un toit à comble avec brisis recouvert 
d'ardoise percé régulièrement de lucarnes d'a�«  que.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : immeuble à pan coupé (porte principale, 2 travées) / Façades - ouest à 4 travées - 
sud à 7 travées (porte d'entrée secondaire), soubassement ra�© rapant la pente, étage scandé par 
des balconnets / Matériaux : pierre / Couverture : toit à comble (croupes) avec brisis percé de lu-
carnes-frontons cintrées ; tuile, ardoise / Ornements : bossages plats con�Ÿ nus, clefs, corbeaux et 
consoles à volutes rentrantes, cabochons de l'architrave / Épannelage : RdC(surélevé)+1+comble.

Code et n¡ de la planche EA10 - n° C-39 •  2e arrondissement

Nom Immeuble de bureaux de la rue Forbin

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 34, rue Forbin et rue d'Hozier - La Jolie�© e

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le pan coupé comporte une porte d'entrée monumentale à 
double ba�© ant sous une arcade plein-cintre, surmontée d'un 
beau balcon en pierre. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on de façade et d'aspect de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conser-
ver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor (sur le pan coupé, les consoles à 
volutes doubles du balcon, prolongées par une pe�Ÿ te urne accostée d'ailerons, qui rejoignent les 
cartouches qui encadrent la porte principale ; le garde-corps en pierre avec un long cartouche qui 
présentait autrefois la raison sociale ; cadres vitruviens ; modillons carrés de la corniche d'a�«  que.

Historique
Cet établissement administra�Ÿ f d'entreprise fut construit en 1921 
par Léonce-Aloïs Muller, architecte de la Ville qui appliqua le cahier 
des charges du lo�Ÿ ssement de La Jolie�© e : alignements, pans cou-
pés sur l'angle et larges portes d'accès aux entrepôts à l'arrière. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : immeuble d'angle / Façades à travées régulières (9 travées, rue Mirès et 6 tra-
vées, rue de Ru�8  ), fenêtres entourées d'un bandeau plat, bandeau séparant les étages ; l'angle de 
l'immeuble forme pavillon avec un étage supplémentaire, le reste de l'édiÞ ce ayant un toit-ter-
rasse / Matériaux : appareil de moellon (blocaille), brique, enduit / Couverture : toit à deux pans, 
débordant et pavillon dans l'angle (tuile) ; toit-terrasse ; verrière / Épannelage : R+3.

Code et n¡ de la planche EA9 - n° C-33 •  3e arrondissement

Nom Établissement administra�Ÿ f d'entreprise SRAMC

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 50, rue de Ru�8   et rue Mirès

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'établissement comprend toute une par�Ÿ e d'îlot avec son 
immeuble de bureaux en angle, une entrée monumentale et les 
entrepôts commerciaux en cœur d'îlot.  

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra 
conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature.
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Code et n¡ de la planche EA12 - n° C-47 •  6e arrondissement

Nom Immeuble construit par Lafon et Senès

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 45, cours Gou�+ é et rue Mascaron - Lodi

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Ce bâ�Ÿ ment imposant, à l'angle incurvé percé de triplets et aux 
façades rythmées par de longues lignes de refend, fut achevé en 
1925. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : bâ�Ÿ ment d'angle organisé sur un plan en L et en rotonde, comprenant l'entrée 
principale, implanté dans l'angle d'un îlot / Matériaux : pierre de taille, enduit / Couverture : 
toit en terrasse / Façade ouest à quatre travées - sud à six travées, angle percé de triplets / 
Ornements : a�«  que ornée d'une frise rainurée inerrompue par les cintres des baies, corniche 
de couronnement à modillons, consoles striées / Épannelage : RdC surélevé, 3 étages carrés.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. L'ordonnan-
cement est remarquable et les stries des lignes de refend créent 
un mouvement tournant réussi. Cet immeuble d'angle atypique 
(la coupole qui couronne habituellement la rotonde est ici 
absente) mérite d'être préservé pour sa singularité.

Description de l'ouvrage
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (en par�Ÿ culier, la frise de vaguele�© es qui court sous la corniche 
qui souligne le premier étage, les crosse�© es des baies à arc bombé, les clefs et les médail-
lons enguirlandés qui ponctuent l'a�«  que de la rotonde). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de 
façade et de toiture n’est possible. 

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce en forme de tripode évoque le moderne "tropical". 
Les éléments préfabriqués qui compose le canevas des allèges et 
des retombées sont inspirés des mo�Ÿ fs du bâ�Ÿ ment du secrétariat 
de la ville nouvelle de Chandigarh créée par Le Corbusier.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et sa modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture et de façade n’est possible. 

Historique
Immeuble bancaire inscrit sur une pointe d'îlot, livré en 1976, 
commandé par la Banque d'escompte et de dépôt à l'architecte 
Jean Crozet, auteur de l'école Saint-Charles du Camas (1952), de 
l'ensemble Grand Saint-Giniez (1958), du Parc Fleuri (1961), de la 
résidence La Marguerite (1962) et de l'Hôpital Nord (1964).

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé sur un plan à trois branches présentant une face incurvée en 
retrait de la tête d'îlot / Façades profondes précédées d'une structure de pare-soleil en éléments 
préfabriqués ; le jeu des allèges et des retombées brouille la lecture des hauteurs d'étage au 
proÞ t de l'entrelac et du tressage que renforcent les claustras du rez-de-chaussée / Matériaux : 
béton blanc préfabriqué /  Couverture : toit-terrasse / Épannelage : R+3 / Hauteur : 15,00 m.

Code et n¡ de la planche EA17 - n° C-52 •  8e arrondissement

Nom Banque d'escompte et de dépôt

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 522, avenue du Prado - La Plage

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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JustiÞ cation de la prŽservation
Les façades a�© eignent une dimension sculpturale et cons�Ÿ tuent 
un exemple de "géométrie combinatoire" : les mêmes mo�Ÿ fs qui 
apparaissent sur plusieurs étages créent un système plas�Ÿ que et 
des e�+ ets op�Ÿ ques et la façade devient une Þ gure totémique.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et sa modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture et de façade n’est possible. 

Historique
Immeuble bancaire conçu par Pierre Jameux et livré en 1979, qui
appar�Ÿ ent au Mouvement moderne et o�+ re un exemple 
remarquable de façade plas�Ÿ que. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan presque carré / Façade Est pliée en face�© es, à 6 travées, percée 
de 42 fenêtres en éperon qui semblent jaillir des ouvertures ménagées par les face�© es qui 
dessinent comme des baies à arcs angulaires tronqués - façade Sud pliée en face�© e, percée de 
baies alternées / Matériaux : béton, parement en marbre /  Couverture : toit-terrasse / Épan-
nelage : R+8 (avec un entresol) / Hauteur totale : 34,00 m / Hauteur du toit : 31,50 m.

Code et n¡ de la planche EA18 - n° C-47 •  8e arrondissement

Nom 152 Prado - Ex-Siège de la banque La Hénin

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse 152, avenue du Prado 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Les façades a�© eignent une dimension sculpturale et montrent 
un exemple de "géométrie combinatoire" : les mêmes mo�Ÿ fs qui 
apparaissent sur plusieurs étages créent un système plas�Ÿ que et 
des e�+ ets op�Ÿ ques et la façade devient une Þ gure totémique.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et sa modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture et de façade n’est possible.

Historique
Cet immeuble de Pierre Jameux a été édiÞ é pour le compte des 
PTT. Achevé en 1975, il regroupait des bureaux, des commerces et 
des ac�Ÿ vités. Il appar�Ÿ ent au Mouvement moderne et présente un 
exemple remarquable de façade plas�Ÿ que. Le rez-de-chaussée, côté 
rue de Crimée, est u�Ÿ lisé comme centre de tri par La Poste.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : immeuble occupant une tête d'îlot en angle aigu / Façades sculptées, rythmées 
par des panneaux en forme de vague qui créent un e�+ et de répé�Ÿ �Ÿ on / Matériaux : béton / 
Couverture : toit-terrasse ; béton, panneaux préfabriqués / Épannelage : R+4 (avec un soubas-
sement ra�© rapant la pente rue Palestro) / Hauteur : 20,00 m.

Code et n¡ de la planche EA19 - n° C-40 •  3e arrondissement

Nom Central téléphonique Palestro

Type Administra�Ÿ on / Bureaux / Services

Adresse Rue Palestro et rue de Crimée

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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EB
Bastide/château

Patrimoine bastidaire

Château Berger
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JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e belle villa est unique à Marseille. Sa valeur architecturale est 
conservée et la qualité paysagère est remarquable. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de 
décor (notamment les modillons, les consoles, les garde-corps en brique ajourés du balcon, 
l'échaugue�© e de la tourelle percée de meurtrières). Le jardin devra être préservé. 

Code et n¡ de la planche EB3 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Pe�Ÿ t château au toit mansardé

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 47, avenue de Saint-Julien - Saint-Barnabé

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce�© e maison de maître dont l'architecture éclec�Ÿ que mêle des 
éléments néo-gothiques à un ordonnancement néoclassique fut 
édiÞ ée aux portes du village de Saint-Barnabé dans la seconde 
moi�Ÿ é du XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire (le RdC surélevé est accessible par un perron), 
cantonné d'une tourelle hexagonale au nord-ouest / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : 
toit brisé deux versants et croupe, avec lucarnes-frontons ; tuile - toiture en pavillon recouverte 
d'ardoise / Façade antérieure ordonnancée à 5 travées, percée de baies en arc bombé, travée 
centrale à léger ressaut surmontée d'un pe�Ÿ t fronton triangulaire / Épannelage : R+1+comble.

Historique
Quand la demeure fut construite au XVIIIe siècle, le fond de vallon 
se trouvait à l'écart de la ville. Aujourd'hui, il est en�Ÿ èrement 
construit et il est di�8  cile d'imaginer le paysage agricole d'origine.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire avec deux jardins sur le devant et sur l'arrière / Façades nord 
et sud à 3 travées, compar�Ÿ mentées par des corniches intermédiaires, organisées autour de la tra-
vée centrale pourvue d'un balcon à balustres et surmontées par un fronton - brisé au nord, cintré au 
sud / Matériaux : appareil de moellon, enduit / Couverture : toit à deux versants, croupes ; second 
toit en retour d'équerre, deux versants ; tuile creuse / Épannelage : RdC surélevé+1+étage d'a�«  que. 

Code et n¡ de la planche EB4 - n° C-46 •  7e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du Vallon Jourdan

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 4, rue Vallon Jourdan et avenue David Dellepiane

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La "bas�Ÿ de" a été un peu remaniée (façade est) mais elle conserve 
son intérêt historique et architectural.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de 
décor (piliers d'angle, pe�Ÿ ts pilastres encadrant les allèges, table�© es sur consoles au-dessus des 
baies, garde-corps ajourés à l'étage d'a�«  que). Les deux jardins devront être préservés.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
La propriété est le ves�Ÿ ge d'un domaine vi�Ÿ cole créé au XVIIIe siècle 
qui comprenait une maison de maître, une maison d’habita�Ÿ on d’un 
étage, une construc�Ÿ on vouée à la vi�Ÿ culture jouxtant une grande cave 
enterrée, et un lavoir avec buanderie et réservoir d’eau. Au XIXe siècle, 
on rajouta une aile à la bas�Ÿ de et on édiÞ a une pe�Ÿ te chapelle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré �X prolongé par une aile de même longueur �Y / Façade 
principale percée de baies arquées, liant deux corps de bâ�Ÿ ment de hauteur di�+ érente et associant 
l'ancienne façade ordonnancée de la maison de maître aux deux travées de l'aile postérieure / 
Matériaux : appareil de moellon, enduit strié / Couverture �X toit à quatre versants dit "à quatre 
eaux" �Y toit à deux versants ; tuile ronde / Épannelage : R1 à R+2.

Code et n¡ de la planche EB5 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Marie-Jeanne"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 4, rue Chicot

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le domaine possédait un jardin d’agrément avec bassin et, dans sa 
par�Ÿ e arrière, un jardin potager et frui�Ÿ er, une lapinière et un bosquet 
de pins.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Le bâ�Ÿ ment devra 
conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature (bandeaux Þ lants, cadre vitruvien 
formant un larmier au-dessus de la porte orné d'une clef à volute, trois rangs de génoises). Le 
pe�Ÿ t oratoire composite qui associe ogive gothique et fronton classique, les bâ�Ÿ ments de 
l'ancienne exploita�Ÿ on agricole, le jardin et le portail doivent être conservés. 

Historique
La bas�Ÿ de d'Éoures fut construite au XVIIe siècle. Elle accueille 
aujourd'hui des chambres d'hôtes.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré aux façades planes, prolongé par un corps de bâ�Ÿ ment 
moins élevé (pe�Ÿ te orangerie) / Façade antérieure ordonnancée à trois travées avec un seuil 
surélevé accessible par des degrés, porte centrée en arc plein cintre / Matériaux : moellons, 
enduit / Couverture : toit débordant à deux versants, croupes ; tuile - orangerie : toiture 
terrasse / Épannelage : RdC surélevé+1+étage d'a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB6 - n° C-38 •  11e arrondissement

Nom "Château d'Éoures"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 53, rue Arnould - Éoures

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e demeure campagnarde très sobre a conservé son parc.

Prescriptions spŽciÞ ques 
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver 
sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature (cadre et linteau de la porte, bandeaux qui 
soulignent les di�+ érents niveaux, génoise à deux rangs, parapet à balustres de l'orangerie). 
Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu 
pour me�© re en valeur l'édiÞ ce. 
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Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce formant un T composé d'un corps de bâ�Ÿ ment principal rectangulaire 
accolé à un second bâ�Ÿ ment perpendiculaire / Façades nues et lisses / Matériaux : appareil de 
moellon, enduit / Couverture : toits à deux pans ; tuile creuse / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB8 - n° C-20 •  14e arrondissement

Nom "Villa des pins"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 198, rue Le Chatelier

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. 
Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour 
me�© re en valeur l'édiÞ ce.

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce bâ�Ÿ ment est singulier à Marseille (appareil de briques et de 
pierres, toiture couverte d'ardoise...) et la décora�Ÿ on de la façade 
est remarquable. C'est aussi le témoignage d'un grand domaine 
disparu.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (en par�Ÿ culier, le haut-relief qui orne le tympan du fronton en anse 
de panier, qui évoque les chevaux d’Apollon sculptés par Robert Le Lorrain pour la façade de 
l’Écurie de l’Hôtel de Rohan-Strasbourg à Paris). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et 
de toiture n’est possible.

Historique
Devenu gouverneur de Provence, le Maréchal de Villars Þ t aména-
ger en 1765 un château dans sa seigneurie des Aygalades. Le comte 
Louis-Joseph-Alphonse de Castellane l'acquit en 1828 et il Þ t édiÞ er 
de grandes écuries à l'entrée du village où la Société Rou�Ÿ ère Colas 
est installée depuis les années 1930. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé sur un plan en U - corps principal ß anqué d'ailes perpendicu-
laires en retour d'équerre / Matériaux : appareil de pierre et brique / Couverture : toit à forte 
pente, lucarnes à jouées rentrantes ; ardoise / Façade antérieure à 7 travées / Ornements : 
chaînes d'angle et encadrements des baies harpés, piédroits du corps central à ressaut prolon-
gés par des acrotères sommés d'un pe�Ÿ t obélisque accotant un fronton / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB10 - n° C-13 •  15e arrondissement

Nom Écuries du château des Aygalades / du comte de Castellane

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 2, rue René d’Anjou - Les Aygalades

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
Cet édicule qui s’élève au milieu du parc du Roi d’Espagne est le 
dernier ves�Ÿ ge de l’une des plus belles propriétés de Marseille 
du XIXe siècle. À l’abandon, il a été dégradé par plusieurs actes de 
vandalisme (la porte a été condamnée). Il mérite d'être réhabilité 
et mis en valeur.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on et ses matériaux.

Historique
Dominique Bas�Ÿ de, riche négociant, se Þ t construire un château vers 
1801. Le domaine était réputé pour ses ressources cynégé�Ÿ ques : c'est 
sans doute la raison pour laquelle le roi d'Espagne Charles IV en exil la 
loua et Þ nit par l'acheter, vraisemblablement à la suite du décès en bas 
âge du Þ ls du propriétaire. 

Description de l'ŽdiÞ ce
Plan de masse : édicule de forme triangulaire placé au dessus d'un tombeau familial / 
Matériaux : maçonnerie de pierres / Hauteur : 6,00 m.
aÞ n d’accueillir la dépouille de son Þ ls décédé alors qu’il n’était âgé que de deux ans, puis 
pour celle de sa femme. Depuis, le château a été détruit, les dépouilles ont été transférées 
au cime�Ÿ ère de St Charles, et la pyramide a été laissée à l’abandon.

Code et n¡ de la planche EB11 - n° C-62 •  9e arrondissement

Nom Mausolée de Camille-Georges Bas�Ÿ de ("Mausolée du Roi d’Espagne")

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 20, chemin du Roi d'Espagne, allée Emmanuel Chabrier - Sormiou

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La porterie o�+ re un exemple rare à Marseille de l'u�Ÿ lisa�Ÿ on de 
la brique apparente pour me�© re en valeur la construc�Ÿ on. Avec 
le portail a�© enant, elle témoigne d'un grand domaine bas�Ÿ daire 
disparu, le "Château Falque" dit aussi "Bas�Ÿ de du Roi René". 

Prescriptions spŽciÞ ques
�y Le portail ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. 
�y La porterie ne devra pas être dénaturée et elle devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Le traitement de l'angle en briques posées de champ intercalées devra 
être préservé. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 

Historique
Le roi René d’Anjou amait venir chasser aux Aygalades et on lui 
a�© ribue la construc�Ÿ on d’un pavillon de chasse. L’architecte marseil-
lais Jean-Bap�Ÿ ste Falque acquit la propriété en 1834 et il restaura 
le bâ�Ÿ ment en lui donnant un aspect néo-gothique. Du domaine, 
seule demeure aujourd'hui le portail et une ancienne dépendance.

Description de l'ouvrage
�y Portail de propriété de style néogothique - Matériaux : pierre / Ornements : larmier de pierre 
en forme de mâchicoulis. �y Porterie (maison de garde) - Matériaux : appareil de moellon, brique, 
enduit / Couverture : toit à deux versants ; tuile  / Ornements de la façade Sud : cintre et trumeau 
en brique de la baie géminée surmonté d'une frise ondulante en brique�© es (liane de lierre stylisée), 
cadre de l'oculus en brique�© es (rayons), gaines d'angle cons�Ÿ tuées de brique posées de champ.

Code et n¡ de la planche EB13 et EB7 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Portail et maison de garde du "Château Falque"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Place du Roy René et rue René d’Anjou - Les Aygalades

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Historique
La bas�Ÿ de date du XVIIe siècle. Comme beaucoup de bas�Ÿ des marseil-
laises, par pragma�Ÿ sme ou par souci d'économie, la façade sur rue est 
dépouillée, sans décor, et l'inves�Ÿ ssement architectural et décora�Ÿ f 
est concentré sur la façade arrière, côté domaine. La façade sud a été 
remaniée à la Þ n du XIXe siècle (un avant-corps arqué a été rajouté). 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire avec un avant-corps à 5 faces ß anqué d'extensions mo-
dernes / Façade sur cour �X ordonnancée, corps principal à 4 travées surmonté par un fronton-
pignon à jour - façade sur rue �Y lisse, nue, à 9 travées (3+4+2) / Matériaux : appareil de moellon, 
pierre froide (soubassement), enduit / Ornements : corniches / Couverture : toit-terrasse ; toit à 
deux versants (corps principal), tuile ronde / Épannelage : �X RdC surélevé+2 ; �Y R+3+a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB14 - n° C-29 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de La Croix Rouge / "La Roseraie"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 30, avenue de La Croix Rouge

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce abrite depuis 1998 le Centre d’hébergement et de réinser�Ÿ on 
sociale (CHRS) "Marius Massias". Il a fait l'objet de travaux de réhabili-
ta�Ÿ on en 2009 dans le cadre de la modernisa�Ÿ on de l’accueil. Malgré 
la dépose des menuiseries des baies et des adjonc�Ÿ ons, il conserve un 
grand intérêt historique et architectural.  

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver 
sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de décor : ornements de 
l'avant-corps (bossages en table, table�© es soutenues par de pe�Ÿ tes consoles à volutes, tableaux 
moulurés placés sous la corniche d'a�«  que représentant des vagues). 

�X

�Y

Historique
Fernande Berger, née Decormis, rencontra l’Abbé Fouque en 1921 
alors qu'il venait de fonder l’Hôpital Saint-Joseph et recherchait une 
propriété pour soigner les malades tuberculeux. Elle Þ t don de son 
domaine de cinq hectares et de son immense bas�Ÿ de à l’Hôpital 
Saint-Joseph pour compléter son disposi�Ÿ f carita�Ÿ f hospitalier.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire prolongé par un corps de bâ�Ÿ ment très long, de même hau-
teur, présentant les mêmes par�Ÿ �Ÿ ons ver�Ÿ cales et horizontales et diverses extensions / Façade prin-
cipale ordonnancée à 17 travées (5+12) - la façade de la bas�Ÿ de est précédée d'un seuil en degrés / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre froide, enduit / Ornements : bandeaux Þ lants, chambranle 
de la porte / Couverture  : toit à deux versants, croupes ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB15 - n° C-29 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de Fernande Berger (Domaine de La Présenta�Ÿ on)

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 15, boulevard de La Présenta�Ÿ on et 65, traverse des Bonnets

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce frappe par son grand linéaire de façade et ses lignes horizon-
tales accentuées par les bandeaux. L'homogénéité de l'extension est un 
exemple en ma�Ÿ ère de con�Ÿ nuité architecturale. Le parc immense - qui 
possédait à l'origine un grand bassin et une orangerie - a conservé son 
grand intérêt paysager et environnemental. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver 
sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses volets persiennés. Dans le cadre d'un 
projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re en valeur 
l'édiÞ ce. La pe�Ÿ te chapelle privée qui se trouve dans le parc doit être préservée. 
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Le sculpteur Antoine Bontoux (1805-1892) réalisa en 1859 deux 
allégories animalières - "La Fidélité" et "La Force" - pour orner 
l’entrée du château Falguière (ou de la Roseraie), aujourd’hui 
disparu et remplacé par une résidence. 

Description des ŽlŽments
Typologie : deux lions placés au sommet de piliers encadrant l'entrée d'un château / Maté-
riaux : pierre calcaire / Ornements : deux piliers de forme rectangulaire surmontés d'un 
chapiteau dont la base est ornée d'arcatures aveugles, la corbeille de corbeaux, et l'abaque 
percée d'ouvertures qui peuvent faire penser à des ouïes ou à des dégueuloirs, qui supporte 
une statue de lion.

Code et n¡ de la planche EB17 - n° C-58 •  8e arrondissement

Nom Statues d'Antoine Bontoux : "La Fidélité" et "La Force"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 53, boulevard de Hambourg - Bonneveine

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Antoine Bontoux enseigna à l'École des beaux-arts de Marseille et 
sculpta, notamment, les bustes de Saint Louis et de Louis XIV qui 
ornent la façade du Palais Carli. Ses sculptures sont très expressives 
peuvent évoquer la manière du sculpteur roman�Ÿ que Antoine-Louis 
Barye.  Elles sont aujourd'hui érodées et très fragiles. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Les éléments devront conserver leur composi�Ÿ on et leurs matériaux. Pour des raisons 
d’état de conserva�Ÿ on ou de péril avéré ou dans le cadre d'un projet d’ensemble ou d’une 
opéra�Ÿ on de réhabilita�Ÿ on, ils devront être déposés, conservés et, si possible, replacés sur le 
site ou dans un lieu proche.

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré quelques remaniements, la valeur architecturale de l'édiÞ ce 
est conservée. De facture élégante et propor�Ÿ onnée, c'est un 
témoin précieux des bas�Ÿ des construites au sud de la ville dans la 
seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. Son parc cons�Ÿ tue une respira�Ÿ on 
dans le quar�Ÿ er.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments 
de décor. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera 
implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

Historique
Grande bas�Ÿ de édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce en L (avants-corps formant des terrasses) / Façade antérieure ordonnancée, 
à 8 travées, avec un balcon centré à balustres, précédée d'un perron / Matériaux : appareil de moel-
lon, pierre de taille, enduit / Ornements : lisses, bossages con�Ÿ nus en tables, consoles, corniches 
intermédiaires, corniche de couronnement ar�Ÿ culée à un fronton circulaire (moulure à modillons 
commune) / Couverture : toit en L, croupes ; tuile creuse, zinc ; toit-terrasse / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB18 - n° C-58 •  8e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "au fronton cintré"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 16, avenue d'Haïfa - Sainte-Anne

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

128

M
A

R
S

E
IL

LE

AA

AB

A

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

Historique
Bas�Ÿ de construite au XIXe siècle. 
Pendant la peste de 1720, un grand nombre de Marseillais se 
réfugièrent dans la campagne de Sainte-Marthe renommée pour 
sa salubrité. Pour les ravitailler en pain, un four fut construit dans la 
maison de M. Buze.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire prolongé par un corps de bâ�Ÿ ment moins élevé / Façade anté-
rieure ordonnancée à 3 travées avec porte décentrée à droite, balcon centré / Matériaux : appareil 
de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : bandeaux, lignes de refends, cadres moulurés, 
frise den�Ÿ culée, consoles à volutes sortantes ornées de têtes féminines soutenant la table�© e du 
balcon, génoises / Couverture : toit à deux versants, croupes ; tuile / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB20 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Campagne Saint-Jean de Matha

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 127, chemin du Four de Buze - Sainte-Marthe

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce conserve un grand intérêt architectural et historique. 
Le balcon à encorbellement est remarquable. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P1
L'ouvrage devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor. 
Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu 
pour me�© re en valeur l'édiÞ ce. 

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré quelques remaniements, l'intérêt historique et la valeur archi-
tecturale de l'édiÞ ce sont conservés.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses 
matériaux et sa modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire formant un plan irrégulier avec un corps principal décentré et 
en retrait / Façades nues et lisses - façade principale asymétrique / Matériaux : appareil de moel-
lon, enduit à la chaux / Ornements : cintres de baie / Couverture : toit à deux versants et croupes ; 
tuile creuse / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB21 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de Mon Rêve"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 24, impasse des Pe�Ÿ ts Champs

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager



129

M
A

R
S

E
ILLE

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

AA

AB

A

CC

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e belle bas�Ÿ de, édiÞ ée au XIXe siècle, présente un beau 
développé de façade, une composi�Ÿ on harmonieuse, des lignes 
épurées, et un toit remarquable, et peut évoquer les demeures 
patriciennes des plaines du nord de l'Italie. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade principale ordonnancée à 7 travées, organisée autour 
de la porte centrée et du balconnet au premier / Matériaux : appareil de moellon, enduit / Orne-
ments : cadres de baie moulurés, corniches intermédiaires, corniche d'a�«  que, garde-corps en fer 
forgé, consoles, volets persiennés / Couverture : toit à deux versants, croupes, pe�Ÿ tes lucarnes de 
toit encadrées par deux grandes souches de cheminée ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB22 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 153, avenue de Saint-Louis

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce a conservé son intérêt historique et architectural et, bien 
visible depuis l'avenue, il marque le paysage.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conser-
ver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. La grille du mur de clôture et le portail 
qui comprend quatre piliers, un portail, deux por�Ÿ llons latéraux et trois arceaux doivent être 
conservés.

JustiÞ cation de la prŽservation
Outre son intérêt architectural, ce pavillon est le précieux témoin 
d'un domaine bas�Ÿ daire légendaire, qui s'étendait à l'emplacement 
du centre commercial Grand Li�© oral, surplombait la rade nord et 
comptait, notamment, une grande pinède et un pe�Ÿ t lac.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible.

Historique
Cet édiÞ ce est le seul ves�Ÿ ge du domaine que le marquis de Foresta 
aménagea dès 1829 autour du château des Tourres (dit des Tours) 
construit au XVIIe siècle. Remanié, il devint célèbre pour ses escaliers 
monumentaux à double révolution. Réquisi�Ÿ onné par les troupes 
allemandes, il fut détruit à la Þ n de la Seconde Guerre mondiale.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce trapézoïdal /  Matériaux : brique, enduit / Couverture : toit à deux 
versants et croupes ; tuile plate mécanique ; tuiles de rive ornementales (abouts, fronton) / 
Ornements : soubassement traité di�+ éremment du reste de la façade ; chaînes d'encoignure 
harpées, encadrement des baies en arc plein cintre, de l'imposte et de l'oculus en brique�© es 
apparentes / Épannelage : R+4.

Code et n¡ de la planche EB23 - n° C-13 •  15e arrondissement

Nom Maison de garde ou porterie du domaine des Foresta

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 132, avenue de La Viste - La Viste

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

© 2016 Google
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Historique
La ferme du XVIIIe siècle porte le nom du négociant Louis-Albert Fine, 
son propriétaire au moment de la mise en place du cadastre napoléo-
nien de 1819. Elle était à l'origine entourée de parterres et de terrasses 
cul�Ÿ vées et le domaine s'étendait sur plus de sept hectares jusqu'au 
ruisseau des Aygalades. Elle a été agrandie après 1832. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de forme irrégulière encadré de bâ�Ÿ ments moins élevés en retour d'équerre 
(les communs) / Façade antérieure ordonnancée à trois travées, couronnée d'un fronton-pignon à 
jour, porte centrée / Matériaux - bas�Ÿ de : appareil de moellon, enduit - mur de clôture : appareil 
en blocaille, pierre de parement, chaperon et chape de mor�Ÿ er / Couverture : toit à longs pans, 
tuile ronde / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB24 - n° C-13 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de L'Hospitalière dite "Ferme Fine"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 174-178, avenue de La Viste - Les Borels

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La façade principale orientée au sud donne sur une terrasse qui se 
prolonge par une allée rec�Ÿ ligne plantée d'arbres frui�Ÿ ers. La par�Ÿ e 
orientale du domaine a été expropriée lors de la construc�Ÿ on de 
l'autoroute : l'ensemble bas�Ÿ daire, même amoindri, conserve son 
intérêt historique, architectural et paysager. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P1
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver 
sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. L'escalier extérieur en rocaille qui conduit 
à la terrasse - qui daterait de la Þ n du XIXe siècle ou du début du XXe siècle - et le long mur qui 
ceinture en�Ÿ èrement la propriété doivent être conservés. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, 
un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Ce pavillon d'entrée d'une ancienne bas�Ÿ de aux allures de pe�Ÿ t 
châtelet a été édiÞ é dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. Il est 
aujourd'hui incorporé au Centre Saint-Raphaël.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce trapézoïdal formant un éperon �X surmonté d'une tourelle carrée �Y / 
Matériaux : appareil de moellon, ciment (faux appareil) / Couverture : �X toit-terrasse ; �Y toit en 
pavillon à �Ÿ rants retroussés, tuile plate / Ornements : �X fausse niche fermée par un faux volet 
en bois dans le pan coupé, garde-corps ajouré du parapet (lance�© es ogivales irrégulières), volets 
persiennés, becs de gargouille en fonte ; �Y lambrequin et poinçon en zinc / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB25 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Porterie d'une bas�Ÿ de

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 35, traverse de Tour Sainte - Saint-Joseph

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Cet ancien logement de gardien traité en rocaille (faux appareil en 
ciment moulé alternant fausses pierres de taille et fausses pierres 
grossièrement équarries) marque le paysage de la traverse de Tour 
Sainte et témoigne d'un domaine bas�Ÿ daire disparu.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor, en par�Ÿ cu-
lier le lambrequin qui souligne l'avant-toit de la tour et les deux "dauphins" en fonte du parapet 
qui subsistent. Les becs de gargouille disparus ont été remplacés par une tuile canal. Dans le 
cadre d'une réhabilita�Ÿ on, ils pourraient être rétablis avec des copies à l'iden�Ÿ que.

© 2016 Google
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
La bas�Ÿ de Icard fut édiÞ ée au XVIIIe siècle. Caractérisée par une 
composi�Ÿ on architecturale harmonieuse et équilibrée, elle fut quali-
Þ ée de "superbe" par les commissaires répar�Ÿ teurs qui inspectèrent 
les bas�Ÿ des de Marseille et de sa banlieue de 1791 à 1792 pour 
établir une nouvelle contribu�Ÿ on foncière. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Matériaux : moellons, pierre, enduit / Façades anté-
rieure et postérieure ordonnancées à par�Ÿ r d'un corps central à deux niveaux et deux travées 
encadré par deux corps latéraux moins élevés / Ornements : table�© es, bandeaux, corniches 
d'a�«  que, oculi moulurés, clefs / Couverture : toits à deux versants, croupes ; tuile ronde / 
Épannelage : rez-de-chaussée surélevé accessible par un perron et deux étages carrés.

Code et n¡ de la planche EB27 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de Icard" ou "La Mascarelle"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 10, boulevard Sauvan - Saint-Barnabé

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le domaine a disparu mais ce�© e bas�Ÿ de élégante a conservé sa 
valeur architecturale.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (notamment, un dessin du XVIIIe siècle représentant un peintre 
dissimulé sous une tapisserie du salon). 

Historique
Ce bâ�Ÿ ment situé à côté de la porte abritait le logement du gar-
dien du domaine Pastré. Il fut édiÞ é dans la seconde moi�Ÿ é du 
XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Typologie : logement de gardien / Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Matériaux : soubasse-
ment en pierre, brique apparente / Ornements : bandeaux, chaînes harpées d'encoignure, tableaux 
de pierre à ressaut à l'étage se détachant sur la paroi en brique et Þ gurant deux baies, corniche 
d'a�«  que à gros modillons carrés interrompue, sur la façade exposée au sud, par le fronton triangu-
laire de la baie centrale / Couverture : toit en pavillon, ardoise / Épannelage : RdC surélevé+1.

Code et n¡ de la planche EB28 - n° C-61 •  8e arrondissement

Nom Porterie du domaine Pastré

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 155, avenue de Montredon

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce très bien conservé marque le paysage du secteur.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor.



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

132

M
A

R
S

E
IL

LE

AA

AB

A

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

Historique
Sous l'occupa�Ÿ on allemande, la Comtesse Lily Pastré s'illustra par son 
mécénat éclairé et son ac�Ÿ on en faveur d'ar�Ÿ stes juifs. Son ex-mari lui 
ayant laissé la jouissance d’une propriété dans le domaine Pastré - la 
"Villa Provençale", une ferme du XVIIIe siècle -, elle la réaménagea et y 
organisa des événements culturels et des fêtes demeurés célèbres.

Description de l'ouvrage
Typologie : ferme / Plan de masse : deux corps de bâ�Ÿ ments rectangulaires (5 et 4 travées) légère-
ment décalés, reliés par une tourelle rectangulaire percée d'un œil de bœuf, donnant sur une cour / 
Matériaux : pierre, moellon, enduit / Couverture : toiture à deux pans, tuile / Ornements : chaînes 
d'angle harpées, bandeau, balustrade, balcon cintré soutenu par des consoles avec un garde-corps 
en fer forgé, porte en chêne de l'époque de la construc�Ÿ on / Épannelage : R+1 et R+2 (tourelle).

Code et n¡ de la planche EB31 - n° C-61 •  8e arrondissement

Nom "Villa provençale" ou "Bas�Ÿ de Clary" ou "Bas�Ÿ de Saint-Amand"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Avenue de Montredon (Campagne Pastré)

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce a été remanié mais il conserve son intérêt architectural 
et historique. Pendant un siècle, le domaine a connu les fastes 
d'une vie mondaine et culturelle brillante. Il est aujourd'hui réservé à 
l'hébergement des hôtes de marque et aux récep�Ÿ ons o�8  cielles de la 
Ville de Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n'est possible. L'ouvrage devra 
conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature.

© Dominique Milherou Tourisme-Marseille.com

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce conserve son intérêt architectural et historique.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (la marquise, le perron, le fronton percé d'un oculus qui 
surmonte la travée centrale, les balustres...). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et 
de toiture n’est possible. Le projet doit préserver les éléments de paysage remarquable du 
domaine (bosquet, allée plantée, jardins...). 

Code et n¡ de la planche EB32 - n° C-27 •  15e arrondissement

Nom Villa "Aurenty"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 246, rue de Lyon, Parc François Billoux - La Cabucelle

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de fut édiÞ ée au début du XIXe siècle à par�Ÿ r d'une 
dépendance de la Villa Laplane. La cession de la parcelle nord de 
l'ancien domaine Laplane (3,5 hectares) fut à l'origine des ra�8  -
neries de sucre Saint-Louis dites d'abord Société franco-belge.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire, un corps principal encadré par deux corps latéraux 
à ressaut / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit à deux versants et croupes, tuile ronde ; 
toit-terrasse / Façade antérieure à 7 travées et 14 baies / Ornements : chaînes d'encoignure, 
refends individualisant les travées, bandeaux doubles, parapets à balustres couronnant les ailes / 
Épannelage : RdC surélevé+1 / Surface bâ�Ÿ e : 110 m² - total planchers : 106 m².
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce poste à feu est unique en son genre à Marseille. 
La qualité architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible.

Code et n¡ de la planche EB33 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Poste à feu du domaine de Bois-Luzy

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 51, rue de L'Aiguille�© e - Saint-Barnabé

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
L’armateur Charles-Guillaume Bazin Þ t construire le château en 1861 
et ce poste à feu monumental imitant une tour de château médiéval 
des�Ÿ né à la chasse à la grive.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré aux angles à pans coupés organisé autour d'une cage 
d'escalier en colimaçon donnant accès à une terrasse / Matériaux : moellons, enduit / 
Couverture : toit en pavillon percé ; tuile / Façades percées de meutrières, dernier niveau 
percé de baies à arc angulaire tronqué / Épannelage : R+3.

Historique
L'architecte du château a adopté l'éclec�Ÿ sme des maisons de maître du 
nord de la France à la mode dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle (poi-
vrière, toit à la mansart, ordonnancement classique) mais il a ajouté 
une galerie vitrée au rez-de-chaussée. La propriété a été achetée par la 
Ville de Marseille en 1975 qui y a aménagé un parc public en 1981.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré construit sur une plateforme formant terrasse, cantonné d'une 
tourelle au nord-est, et présentant des façades ordonnancées, à 3 ou 4 travées, et une galerie vitrée 
aux arches en arc plein cintre au sud / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, brique 
(souches), enduit / Couverture : toit brisé - le terrasson a été remplacé par un toit-terrasse ; lucarnes 
de toit accostées d'ailerons ; toit conique en poivrière ; ardoise, zinc / Épannelage : R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB34 - n° C-42 •  12e arrondissement

Nom "Château de La Mirabelle"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 147, avenue William Booth - Parc de La Mirabelle

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Les menuiseries des baies d'origine ont disparu et les escaliers de 
secours extérieurs en béton a�+ ectent l'intégrité de l'une des façades 
mais l'édiÞ ce conserve son intérêt architectural et historique. L’aligne-
ment de marronniers centenaires borde toujours l’allée principale qui 
mène au château.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'édiÞ ce devra conserver 
sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor : corniches intermédiaires, corniche à 
modillons, ancres décora�Ÿ ves des souches de cheminée en brique ; statue dans une niche peu 
profonde aménagée sur une travée aveugle de la façade latérale sud-ouest.
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Historique
Ce château illustre la fortune de la femme d'a�+ aires Aline-Rosine 
Noilly-Prat qui hissa l'entreprise familiale de vins et apéri�Ÿ fs au niveau 
interna�Ÿ onal. Il faisait par�Ÿ e d'un important patrimoine qui comptait, 
notamment, un immense complexe immoblier rue Paradis. Il fut 
acquis par l'École na�Ÿ onale de la Marine marchande en 1967.

Description des ouvrages
Plan de masse : �X château conçu sur un plan en H, composé d'un corps principal à trois travées 
encadré par deux corps latéraux à deux travées �Y ; communs (long et étroit bâ�Ÿ ment rectangulaire)   
Façades ordonnancées, chacune précédée d'un péristyle et accessible par un perron à degrés /  
Matériaux : pierre de taille, pierre froide (mur de soubassement) / Couverture : toit à deux versants, 
croupes, tuile creuse ; lucarnes-frontons, zinc /  Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB35 - n° C-62 •  8e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Noilly-Prat dite aussi "bas�Ÿ de des Double de Saint-Lambert"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 39, avenue Corail - La Pointe-Rouge

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Remarquable pour son style néo-classique élégant, ses propor�Ÿ ons 
équilibrées, sa toiture - parmi les plus élaborées de Marseille - et ses 
hautes souches de cheminée, ce�© e demeure marque le paysage. 
Dans leur programme, les bâ�Ÿ sseurs de l'"Hydro" (achevée en 1968) 
ont su maintenir une distance su�8  sante et la me�© re en valeur. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Le château et les communs 
conservés devront conserver leur composi�Ÿ on, leurs matériaux et leurs éléments de décor : 
�X table�© es sur consoles au-dessus des baies, balustrades, pilastres composites soulignant le 
rythme des travées du corps principal, colonnes toscanes des péristyles, corniche den�Ÿ culée pour-
tourante, frontons triangulaires des façades latérales ; �Y chaînes harpées en brique.

�X
�Y

Historique
Ce�© e vaste demeure fut édiÞ ée vers 1865 pour le négociant 
Gustave Chailan. Elle fut ensuite acquise en 1898 par Jacques-Alexis 
Breysse, un fabricant de sulfate de bauxite, qui possédait aussi le 
domaine des Charmere�© es situé à proximité.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire prolongé par des communs / Façade principale à cinq 
travées ; seuil en degrés / Matériaux : appareil de moellon, pierre froide (soubassement), 
brique (chaînes et cadres), enduit / Ornements : chaînes d’angle harpées et harpes des cadres 
des baies / Couverture : toit à deux longs pans et croupe, lucarnes, tuile ronde / Épannelage : 
RdC surélevé+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB36 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Précieuse"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 7, chemin de la colline Saint-Joseph

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. 
Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour 
me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité du 
paysage est excep�Ÿ onnelle (vergers, bosquets, allée...). 
N.B. La bas�Ÿ de ne doit pas être confondue avec la grande demeure 
voisine, "La Précieuse", construite vers 1865 et qui faisait aussi 
par�Ÿ e du domaine acquis en 1898 par Jacques-Alexis Breysse.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. L'espace ouvert au Nord de la parcelle (champ cul�Ÿ vé et prairie) devra être 
préservé. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Le domaine des Charmere�© es, qui appar�Ÿ nt à Jacques-Alexis Breysse, 
fabricant de sulfure de bauxite, comprenait deux bas�Ÿ des : La Charme-
re�© e et La Précieuse. Le Consul général de Suisse acquit la première  en 
1930 grâce à des dons de compatriotes pour y installer le Foyer Helvé-
�Ÿ que des�Ÿ né aux personnes de la communauté suisse dans le besoin.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire ß anqué de plusieurs bâ�Ÿ ments annexes, d'un 
avant-corps et d'une pergola en bois ajouré / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toiture 
à deux versants ; tuile / Façade antérieure : mur nu à quatre travées, percé de 11 baies / Orne-
ments : au-dessus de la corniche d'a�«  que, tableaux en brique et parapet en brique ajouré / 
Épannelage : R+2 / Surface parcellaire : 11 903 m² - bâ�Ÿ e : 365 m² - total planchers : 466 m².

Code et n¡ de la planche EB37 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Charmere�© e"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 1, trav. Alexis Breysse et chemin de la colline Saint-Joseph - Le Cabot

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle agrandie et remaniée vers 1850. 

Description de l'ouvrage EB38
Plan de masse : corps de logis rectangulaire accolé à un bâ�Ÿ ment en U (deux pavillons plus élevés 
en retour d'équerre, reliés par un corps de bâ�Ÿ ment d'un niveau formant terrasse) / Façade anté-
rieure (A) ordonnancée à 6 travées avec seuil en degrés - postérieure (B) précédée d'un avant-corps 
arqué à colonnade formant perron et terrasse / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, 
enduit / Couverture : toit à deux pans et croupes, tuile creuse / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB38 (�X) et EB26 (�Y) - n° C-13 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "L'Ermitage" ou "Château Gavot"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Rue de Septèmes et avenue de La Viste

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée. Le caractère pay-
sager a disparu (le parc a été lo�Ÿ ) mais la propriété a conservé des 
fabriques en rocaille remarquables. La protec�Ÿ on concerne la par-
celle HO200 (�X bas�Ÿ de) et la parcelle HO214 (�Y ves�Ÿ ge du parc). 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature (façade A : cham-
branle, cadres de baie, entablements, corniche intermédiaire double ; façade B : balustres, pilastres 
pliés). Le mur de soutènement en blocaille aménagé avec des niches des�Ÿ nées à abriter des arbres 
d'agrément en pot sera conservé. Les gro�© es et rocailles doivent être conservées dans tout projet.

�Y

�X
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Historique
La bas�Ÿ de (�X) a été édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. 
Elle abrite actuellement le siège régional des Compagnons du 
Devoir. Le parc, détaché, a servi de terrain d'assie�© e à la résidence 
de La Closerie du Moulin (�Y).

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade principale ordonnancée, à cinq travées, précédée 
d'un large escalier à limons courbes et d'un perron / Matériaux : appareil de moellon, pierre de 
taille, enduit / Ornements : chaînes harpées (angles, cadres de baie), corniches intermédiaires et 
corniche d'a�«  que, pilastres du dernier étage / Couverture : toit à deux versants et deux croupes ; 
tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+1+étage d'a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB39 - n° C-41 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de La Boiserie

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 148B, rue du Docteur Cauvin

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure, bien visible depuis la rue, reprend un archétype local - 
propor�Ÿ ons, nombre de travée et toit à la mansart "marseillais" 
qui associe un comble brisé maçonné et un terrasson légèrement 
proéminent - que l'on retrouve très souvent dans les maisons de 
maître édiÞ ées au XIXe siècle dans le terroir marseillais. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Le portail (piliers en 
pierre de taille à bossages en table surmontés d'un entablement et d'un amor�Ÿ ssement 
en guise de chaperon) et la grille en fer forgé doivent être conservés. Le mur de clôture 
doit respecter les propor�Ÿ ons du portail et ne doit pas être surélevé de façon à ce que 
l'élément bâ�Ÿ  patrimonial reste visible depuis la rue.

JustiÞ cation de la prŽservation
Entourée de plusieurs immeubles de logements collec�Ÿ fs 
(Résidence "Beau Plan") et postée en aplomb sur la descente de 
l'autoroute, ce�© e bas�Ÿ de marque encore le paysage de l'entrée de 
ville et témoigne de l'aspect du secteur au XIXe siècle.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une dis-
tance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère des lieux et à la construc�Ÿ on existante 
y compris aux éléments qui l'accompagnent (planta�Ÿ ons, murets...). 

Code et n¡ de la planche EB40 - n° C-35 •  13e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de de Bonne Grâce"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 12, impasse Bonne Grâce - Saint-Just

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de aux formes équilibrées fut édiÞ ée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire - corps principal encadré de deux travées latérales 
plus élevées / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toiture à noues mul�Ÿ ples ; tuile /  
Façades antérieure et postérieure à 4 travées / Ornements : chaînes d'encoignure, bandeaux 
soulignant les di�+ érents niveaux, table�© es au-dessus des baies, parapet à balustres couronnant 
la façade et masquant le départ du toit depuis le sol / Épannelage : R+2.

�X

�Y
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré une dénatura�Ÿ on survenue à la suite d'une modiÞ ca�Ÿ on sur 
la façade postérieure, la valeur architecturale globale du bâ�Ÿ ment 
est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une dis-
tance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère des lieux et à la construc�Ÿ on existante 
y compris aux éléments qui l'accompagnent (planta�Ÿ ons, murets...). 

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de du XIXe siècle fut transformée en annexe du couvent 
des Dames Réunies voisin.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé sur un plan en U ß anqué de deux ailes en retour d'équerre / 
Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toiture à noues mul�Ÿ ples, croupe ; tuile / Façade 
antérieure (sud) : pilastres corniers, bandeaux, corniche de couronnement à ressaut, baies cin-
trées surlignées par des arcs cintrés, fronton triangulaire surmontant un corps central encadré 
par des pilastres, pe�Ÿ t clocher-mur dépassant du faîtage / Épannelage : R+3.

Code et n¡ de la planche EB41 - n° C-34 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de - "Les Dames Réunies" 1

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 59, av. de Saint-Just et lot 4 du "Domaine d'Hippone" - Saint-Just

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Bas�Ÿ de du XIXe siècle édiÞ ée au bord du canal de Marseille.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré ß anqué de corps latéraux / Façade principale ordonnancée, à 
cinq travées, nue et lisse, composée autour de la porte centrée / Matériaux : appareil de moellon, 
pierre de taille, enduit / Ornements : cadres de baie, appuis, bandeaux, corniche / Couverture : toit 
à deux versants et croupes, lucarne rampante ; tuile ronde - extensions : toits-terrasses / Épanne-
lage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB42 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Château de La Trigance (Résidence "Château Trigance")

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Rue Tomasi et avenue du Maréchal De La�© re de Tassigny - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Quoique très remaniée autour de 1900 (adjonc�Ÿ ons de corps laté-
raux), ce�© e bas�Ÿ de imposante a conservé sa valeur architecturale et 
historique. Visible depuis l'avenue du Maréchal De La�© re de Tassi-
gny, elle par�Ÿ cipe au paysage urbain et elle permet de témoigner de 
l'aspect du terroir marseillais aux XVIIIe et XIXe siècles.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. Cet oratoire 
témoigne de l'ampleur et de la richesse de l'immense domaine 
Talabot qui couvrait tout un versant de la colline et dont il ne 
reste presque plus rien aujourd'hui. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver toute son intégrité, sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor, notamment le porche métallique, l'ornementa�Ÿ on plaquée mais 
non structurelle, et les pinacles sommés d'une ß èche tronquée. 

Historique
Ce�© e chapelle privée se trouvait à l'origine sur le domaine Talabot. 
Paulin Talabot (1799-1855), directeur général du PLM de 1862 à 
1882 et fondateur de la Compagnie des Docks, avait acheté en 
1850 15 hectares de pinède sur la colline de La Garde pour y bâ�Ÿ r 
son château.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : oratoire de plan rectangulaire / Matériaux : pierre de taille, enduit / 
Couverture : toit à deux versants, faîtage en zinc ; ardoise / Portail lancéolé / Façades percées 
d'une baie en lance�© e / Ornements : auvent métallique avec des arcs trilobés reposant sur 
des colonnes en fonte, corniche à dentelets peu nombreux et très espacés ; baies à arc tréß é 
surmontées d'un fronton brisé encadré par deux amor�Ÿ ssements.

Code et n¡ de la planche EB43 - n° C-52 •  8e arrondissement

Nom Chapelle privée néo-gothique du domaine Talabot 

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Avenue des Îles d’or - La Plage

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce pavillon de style composite est l'ancienne conciergerie du 
grand domaine Talabot. Il fut édiÞ é vers 1860 dans un appareil 
de brique et pierre. Il s'est retrouvé englobé dans le lo�Ÿ ssement 
créé par la Société immobilière de l'étang de Berre et de la 
Méditerranée en 1936.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Matériaux : appareil de moellon, brique, enduit 
/ Couverture : toiture à noues mul�Ÿ ples (fortes pentes), croupes ; tuile / Façades percées de 
baies à croisées de meneaux / Ornements : encoignures, encadrements harpés et table�© es des 
baies en brique apparente, corniche de couronnement double / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB44 - n° C-52 •  7e arrondissement

Nom Ancienne porterie du domaine Talabot

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 39, avenue Talabot - Le Roucas blanc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. Il témoigne 
de l'ampleur et de la richesse de l'immense domaine Talabot qui 
couvrait tout un versant de la colline et dont il ne reste presque 
plus rien aujourd'hui.

Prescriptions spŽciÞ ques
L’édiÞ ce ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor : �X chaînes d'angle (avant-corps de l'entrée), jambes, lisses, cintres en arc dépri-
més moulurés et clavés, rambardes ajourées, moulures décora�Ÿ ves (piédroits, allèges, trumeaux), 
ailerons à volutes des lucarnes, dentelets de la corniche de couronnement ; �Y fenêtres à deux 
baies et tableaux moulurés. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 

Historique
La Cité scolaire de Marseilleveyre s'étend sur l'ancien domaine de la 
"Campagne Meistre" acheté par la Ville de Marseille en 1946 qui a 
appartenu à Émile Roux puis au marbrier Jules Can�Ÿ ni. La maison de 
maître de style composite édiÞ ée au XIXe siècle abrite actuellement 
les services de l'administra�Ÿ on.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire �X cantonné d'une tour octogonale �Y et d'une échaugue�© e / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit brisé en pavillon avec 
lucarnes (brisis, terrasson) ; tuile creuse, ardoise ; toit en poivrière, ardoise / Façades antérieure et 
postérieure iden�Ÿ ques avec une grande lucarne-fronton cintrée encadrée par deux lucarnes plus pe-
�Ÿ tes / Ornements : bandeaux, cintres, dentelets, corniches / Épannelage : RdC surélevé+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB45 - n° C-62 •  8e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de d'Émile Roux / Château Can�Ÿ ni / Campagne Meistre

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire et élément décora�Ÿ f

Adresse 83, traverse Paragon et boulevard Tiboulen - Vieille Chapelle

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Originellement située aux portes de la ville, intégrée dans le 
complexe hospitalier de la Timone, ce�© e bas�Ÿ de au style classique 
remanié à la Þ n du XIXe siècle cons�Ÿ tue le point focal de la perspec-
�Ÿ ve du boulevard Baille. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses élé-
ments de décor, notamment le décor de Stanislas Clastrier (1857-1925) qui orne le fronton (Génies 
découvrant la Science, 1895). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
En cas de travaux de réhabilita�Ÿ on, les spéciÞ cités des surfaces vitrées ou des menuiseries sur les 
façades (porte-fenêtres) doivent être préservées et les caissons de volets extérieurs sont interdits.

Historique
Le domaine de Canissat (4 hectares) fut acheté en 1654 par Louis David, 
chargé d’a�+ aires de France à Gênes, puis transmis en ligne collatérale à 
Jean Timon en 1751 qui y Þ t bâ�Ÿ r la bas�Ÿ de achevée en 1765. Vendue 
à la Ville en 1869, ce�© e demeure contribua à l'agrandissement de l'Asile 
d’aliénés municipal établi sur la propriété Roux-Labaume voisine.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire encadré d'ailes en légère saillie sur l'arrière / Matériaux : pierre 
de taille, enduit ocre jaune / Couverture : toit à deux pentes, croupe ; tuile / Ornements : avant-
corps en pierre de taille à trois travées surmonté d'un grand fronton brisé orné d'un bas-relief, deux 
ailes à six travées chacune enduites et surmontées de pots-à-feu, bandeaux, pilastres, trumeaux 
ornés de lézards rampants à tête de rapace, corniche de couronnement / Épannelage : R+1. 

Code et n¡ de la planche EB46 - n° C-40 •  5e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Timon-David (ou bas�Ÿ de du domaine de Canissat)

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Boulevard Jean Moulin - Baille

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Historique
Ce�© e cascade en rocaille cons�Ÿ tue l'unique ves�Ÿ ge du grand 
parc du château des Aygalades qui fut aménagé au XIXe siècle et 
détruit lors de la créa�Ÿ on de l'autoroute.

Description de la construction
Typologie : cascade ar�Ÿ Þ cialisée, surmontée d'une passerelle suspendue.
Matériaux : rocaille maçonnée en ciment (fausses roches).

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e cascade en rocaille cons�Ÿ tue l'unique ves�Ÿ ge du grand 
parc du château des Aygalades qui fut aménagé au XIXe siècle et 
détriit lors de la créa�Ÿ on de l'autoroute.

Prescriptions spŽciÞ ques
Les construc�Ÿ ons ne devront pas être dénaturées et elles devront conserver leur composi-
�Ÿ on et leurs matériaux.

Code et n¡ de la planche EB47 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Cascade du château des Aygalades

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Rue Augus�Ÿ n Roux - Les Aygalades

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
La bas�Ÿ de, la serre de produc�Ÿ on a�© enante et la conciergerie 
du parc municipal Bortoli sont les ves�Ÿ ges d'un grand domaine 
agricole, créé au XIXe siècle sur les ruines de l'ancien château 
de Mazargues, puis amoindri par la construc�Ÿ on de plusieurs 
copropriétés dans le cadre de la ZAC de Bonneveine. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré associé à un pe�Ÿ t édiÞ ce de plan carré ; serre ; pavillon 
faisant o�8  ce de porterie / Matériaux : bas�Ÿ de : pierre, enduit ; serre : brique, fer, verre ; 
conciergerie : brique, pierre / Couverture : toit à quatre pans ; tuile / Façade principale de la 
bas�Ÿ de : 5 travées (porte d'entrée centrée), façades latérale à 6 travées / Épannelage : R+3
Surface bâ�Ÿ e : 11 959 m².

Code et n¡ de la planche EB48 - n° C-58 •  8e arrondissement 

Nom Bas�Ÿ de "Bortoli"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 2, chemin du Lancier - Sainte-Anne

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale des construc�Ÿ ons de l'ancien domaine 
a été conservée. La qualité paysagère de la par�Ÿ e préservée du 
domaine (2 ha) est excep�Ÿ onnelle. 

Prescriptions spŽciÞ ques 
Le bâ�Ÿ ment principal ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, 
ses matériaux et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de 
toiture n’est possible. La serre et l'ancienne conciergerie du domaine devront être elles aussi 
préservées. 
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
Le château reprend le style des demeures des grandes sta�Ÿ ons 
balnéaires de la mer du Nord ou de l’Atlan�Ÿ que. Malgré divers déta-
chements et lo�Ÿ ssements, une pe�Ÿ te par�Ÿ e du célèbre parc oriental 
créé par Talabot existe encore pour témoigner de la grande richesse 
paysagère passée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L’édiÞ ce ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et 
ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
Le jardin devra être préservé. Les grilles monumentales décorées d'entrelacs et de volutes, 
situées à l'est de la parcelle (et qui donne sur l'avenue de La Garde-Freinet) devront être 
conservées. 

Historique
Paulin Talabot (1799-1855), directeur général du PLM de 1862 à 
1882 et fondateur de la Compagnie des Docks, acheta 15 hectares 
de pinède sur la colline de La Garde en 1850 pour y me�© re en scène 
un grand château (architecte : Bouchot, achevé en 1860). Un lo�Ÿ sse-
ment de standing fermé fut développé dans le parc à par�Ÿ r de 1936.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire avec porche à péristyle ß anqué d'un bâ�Ÿ ment an-
nexe / Matériaux : brique, pierre de taille / Couverture : charpente à forte pente avec lucarnes, 
zinc / Ornements : chaînes d'encoignure, panneaux et cartouches en pierre, lucarnes œil de 
bœuf ou fronton sommées de frontons brisés ou coupés encadrant un blason, balustres / 
Épannelage : R+2+comble / Hauteur : 25,00 m / SuperÞ cie du terrain : 150 000 m².

Code et n¡ de la planche EB49 - n° C-52 •  7e arrondissement

Nom "Château Talabot" ou "Bas�Ÿ do dou Roucas blanc"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 401, corniche du Président J.-F. Kennedy - Le Roucas blanc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de fut édiÞ ée au XVIIIe siècle. Son domaine fut mis 
à contribu�Ÿ ion pour accueillir plusieurs groupes d’habita�Ÿ on 
collec�Ÿ ve et un groupe scolaire.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire, édifé sur une plate-forme / Façade principale 
à cinq travées, avec la porte centrée précédée d'un seuil en degrés / Matériaux : appareil de 
moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux longs pans et croupe, rive sor-
tante avec des angles arrondis ; trois rangs de génoises en angle ; tuile ronde / Épannelage : 
R+1+comble.

JustiÞ cation de la prŽservation
La façade de la bas�Ÿ de a été modiÞ ée en 1985 mais la valeur 
architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. Le parc a disparu mais 
demeurent l'allée centrale avec sa double rangée de platanes et un 
bassin.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une dis-
tance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère des lieux et à la construc�Ÿ on existante 
y compris aux éléments qui l'accompagnent (planta�Ÿ ons, murets...).

Code et n¡ de la planche EB50 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Maurele�© e"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 182, rue Le Châtelier, allée du Bois - La Delorme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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JustiÞ cation de la prŽservation
La qualité architecturalede la bas�Ÿ de est excep�Ÿ onnelle. Le 
parc est remarquable (cèdres, pins, magnolias, statues, kiosque, 
bassin, étang, sous-bois...). La clôture et le portail en fer forgé 
sont excep�Ÿ onnels. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (pilastres, entablement, cadres arqués). La clôture et le portail 
en fer forgé devront être préservés. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de 
déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de fut édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle.
Elle est actuellement occupée par la Société de Valbrise - "Cité 
Campanule".

Description de l'ouvrage
Plan de masse : ensemble bâ�Ÿ  organisé autour d'une cour composé d'un édiÞ ce de plan rec-
tangulaire ß anqué de bâ�Ÿ ments plus bas, adossé et ar�Ÿ culé à des annexes (anciennes granges 
à foin, écuries...) / Façade principale à 5 travées, avec l'entrée déportée / Matériaux : appa-
reil de moellon, pierre, enduit / Couverture : toit à deux croupes ; tuile / Épannelage : R+2 / 
Surface parcellaire : 19 774 m².

Code et n¡ de la planche EB51 - n° C-42 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Campanule"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 21, boulevard de La Pomme - La Pomme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Bas�Ÿ de de style composite au plan de masse atypique (assemblage 
de trois bâ�Ÿ ments) édiÞ ée à la Þ n du XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : juxtaposi�Ÿ on de bâ�Ÿ ments - un corps de logis rectangulaire �X, un bâ�Ÿ ment de 
même largeur, plus court, en avancée �Y, un grand pavillon d'angle carré, en saillie �Z, cantonné 
d'une tour ronde �[  / Façade principale à 3 travées, fronton brisé à jour / Matériaux : appareil de 
moellon, pierre froide, brique (tour), enduit / Couverture : �X toit à deux longs pans ; �Y toit à deux 
versants et croupes ; �Z toit-terrasse ; �[  toit conique à �Ÿ rants retroussés, ardoise / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB52 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de composite

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 79, avenue du 24 avril 1915

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de 
décor : chaînes d’angle, cadres de baie, corniche intermédiaire, fronton brisé du pignon. Dans le 
cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re 
en valeur l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e maison de maître a été édiÞ ée dans la seconde par�Ÿ e du 
XIXe siècle selon l'archétype architectural des bas�Ÿ des marseil-
laises (compacité, propor�Ÿ ons équilibrées, façade principale à cinq 
travées) mais, excep�Ÿ onnellement, dans un style Louis XIII ra�8  né. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire accolé à un bâ�Ÿ ment plus pe�Ÿ t à l'arrière / Façade 
principale ordonnancée, à 5 travées, percée de baies arquées et d'oculi, rythmée par des chaînes 
harpées et des tableaux en pierre, composée en symétrie autour d'un avant-corps superposant 
un balcon centré, un fronton brisé et une lucarne-fronton / Matériaux : appareil de brique et 
pierre / Couverture : toit à deux versants, croupes ; tuile ronde / Épannelage :  R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB53 - n° C-22 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "L'Émérigone"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 82, chemin de Saint-Mitre à Four de Buze

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e demeure est l'une des rares à Marseille à présenter un apa-
pareil de brique et pierre. Sa décora�Ÿ on est élégante et élaborée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n'est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor : chaînes 
d'angle harpées, cintres bombés clavés, gros cabochons en pierre et table�© es à anglets sur les 
trumeaux, consoles du balcon, corniche intermédiaire, lucarne-fronton (arc brisé surbaissé), 
garde-corps en fer forgé. 

Historique
Ce�© e imposante maison de maître fut édiÞ ée autour de 1920 dans 
un style composite présentant de nombreux emprunts à l'architec-
ture classique.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire formé d'un corps central accosté de corps latéraux plus 
bas, précédé par un avant-corps accessible par un double escalier (un départ, deux volées avec 
paliers / Matériaux : béton, pierre de taille (ornements), enduit / Couverture - du bâ�Ÿ ment : toit-
terrasse, béton - du corps central émergeant de la toiture : long toit en pavillon avec terrasson, à 
�Ÿ rants retroussés - de la véranda : toit-terrasse / Épannelage : soubassement, R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB56 - n° C-40 •  4e arrondissement

Nom Château "Les Iris"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 16, allée de La Compassion - La Blancarde

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce est remarquable pour sa composi�Ÿ on pyramidale, l'ordon-
nancement pala�Ÿ al de sa façade principale et son toit complexe.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments 
de décor : double corniche intermédiaire au-dessus du por�Ÿ que à colonnes toscanes, lignes de 
refends, bandeau, larges entablements des linteaux clavés des baies au premier étage, balus-
trades des escaliers, de la terrasse de la véranda et du toit-terrasse. 
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Historique
Ce�© e bas�Ÿ de du XVIIIe siècle fut édiÞ ée aux portes de Marseille, 
sur la rive gauche du ruisseau du Jarret, dans un secteur inondable 
voué au maraîchage. Elle abrite l’Œuvre Saint-Callixte.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Matériaux : pierre, enduit / Façade 
antérieure sur rue à sept travées, cantonnée de pilastres d'angle pliés, percée de sept oculi 
ovales, avec un balcon centré surmonté d'un fronton triangulaire surbaissé reposant sur 
deux consoles - sur cour à huit travées (huit oculi) / Couverture : toit à deux longs pans et 
croupe avec des angles arrondis ; génoises en angle ; tuile ronde / Épannelage :  R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB57 - n° C-40 •  4e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de Montolieu" ou "Bas�Ÿ de Les Marronniers"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 14, rue Élémir Bourges - La Blancarde

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e demeure est l'une des dernières bas�Ÿ des marseillaises du 
XVIIIe siècle qui soit conservée à peu près intacte. Elle témoigne de 
l'ancien paysage agricole des rives de l'Huveaune.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible.

JustiÞ cation de la prŽservation
Plus grandiloquente que les bas�Ÿ des contemporaines, ce�© e 
belle villa ordonnancée symbolise les ambi�Ÿ ons de la bourgeoisie 
marseillaise au XIXe siècle. Elle est aussi l’un des symboles 
architecturaux de La Corniche. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P1
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra conserver sa 
composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de décor (cartouches, colonne�© es io-
niques engagées, consoles et corbeaux ornés de palme�© es, frise de triglyphes soulignés de gou�© es, 
balustres, corniches intermédiaires, garde-corps en fer forgé galbé...). Dans le cadre d'un projet 
d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
ÉdiÞ ée sur les terrains de chasse du compte de Villechaise par 
l’architecte Condamin en 1865, ce�© e demeure ostentatoire fut la 
propriété es�Ÿ vale du fabricant d’huile salonais Charles Gounelle. 
À l’intérieur, les décors évoquent la grande aisance du négociant.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire composé d'un corps central en avancée encadré d'ailes can-
tonnées d'un pavillon octogonal de même hauteur, précédé d'un large escalier / Matériaux : pierre 
de taille, appareil de moellon, enduit / Couverture : triple toit brisé avec croupes, lucarnes cintrées, 
œils-de-bœufs ; tuile ronde, ardoise, zinc / Ornements : bossages d'angle deux par deux, ailerons à 
volutes, cartouches, frontons, parapets ajourés / Épannelage : soubassement, R+2+comble.

Code et n¡ de la planche EB59 - n° C-46 •  7e arrondissement

Nom Château ou villa Valmer

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 271, corniche du Président J.-F. Kennedy - Endoume

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e grande demeure fut édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe 
siècle. Une par�Ÿ e du domaine fut vendue et a�+ ectée à la réalisa�Ÿ on 
d’une opéra�Ÿ on immobilière (170 logements en sept plots assis sur 
plusieurs plateformes) appelée "Les Alpilles". Il Þ t à nouveau l'objet 
de détachements parcellaires en 1996 et dans les années 2000. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire cantonné de deux pavillons, en rotonde à l'ouest, 
carré à l'est, avec une aile en retour d'équerre ß anquée d'une tour-lanterne / Matériaux : 
appareil de brique et pierre / Couverture : toit à quatre pans, tuile, zinc - toit brisé en pavillon, 
clocheton ; ardoise - toit en terrasse, béton / Façade asymétrique à 5 travées /  Épannelage : 
R+1+comble / Surface parcellaire : 58 035 m² - bâ�Ÿ e : 375 m² - total planchers : 520 m².

Code et n¡ de la planche EB60 - n° C-52 •  7e arrondissement

Nom Château "Les Alpines" (propriété SNC Parc des Alpines)

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Chemin du Roucas blanc - Le Roucas blanc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Un nouveau détachement parcellaire entraînerait la dispari�Ÿ on déÞ -
ni�Ÿ ve du grand domaine bas�Ÿ daire des Alpines. Un projet d’exten-
sion sur la parcelle de l’opéra�Ÿ on "Les Alpines" au sud a�+ ecterait un 
parc magniÞ que devenu rare à Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor (les chaînes d'angle harpées, les tableaux moulurés, le fronton triangulaire qui 
surmonte la travée centrale, les épis de faîtage). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toi-
ture n’est possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle 
sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

Historique
Le château a été bâ�Ÿ  au XIXe siècle. Son architecture emprunte l'écri-
ture classique des châteaux de plaisance construits dans la seconde 
moi�Ÿ é du XVIIIe siècle autour de Paris : la façade évoque notamment la 
façade sur jardin du château d'Asnières-sur-Seine (1752), construit par 
Jacques Hardouin-Mansart de Sagonne. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire présentant un avant-corps à pans convexes, précédé d'un 
double escalier à limons courbes / Façade principale ordonnancée, à 5 travées, percée de baies 
rectangulaires, compar�Ÿ mentée par deux corniches intermédiaires, surmontée par un parapet plein 
interrompu par une balustrade au centre de la composi�Ÿ on /  Matériaux : appareil de moellon, 
pierre de taille, enduit / Couverture : toit-terrasse, béton / Épannelage : soubassement, R+2.

Code et n¡ de la planche EB62 - n° C-46 •  7e arrondissement

Nom Château Toy-Riant

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 244, chemin du Roucas blanc - Le Roucas blanc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré des adjonc�Ÿ ons massives (corps de bâ�Ÿ ment sur l'arrière, 
ailes pour accueillir l'École du Sacré Cœur du Roucas) et diverses 
altéra�Ÿ ons - des baies et de la porte, notamment -, l'intérêt archi-
tectural de l'ouvrage est préservé. Les escaliers par�Ÿ cipent de la 
scénographie de l'ensemble.  

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses élé-
ments de décor : bossages à anglets, cintres de baie clavés, linteaux ornés de cartouches accostés 
de feuillages, corniches intermédiaires et corniche de couronnement, pilastres superposés et fron-
ton brisé de l'avant-corps au tympan orné d'un cartouche, balustres du parapet. Dans le cas d'une 
mise aux normes de l'accessibilité, les aménagements devront respecter l'intégrité des escaliers.
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Historique
La famille Rostan d'Ancezune possédait déjà un grand domaine à La 
Madrague quand elle Þ t l'acquisi�Ÿ on en 1776 de la propriété con�Ÿ guë 
qui avait appartenu à Nicolas Roze, commissaire général des galères célé-
bré pour sa bravoure lors de la peste de 1720. Leur demeure édiÞ ée au 
milieu du XIXe siècle abrita ensuite les bureaux de l’usine Legré-Mante.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire accolé à un corps de bâ�Ÿ ment plus pe�Ÿ t / Façade antérieure à 
3 travées, percée de fenêtres à deux baies à l'étage, ouverte sur un perron accessible par un escalier 
à double volée / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux 
pentes, croupe, tuile ronde, souches de cheminée / Ornements : corniches intermédiaires, consoles 
à volutes de la corniche d'a�«  que / Épannelage : soubassement, RdC surélevé+1+étage d'a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB64 - n° C-61 •  8e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de des Rostan d'Ancezune / "Bas�Ÿ de des sables"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 195, avenue de La Madrague de Montredon

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
ÉdiÞ ée sur une bu�© e du collet de Montredon, se détachant sur un 
bosquet de pins, ce�© e maison de maître élégante domine les ves�Ÿ ges 
de la bas�Ÿ de du Chevalier Roze, le port de La Madrague et l'anse des 
sables. Dans le cadre du réaménagement du site, elle cons�Ÿ tuera un 
élément de composi�Ÿ on et contribuera à l'agrément du programme.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'édiÞ ce devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor. Il est longé à 
l'est par la branche sud du canal de Marseille : sa mise en valeur doit donc être intégrée dans un 
projet paysager d'ensemble. Le bassin d'agrément aménagé dans la pente doit être conservé. 
Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu sur le devant 
pour me�© re en valeur l'édiÞ ce. 

Historique
Le château Sainte-Anne fut construit au milieu du XVIIIe siècle sur un 
domaine de 28 hectares qui comprenait aussi des dépendances, un 
parc et des écuries. Il fut racheté en 1860 par Jean Luce, négociant 
qui a Þ t fortune dans le commerce du blé de Russie et qui était alors 
Président du Tribunal de commerce. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré (les deux ailes d'un étage surmontées de terrasses à 
balustres furent rajoutées au XIXe siècle) / Matériaux : pierre de taille, enduit / Couverture : 
toit à deux pans, croupe, tuile / Façade : corps principal en léger ressaut, à trois travées réunies 
au premier par un balcon et surmontées d'un fronton brisé au tympan orné d'un haut-relief / 
Épannelage : RdC, étage carré, demi étage carré / Surface bâ�Ÿ e : 325 m².

Code et n¡ de la planche EB66 - n° C-53 •  8e arrondissement

Nom Château Sainte-Anne dite "Villa Luce"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 300, boulevard Michelet et boulevard Luce - Sainte-Anne

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le domaine a disparu (première étape en 1965 en vue d’un lo�Ÿ sse-
ment ; seconde étape en 1987 lors de la construc�Ÿ on de résidences 
et de bureaux). Malgré cela, la bas�Ÿ de qui reprend le plan de l’hôtel 
par�Ÿ culier parisien classique reste l'une des plus belles de Marseille. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor (chaînes d'encoignure, tympan sculpté représentant un cartouche encadré 
par deux ailes et des feuillages en volutes, ferronneries...). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de fa-
çade et de toiture n’est possible. Le mur de soutènement couronné de balustres et de vasques 
formant à la fois le socle creusé d'une fontaine et la terrasse de la bas�Ÿ de devra être préservé.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : bâ�Ÿ ment rectangulaire prolongé par un corps de bâ�Ÿ ment plus bas, perpendi-
culaire / Façade principale à trois travées ; seuil en degrés / Matériaux : appareil de moellon, 
pierre froide (soubassement), enduit / Ornements : cadres de baies enduits / Couverture : toit 
à deux longs pans et croupe avec des angles arrondis ; génoises en angle ; tuile ronde / Épanne-
lage : RdC surélevé+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB67 - n° C-52 •  8e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 10, rue Alexandre Dumas

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature.

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré les construc�Ÿ ons postérieures qui lui sont accolées, la 
valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagère du parc (22 244 m²) est excep�Ÿ onnelle (prairie, jardin 
en terrasses).

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Le château de Bonneveine fut construit vers 1841 sur la propriété 
Fombeton par le négociant-droguiste Jean-Bap�Ÿ ste Leau. Il Þ t faillite 
en 1846 et la demeure fut ensuite la propriété de divers négociants 
marseillais dont la famille Margnat de 1928 à 1954. Il fut transformé 
ensuite  en clinique par les docteurs Antoine Rance et Joseph Roger.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de rectangulaire à cinq travées - façade antérieure avec perron demi-cir-
culaire / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit à forte pente, deux croupes, avant-toit ; 
tuile / Ornements : bandeaux, corniches soulignant les niveaux, corniche de couronnement à 
ressaut interrompue par un fronton triangulaire à base brisée au tympan orné d'un médaillon 
et couronnant la travée centrale encadrée par des pilastres plats / Épannelage : R+2. 

Code et n¡ de la planche EB68 - n° C-58 •  8e arrondissement

Nom "Château de Bonneveine" (Clinique Mon Repos)

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 67, boulevard Leau - Bonneveine

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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JustiÞ cation de la prŽservation
La "bas�Ÿ de" a été remaniée à plusieurs reprises, en 1920 par le nou-
veau propriétaire, le négociant suisse Émile-Ferdinand Angst, puis dans 
les années 1980. La suréléva�Ÿ on a été récemment supprimée et le 
volume de toiture d'origine restauré mais un bâ�Ÿ ment a été accolé. 
Malgré ces interven�Ÿ ons, la valeur architecturale est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses élé-
ments de décor : �X pilastres cornierset pilastres cannelés sommés de plinthes (mo�Ÿ fs ß oraux) puis 
de chapiteaux corinthiens ; �Y balustres à panse galbée en quart de rond, quatorze vases en pierre ; 
�Z piliers supportant le palier d'arrivée ornés d'atlantes, arcs en plein cintre ornés de mo�Ÿ fs végé-
taux, sphinges des piliers principaux. Le portail disposé en demi-rotonde ne doit pas être dénaturé.

Historique
Devenu ren�Ÿ er, l'armateur-négociant David Cohen de Léon acheta un 
domaine de 8 hectares en 1853 et engagea l'ingénieur et paysagiste 
Duvilliers pour repenser la propriété et édiÞ er une demeure de villégia-
ture digne de son réussite à la place du corps de ferme. Conçu dans le 
style de la bas�Ÿ de tradi�Ÿ onnelle, la demeure fut achevée en 1857. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire �X (communs en L sur le devant) bâ�Ÿ  sur une vaste terrasse 
�Y surplombant un jardin paysager / Façade antérieure à 7 travées, porte centrée - postérieure à 
5 travées, percée de grandes baies en 1920 par le nouveau propriétaire, précédée d'un escalier à 
deux volées �Z /  Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux 
pentes / Ornements : entablements, cadres de baie clavés, table�© es des allèges / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB70 - n° C-53 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de David Cohen de Léon ou bas�Ÿ de Angst ("Maison blanche")

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 150, boulevard Paul Claudel - Le Cabot

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

© Dominique Milherou Tourisme-Marseille.com

Historique
Ce pavillon péri-urbain a été construit au XVIIIe siècle par la famille 
Morel. Il fut remanié et agrandi en 1824 par Joseph-Esprit Brassart. 
Le domaine de 13 hecatres fut démantelé par une succession de 
ventes et de détachements parcellaires, notamment pour créer une 
"friche d'a�© ente" en vue de la construc�Ÿ on de la L2.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire composé d'un corps de logis carré à trois travées �X, encadré 
de deux ailes à deux travées chacune �Y ; extensions et communs a�© enants, terrasse / Matériaux : 
appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : chaînes d'encoignure, dais au-dessus 
des baies, rambardes du parapet en tuile, menuiseries à huit volumes de vitre / Couverture : �X toit 
à quatre pans égaux, tuile creuse ; �Y toit mono-pente, tuile creuse / Épannelage : R+2 et R+1.

Code et n¡ de la planche EB71 - n° C-53 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Maurelle"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Impasse Pélissier - Le Cabot

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré la dispari�Ÿ on du domaine et l'amputa�Ÿ on de l'allée vers 
1980, l’intérêt architectural et paysager de ce�© e demeure réside 
dans le fait qu’elle présente des propor�Ÿ ons très harmonieuses 
et un aspect à peu près inchangé depuis le début du XIXe siècle. 
C'est aussi un témoin des domaines bas�Ÿ daires important.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa 
modénature et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture 
n’est possible. Les arbres centenaires (grands cèdres plantés en 1817, �Ÿ lleuls) doivent être 
préservés. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagère est excep�Ÿ onnelle.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor (notamment, les grands vases de la terrasse et la marquise du perron qui repose 
sur quatre Þ nes colonne�© es métalliques). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture 
n’est possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera 
implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

Code et n¡ de la planche EB73 - n° C-54 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de au grand toit brisé

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Chemin du Val des bois - Le Cabot

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce�© e grande villa fut édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré avec l'entrée accessible par un escalier en hémicycle, avec une 
terrasse à deux rampes à l'ouest / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit brisé à forte pente, 
(quatre versants, terrasson surbaissé), avec des lucarnes-frontons à arc triangulaire ou cintré ; tuile 
et ardoise / Façades à trois travées / Ornements : lignes de refend, chaînes d'angle, clefs, balustres, 
corniche d'a�«  que double avec modillons / Épannelage : basses o�8  ces, RdC surélevé+étage carré.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment - animé par les ressauts et par 
les di�+ érents éléments placés au-dessus de la corniche d'a�«  que, 
pignon, tourelles, lucarnes - est conservée. Le parc du domaine 
bas�Ÿ daire a été en�Ÿ èrement urbanisé (résidences) mais le château 
bénéÞ cie toujours d'une grande qualité paysagère (colline). 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P1
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
décors : allèges et parapets ajourés (entrelacs), tableaux moulurés des trumeaux, chambranles des 
baies dites "déprimées", agrafes, gou�© es, modillons, marquise, grille...). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'as-
pect de façade et de toiture n’est possible. Les éléments qui font par�Ÿ e intégrante de l'ancien parc 
(kiosque au toit couvert de tuiles vernissées, tour de guet, mur d'enceinte...) devront être conservés. 

Historique
Les premiers propriétaires du domaine furent Antoine et Joseph 
Ricard. Le bâ�Ÿ ment achevé en 1862 fut construit pour Prosper-
Victor Maurel. Il fut racheté en 1907 par Charles Berger, dis�Ÿ llateur 
d’anis et créateur de l'absinthe Berger en 1830. Il est occupé par une 
maison de repos depuis 1950.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire (corps central à ressaut et trois travées, ailes latérales moins 
élevées à deux travées), cantonné de quatre tourelles octogonales crénelées, et précédé d'un per-
ron / Matériaux : pierre, brique, enduit / Couverture : toit à forte pente, à deux versants ß anqués 
de grandes souches de cheminée, croupes ; ardoise / Ornements : fronton cintré surmontant les 
travées des avant-corps, pavillons crénelés, loggia / Épannelage : R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB74 - n° C-54 •  9e arrondissement

Nom "Campagne Berger"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 5130, avenue de la Campagne Berger - Le Cabot

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

© Dominique Milherou
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JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment - qui abrite aujourd'hui encore 
une maison de retraite - est conservée malgré des modiÞ ca�Ÿ ons 
survenues en 1988. La qualité paysagère est excep�Ÿ onnelle : le parc 
de trois hectares compte de nombreux arbres centenaires.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une dis-
tance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère des lieux et à la construc�Ÿ on existante 
y compris aux éléments qui l'accompagnent (planta�Ÿ ons, murets...). 

Historique
L'abbé Jean-Bap�Ÿ ste Fouque fonda L’Œuvre de La Sale�© e pour les 
personnes âgées en 1905 dans l’ancien couvent des Sacramen�Ÿ nes 
du Prado qu'il venait d'acquérir. Relocalisées plusieurs fois, elle 
s'installa enÞ n à Mazargues en 1946 dans une bas�Ÿ de édiÞ ée en 
1896 pour Léon Donnadieu, un expert en graines.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade antérieure à 4 travées, nue et lisse, précédée d'un es-
calier à double révolu�Ÿ on (le noyau oblong creusé d'une niche forme un perron) / Matériaux : appa-
reil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : panneaux de claustras en tuile de la terrasse, 
garde-corps en fer forgé arqué, parapet à balustres / Couverture : toit à deux versants, croupes, tuile 
ronde, ciel de toit / Épannelage : soubassement (basses o�8  ces), RdC surélevé+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB77 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Campagne Montval (Associa�Ÿ on "La Sale�© e-Montval")

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 93, chemin Joseph Aiguier - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce château est un lieu de mémoire important : le 25 janvier 1945, 
s’y réunirent en grand secret, Eisenhower, Marshall, Montgomery 
et Bradley pour préparer la dernière o�+ ensive sur le Rhin et la 
victoire Þ nale. Elle est appar�Ÿ ent à l’État (CPCAM des Bouches-du-
Rhône et centre de rééduca�Ÿ on fonc�Ÿ onnelle). 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (notamment, le fronton qui surmonte la porte d'entrée, cintré, 
interrompu, à volutes rentrantes encadrant un médaillon, la frise qui court sur l'étage 
d'a�«  que, et les balustres). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible.

Historique
Joseph Grandval (1798-1872) ouvrit cinq ra�8  neries de sucre entre 
1829 et 1830 (il fut surnommé le "roi du sucre"). En 1855, il Þ t bâ�Ÿ r 
ce�© e magniÞ que demeure de style composite inspiré du XVIIe siècle 
qu’il céda plus tard à son beau-frère, le négociant Louis Mante. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire ordonnancé / Matériaux : pierre, enduit / Cou-
verture : toit à deux croupes ; tuile / Façades antérieure et postérieure iden�Ÿ ques alterna�Ÿ -
vement concaves et convexes, avant-corps incurvé, étage de soubassement, rez-de-chaussée 
accessible par un escalier droit à neuf travées/ Ornements : bandeaux, corniche à ressaut, 
parapet à balustres, six grandes souches de cheminée / Épannelage : R+1+étage d'a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB78 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Château "Grandval" ou château "Valmante"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 143, traverse de La Gou�+ onne - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

© Dominique Milherou Tourisme-Marseille.com
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e demeure au plan élaboré et complexe (alternance de maté-
riaux, saillies, toit à noues mul�Ÿ ples) fut édiÞ ée dans la seconde 
moi�Ÿ é du XIXe siècle. Elle servit de Maison de convalescence puis 
accueillit le Centre de forma�Ÿ on de l’Olympique de Marseille.  

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de forme irrégulière groupant un corps de logis rectangulaire �X ar�Ÿ culé à un 
bâ�Ÿ ment en L présentant deux avant-corps polygonaux traités comme des tours, au sud et à l'est �Y, 
ß anqués d'un troisième corps présentant une façade arquée / Matériaux : �X appareil de moellon, 
pierre de taille ; �Y appareil de brique et pierre / Couverture : toits à deux versants et croupes, tuile 
creuse ; �X brisis : ardoise ; �Y avant-corps : toit rayonnant à huit pans / Épannelage : R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB79 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de des platanes"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 98, chemin Joseph Aiguier - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le domaine a été urbanisé dans les années 1990 et l'immense parc 
a disparu. Actuellement à l'abandon et murée, la bas�Ÿ de peut se 
délabrer rapidement et être menacée de destruc�Ÿ on dans le cadre 
d'un projet immobilier.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor : cor-
niches intermédiaires et de couronnement, chaînes d'angle, cintres de baie bombés, lucarnes-
frontons cintrées et rondes alternées). 

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Façade principale ordonnancée, à 6 travées, nue 
et lisse, composée autour de la porte et du balcon centrés ; travées centrales surmontées d'un 
pignon / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : fronton brisé, ban-
deaux, acrotères des façades latérales / Couverture : toit à deux versants, ß anqué de quatre souches 
de cheminée ; chien assis percé de deux baies ; tuile ronde de couleur sombre / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB81 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Les Airelles"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 42, rue Henri Tomasi - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Aujourd'hui privée de son parc, enclavée, cachée par divers 
ensembles immobiliers, quoique remaniée vers 1900, ce�© e vaste 
demeure témoigne encore du paysage rural de Mazargues. L'intérêt 
architectural est conservé.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor : pilastres d'angle pliés, cadres de baie, bandeaux, garde-corps en 
fer forgé, corniches de couronnement, en forme de mitre sur les façades latérales. Aucune 
modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
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Historique
En 1839, la famille Daniel Þ t édiÞ er, à 20 mètres à l’ouest des ruines 
de l’ancien château de Mazargues, une grande demeure et aména-
ger un parc qui fut ensuite célébré par ses contemporains (il était 
connu pour ses statues, ses bosquets, ses allées, ses prairies, ses 
bassins et ses cascades).

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan cruciforme composé d'un corps principal rectangulaire présentant 
deux avant-corps perpendiculaires, chacun précédé d'un péristyle à colonnes doriques bombées / 
Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit à deux croupes ; tuile / Façades antérieure et pos-
térieure à 5 travées /  Ornements : lignes de refend, chaînes d'angle, bossages, large entablement 
dissimulant le toit / Épannelage : RdC(surélevé), étage carré, comble / Surface bâ�Ÿ e : 152 m².

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagère est excep�Ÿ onnelle.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (table�© es, consoles, corniches saillantes de l'étage et de l'a�«  que, 
mur d'acrotère plein). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour 
me�© re en valeur l'édiÞ ce. 

Code et n¡ de la planche EB82 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Marcaggi"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 10, rue Sébas�Ÿ en Marcaggi - Mazargues

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de la bas�Ÿ de est conservée malgré 
quelques interven�Ÿ ons survenues en 1982 (annexes) et 1987 
(travaux). Le parc, conservé, est magniÞ que (surface parcellaire : 
46073 m²).

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (larmiers à penden�Ÿ fs, baies à arc tréß é, colonne�© es, lucarnes-
frontons brisées, rambardes en pierre ajourées). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et 
de toiture n’est possible. 

Historique
Ce manoir composite de style néo-gothique dit "troubadour" fut 
édiÞ é pour le négociant-huilier Joseph Rocca en 1871. Il fut vendu 
ensuite à plusieurs reprises - notamment à la famille Gounelle - 
avant de devenir "l'Orphelinat de la Vierge dorée et de la Provi-
dence". Il accueille actuellement un centre médico-pédagogique.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire cantonné de tourelles polygonales à l'ouest, 
prolongé par des oriels sur consoles, avec un porche en avancée à l'est, un balcon à l'ouest / 
Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit brisé avec lucarnes ; tuile plate mécanique - toits 
en poivrière ; ardoise / Façades à 5 travées percées de baies en doucine ou déprimées / Épan-
nelage : RdC(surélevé), étage carré, comble / Surface total planchers : 1415 m².

Code et n¡ de la planche EB83 - n° C-54 •  9e arrondissement

Nom "Château de La Panouse" dit "Château Serena" 

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 1, avenue de la Panouse - La Panouse

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e demeure singulière fut construite en 1881 à l'orée du massif 
de Saint-Cyr. L'une des chambres dispose d'un salon avec plafond 
en mosaïques dans lequel on fumait autrefois le narguilé. Elle fut 
rejointe par l'urbanisa�Ÿ on sous forme d'habitat résiden�Ÿ el di�+ us à 
la Þ n du XXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire cantonné de trois tourelles d'angle polygonales / 
Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit en terrasse / Façade ouest à deux travées - est 
prolongée par un avant-corps demi-circulaire formant terrasse (péristyle à colonnes, perron) / 
Ornements : bandeaux, parapets à balustres couronnant l'a�«  que, créneaux décora�Ÿ fs des 
tourelles, garde-corps de la terrasse en brique ajouré orné de vases / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB84 - n° C-60 •  9e arrondissement

Nom Château "L'Aroumias" 

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 198, avenue de la Panouse - La Panouse

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagère de la propriété est excep�Ÿ onnelle. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et 
ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les 
éléments qui font par�Ÿ e intégrante du caractère des lieux (pinède, mur de clôture) devront être 
préservés. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera 
implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagère est excep�Ÿ onnelle.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Toute suréléva�Ÿ on est interdite. Le parc devra être intégralement conservé. 

Historique
Ce�© e très belle demeure postée en proue au-dessus de la route 
et qui ponctue le piémont du massif de Marseilleveyre, telle une 
villa toscane, fut construite dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle 
dans le style néo-classique tout en reprenant l'ordonnancement 
des bas�Ÿ des des XVIIe et XVIIIe siècles.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré avec un péristyle à piliers comprenant un escalier double 
et une terrasse au 1er / Matériaux : pierre, enduit ocre / Couverture : toit en pavillon surbaissé, 
large passée de toiture ; tuile ronde ; ardoise (brisis) / Façade antérieure à 5 travées, rythmée 
par des pilastres engagés et des pilastres d'angle pliés / Épannelage : RdC surélevé, étage carré, 
demi-étage carré / Surface bâ�Ÿ e : 185 m² - total planchers : 316 m².

Code et n¡ de la planche EB85 - n° C-59 •  9e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de du Redon"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 28, avenue Léon Lachamp - Le Redon

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. Le domaine a 
été amputé (à la suite d'un détachement parcellaire, une grande 
par�Ÿ e du parc a servi à la construc�Ÿ on de la copropriété voisine de 
l'Armandière) mais le bâ�Ÿ ment bénéÞ cie toujours d'une qualité 
paysagère remarquable. 

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce. 

Historique
Ce�© e demeure à la belle façade classique percée de quatorze 
baies et surmontée d'une tourelle carrée d'inspira�Ÿ on italienne fut 
édiÞ ée dans la première moi�Ÿ é du XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire avec une tour carrée à loggias / Matériaux : 
pierre, enduit / Couverture : toits en pavillon ; tuile / Trame de la façade antérieure : cinq 
travées, corps principal en léger ressaut surmonté d'un fronton triangulaire à modillons / Orne-
ments : corniche à ressaut, fronton triangulaire, six souches de cheminée rythmant le toit / 
Épannelage : R+2 /  Surface parcellaire : 6488 m² - total planchers : 737 m².

Code et n¡ de la planche EB86 - n° C-53 •  9e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "L’Armande"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 342, bd de Sainte-Marguerite - Sainte-Marguerite

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle connue d'abord sous le nom de l'un de ses 
propriétaires, le député des Bouches-du-Rhône Alfred de Surian 
qui en Þ t l'acquisi�Ÿ on vers 1816, rebap�Ÿ sée "La Pinède" à la Þ n du 
XIXe siècle par la famille Gau�Ÿ er.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Façade principale ordonnancée, à 6 travées, nue 
et lisse, percée de baies en arc bombé, dominée par une tourelle carrée qui émerge au centre de 
la toiture / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : cadres de baie, 
appuis, large corniche de couronnement / Couverture : toit à deux versants et toit en pavillon ; tuile 
ronde / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB87 - n° C-53 •  9e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de La Pinède" - Campagne Verdillon puis Campagne Surian

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 17, avenue Jacques de Bainville - Sainte-Marguerite

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure a conservé son intérêt architectural. Elle permet de 
témoigner de l'aspect du terroir marseillais aux XVIIIe et XIXe siècles.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. 
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle qui a appartenu au marquis Marcel de 
Co�© reau, d'origine bretonne, Chevalier de l'Ordre de Malte et 
ambassadeur de France en Égypte. 
Le parc a servi de terrain d'assie�© e à la résidence du Clos de La 
Bas�Ÿ de.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire composé d'un corps principal étroit encadré par deux 
ailes moins élevées et étroites, elles aussi / Façade principale ordonnancée, à 7 travées, rythmée 
par des pilastres / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : cadres de 
baie, pilastres, tableaux sur les trumeaux, corniche de couronnement à large ressaut / Couverture : 
toit à deux versants et toit à trois pans ; tuile cruse ; rive de toit couverte de zinc / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB89 - n° C-58 •  9e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de Co�© reau" ou "bas�Ÿ de Saint-Christyle"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 72, rue Floralia

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure a perdu son parc mais elle a conservé son intérêt histo-
rique et sa valeur architecturale. Elle présente une façade antérieure 
très élégante et composée de façon savante et permet de témoi-
gner de l'aspect du terroir marseillais aux XVIIIe et XIXe siècles.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé. La façade principale devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit 
être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagère est excep�Ÿ onnelle.

Prescriptions spŽciÞ ques
Les ouvrages ne devront pas être dénaturés et ils devront conserver leur composi�Ÿ on, leurs  
matériaux et leur modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera 
implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère des lieux et à la 
construc�Ÿ on existante y compris aux éléments qui l'accompagnent (planta�Ÿ ons, murets...).

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de fut édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle.

Description des ouvrages
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire à cinq travées �X accolé à une serre d'hiver à la 
façade de style néo-gothique �Y / Matériaux : pierre, enduit / Ornements : chaînes d'encoi-
gnure, bandeaux, fronton cintré au-dessus de la porte, cadres de baie et entablements, cor-
niche de couronnement à dentelets / Couverture : �X toit à deux versants et croupes, lucarnes 
rampantes ; �Y toit à deux pans ; �X�Y tuile creuse / Épannelage : R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB90 - n° C-63 •  9e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de de La Jarre"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 40, avenue de La Jarre - Sormiou

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e bas�Ÿ de, surprenante (elle est enchâssée dans un cœur 
d'îlot à l'abri des regards) et excep�Ÿ onnelle en termes de plan, de 
composi�Ÿ on et d'ornements, témoigne du paysage périurbain de 
ce secteur au XVIIIe siècle. Elle est fragile : elle a fait récemment 
l'objet d'un ravalement mais la pierre calcaire blonde se délite. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé. La façade principale devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor (notamment le cadran solaire sur sa façade Nord qui comprend ce�© e 
devise : M’enpen�Ÿ  pas, marchi toujou ("Je ne m’en repen�Ÿ  pas, marche toujours"). 

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de achevée en 1762 fut longtemps isolée au milieu de 
ses terres mais elle a été absorbée par l’avancée de la ville au cours 
de la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. Elle accueillit un pensionnat 
d’une centaine d’élèves dirigé par trois prêtres entre 1833 et 1840.   

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps principal rectangulaire prolongé par deux ailes formant une façade en 
hémicycle / Matériaux : pierre, enduit / Couverture - corps principal : toiture à quatre pans, 
tuile - ailes : toit à une pente ; tuile / Façades - nord à 3 travées - sud à 3 travées avec une porte 
encadrée de bossages / Ornements nord : bandeaux, harpes un sur deux soulignant les travées, 
baies aveugles et oculi ovales encadrés de bossages, amor�Ÿ ssement / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB92 - n° C-47 •  10e arrondissement

Nom Château de Menpen�Ÿ  dit "Bas�Ÿ de à cadran solaire"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 172-174, avenue de Toulon - Menpen�Ÿ 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle. Le domaine fut démembré à la Þ n du 
XIXe siècle et contribua à l'établissement de la fonderie de la Société 
Blancs de Zinc créée en 1893. Après la Seconde Guerre mondiale, 
la maison de maître fut achetée par l'entreprise pour y loger des 
employés. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire / Façade antérieure ordonnancée à 5 travées, percée de 
baies en arc surbaissé ornées de clefs passantes / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, 
enduit / Couverture : toits à deux versants et croupes, rives sortantes, angles arrondis ; tuile ronde / 
Épannelage : soubassement, R+2.

Code et n¡ de la planche EB93 - n° C-48 •  10e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Montvallon ou bas�Ÿ de "Les Frênes"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Impasse des Frênes - Pont-de-Vivaux

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'ensemble bâ�Ÿ  est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de 
décor  (cintres de baie, moulures, volets persiennés).

© 2017 Google
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Bas�Ÿ de du milieu du XVIIIe siècle. Le domaine appar�Ÿ nt à É�Ÿ enne 
Roustang puis à son gendre, Rousset de Saint-Eloy, un ancien 
capitaine, qui Þ t construire le château et aménager le parc. Il revint 
ensuite à Laurent-François Tarteiron puis à Louis-Auguste Reboul de 
Saint-Loup dont la grille du portail conserve le monogramme.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire encadré par des communs moins élevés / Façade 
antérieure �X à 4 travées, percée de baies en arc bombé, avec l'entrée déportée à gauche, précédée 
par une terrasse accessible par un escalier - postérieure �Y ordonnancée / Matériaux : appareil 
de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toits à deux versants et croupes, rives sortantes, 
angles arrondis ; tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+2.

Code et n¡ de la planche EB94 - n° C-49 •  10e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de des Marronniers

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 31, boulevard de Saint-Loup - Saint-Loup

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être dé-
naturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de décor : 
�X linteau de porte surmonté d’un larmier maçonné, pilastres d’angle pliés ; �Y harpes des chaînes 
d’angle et des cadres de baie segmentaires, bandeau de l'étage d'a�«  que, garde-corps en fer forgé 
des baies agrandies postérieurement. Le portail et sa grille en fer forgé �Z doivent être conservés.

�X

�Y

�Z

Historique
George Budd, assureur mari�Ÿ me marseillais d'origine anglaise, acquit 
en 1895 un vaste domaine qui comprenait déjà plusieurs bas�Ÿ dons. 
Il y Þ t édiÞ er une grande demeure à la composi�Ÿ on architecturale har-
monieuse et aménager un parc avec des jardins à la française avec bas-
sins et jets d'eau qui, même amoindri au XXe siècle, reste remarquable.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit à 
deux croupes, tuile / Façades antérieure/postérieure à cinq travées couronnées d'un parapet 
à balustres (sud - avant-corps formant terrasse, nord - arc cintré reposant sur des consoles), 
fenêtres de Tivoli (vitruviennes à double épaulement), corniche d'a�«  que interrompue par un 
fronton cintré / Épannelage : R+2 / Surface bâ�Ÿ e : 110 m² - total planchers : 87 m².

Code et n¡ de la planche EB96 - n° C-49 •  10e arrondissement

Nom Château Saint-Cyr ou bas�Ÿ de de George Budd

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 240, bd de Saint-Loup et chemin de La Valbarelle à Saint-Marcel

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La bas�Ÿ de et le parc ont une voca�Ÿ on sociale (club de loisir, centre 
d'accueil) et récréa�Ÿ ve (jardin public) mais ils restent fragiles (les 
terres cuites très Þ nes du XVIIIe siècle - dont des amours chevau-
chant des sphinges - peu à peu dégradées par les intempéries ont 
été re�Ÿ rées ; des haies ont brûlé, des platanes ont été coupés...). 

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est 
possible. Le parc devra conserver ses éléments de décor en pierre ou en béton (bassins, 
rocaille, corbeilles de fruits, chérubins, Neptune) et ses éléments de paysage remarquables 
(bosquet, allée d'arbres, bassins, vasques, pavillon rus�Ÿ que). 
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JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagères est excep�Ÿ onnelle.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composition, ses matériaux et ses décors : 
baies à linteaux en arc bombé à chaque niveau, corniches intermédiaires, fronton en anse de panier 
(pignon Nord), imposte en éventail et balcon en fer forgé au-dessus de la porte. Aucune modification d'as-
pect de façade et de toiture n’est possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construction réalisée 
sur la parcelle sera implantée à une distance suffisante pour ne pas porter atteinte au caractère de l'édifice.

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de du XVIIIe siècle sobre et élégante appar�Ÿ nt à la famille 
Hawadier dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. La maison du fermier 
a disparu.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Façade antérieure ordonnancée à cinq travées, précédée 
d'un perron / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, pierre froide (soubassement), 
enduit / Ornements : pilastres, cadres de baie à crosse�© es, clefs, corniches intermédiaires / Cou-
verture : toit à deux croupes ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+1+demi-étage carré (étage 
d'a�«  que).

Code et n¡ de la planche EB99 - n° C-48 •  10e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de La Germaine"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 132, rue Pierre Doize et traverse Verdillon - Saint-Tronc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Ce�© e maison de maître rurale fut édiÞ ée en 1880 pour Jacques Les-
trade, marchand de bois et charbon à Saint-Loup. Elle passa ensuite 
aux mains de Vincent-É�Ÿ enne-Alphonse Jau�+ ret, négociant rue Saint-
Jacques. Elle a abrité un pensionnat, une clinique ("Castel-France") et 
aujourd'hui un centre de balnéothérapie. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade antérieure ordonnancée à 3 travées précédée d'un 
avant-corps prolongé par un perron formant une terrasse, présentant des fenêtres en arc surbaissé 
et, au second étage, une fenêtre centrale géminée en arc plein cintre surmontée d'un fronton brisé / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : moulures, clefs, table�© es, 
consoles, balustres / Couverture : toit à deux versants et croupes ; tuile ronde / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB97 - n° C-48 •  10e arrondissement

Nom Campagne Lestrade ou Campagne Jau�+ ret

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 77, rue Pierre Doize - Saint-Tronc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

© 2017 Google

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée : il a été réamé-
nagé lors de sa transforma�Ÿ on en clinique et deux grands bâ�Ÿ ments 
l'enserrent et masquent deux de ses façades mais il n'a pas été 
déÞ guré. La demeure témoigne du grand domaine en grande par�Ÿ e 
lo�Ÿ  à la Þ n du XXe siècle.

Prescriptions spŽciÞ ques 
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor : chaînes 
d'angle, bandeaux, clefs de linteau, cintres de baie à crosse�© es, table�© es des allèges, consoles sou-
tenant les rampants du fronton, balustres de la terrasse formée par l'avant-corps et le perron. En cas 
de travaux sur la construc�Ÿ on protégée, le corps de balustre manquant sera recons�Ÿ tué. 
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

© 2016 Google

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et la qualité 
paysagères est excep�Ÿ onnelle.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re 
en valeur l'édiÞ ce.

Code et n¡ de la planche EB100 - n° C-54 •  10e arrondissement

Nom Maison de maître au toit brisé

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 188, rue François Mauriac - Saint-Tronc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Résidence campagnarde édiÞ ée à la Þ n du XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit brisé à 
forte pente, quatre pans et terrasson surbaissé ; tuile, ardoise, zinc / Ornements : refends, 
bandeaux Þ lants, corniche d'a�«  que double et saillante, parapet à balsutres, brisis percé d'œils-
de-bœuf encadrés et habillés en zinc façonné, grandes souches de cheminée / Épannelage : 
R+1+comble.

Jus�Ÿ Þ ca�Ÿ on de la préserva�Ÿ on
Si la quasi totalité du domaine a disparu, la valeur architecturale 
du bâ�Ÿ ment est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et ses éléments de décor (perron à degrés, larmiers, frontons, tableaux des allèges à 
compar�Ÿ ments, lucarnes-frontons...). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture 
n’est possible. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être 
maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Code et n¡ de la planche EB102 - n° C-53 •  10e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de La Verboise"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 21, chemin du Vallon de Toulouse - Saint-Tronc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Grande maison de maître édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du 
XIXe siècle. Les Sœurs de Saint-Joseph de l'Appari�Ÿ on Þ rent 
l'acquisi�Ÿ on du domaine et le réduisirent peu à peu au cours du 
XXe siècle. Elles Þ rent construire la maison de retraite "Sainte-
Émilie" à côté de la bas�Ÿ de dans les années 1960.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit 
brisé avec lucarnes, à deux croupes, souches de cheminées en brique ; tuile, ardoise / Façades 
antérieure �X et postérieure �Y iden�Ÿ ques, à 5 travées - la travée centrale est percée de baies 
à arc en accolade et surmontée d'un larmier -, couronnée par un pignon en mitre orné de faux 
mâchicoulis et de lance�© es (�X) / Épannelage : RdC(surélevé), étage carré et comble.



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

160

M
A

R
S

E
IL

LE

AA

AB

A

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re 
en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle sobre et élégante QUI appar�Ÿ nt à la famille 
Hawadier dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire (la maison du fermier a disparu).
° / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toit à deux croupes ; tuile / Façades antérieure et 
postérieure iden�Ÿ ques, à cinq travées, percées de dix baies, murs nus uniquement ornés de 
bandeaux Þ lants / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB103 - n° C-54 •  10e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Hawadier

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 43, chemin du Vallon de Toulouse - Saint-Tronc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux 
et sa modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible.

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis carré à trois travées encadré d'ailes perpendiculaires, en retour 
d'équerre, avec retours de toiture sur la façade postérieure / Façades nues et lisses / Matériaux : 
appareil de moellon, pierre de taille, enduit à la chaux / Ornements : pilastres d'angle, lignes de 
refend, cadres de baie, corniches intermédiaires / Couverture : toit à quatre pans égaux ; toit à deux 
versants et croupes ; tuile creuse ; génoise à trois rangs / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB107 - n° C-44 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de La Thuilière / Les Escour�Ÿ nes / Les Escourches

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Chemin des Escourches - Éoures

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle remaniée dans les années 1920 dans un style 
Art Décora�Ÿ f "méridional" (perron couvert arqué, lignes de tuile 
au-dessus des baies du premier étage, du corps principal et des 
pavillons d'angle, rambardes en fer forgé). 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire �X cantonné de deux pavillons d'angle carrés �Y chacun 
précédé d’un avant-corps / Façade antérieure à trois travées, nue et lisse, précédée par une pergola 
convexe rajoutée au début du XXe siècle qui forme une terrasse au premier - postérieure à 5 tra-
vées / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : �X toit à deux versants 
et croupes, angles arrondis, tuile ronde ; �Y toits en pavillon / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB110 - n° C-42 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Marlène"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 35, boulevard de La Pomme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée. La composi�Ÿ on 
avec des pavillons juxtaposés dans les angles est rare à Marseille.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature : 
cintres des baies ; bandeau ; larmiers au-dessus des baies formés par de pe�Ÿ tes génoises ; large 
bandeau ornemental sous l'a�«  que appuis de baie ; garde-corps en fer forgé des balcons et de 
la terrasse de la façade antérieure.

Code et n¡ de la planche EB111 - n° C-42 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Louvicon / Château Pierrot / "Château de La Pomme" 

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 52, boulevard de La Pomme - La Pomme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Le château de La Pomme fut construit au XIXe siècle. Il fut occupé en 
1916 par l'Œuvre Provençale des Orphelins de Guerre. Il fut ensuite 
racheté en 1924 par cet organisme qui en Þ t don à la Ville. En 1988, 
il fut transformé en maison de retraite pour les veuves de guerre. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré à 7 travées cantonné de deux tours octogonales crénelées 
plus élevées à l'ouest et par un bâ�Ÿ ment annexe à l'est, accessible par un double escalier centré 
et un perron / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toits à deux 
pans, croupe, tuile ; toit-terrasse / Ornements : bandeaux, linteau sculpté, fronton circulaire sur-
baissé, consoles ornées de festons, corniches, parapet à balustres / Épannelage : RdC surélevé+2.

JustiÞ cation de la prŽservation
Le domaine a disparu mais la valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est 
conservée. Ce bâ�Ÿ ment cons�Ÿ tue un repère visuel et il témoigne 
encore du terroir agricole de la vallée de L'Huveaune tel qu'il était 
au XIXe siècle, avant son industrialisa�Ÿ on et son urbanisa�Ÿ on.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor, en par�Ÿ culier, les rambardes découpées en mo�Ÿ fs ovales, les cadres de baie 
vitruviens, les merlons terminés en pointe d'inspira�Ÿ on véni�Ÿ enne. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect 
de façade et de toiture n’est possible. Sauf contraintes techniques, tout projet doit préserver les élé-
ments de paysage remarquables (bosquet, allée d'arbres) et les éléments de clôture (portails, grilles). 
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Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle, remaniée au XIXe et XXe siècles. Elle perpétue le 
nom de la famille de Mazenod mais surtout celui de son bâ�Ÿ sseur dans 
la première moi�Ÿ é du XVIIIe siècle, Charles-Alexandre de Mazenod, 
chevalier, seigneur de Saint-Laurent, et conseiller du roi. La propriété fut 
achetée par le sieur Joseph Guey, négociant en 1752.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire cons�Ÿ tué d'un corps de logis à toris travées, saillant, encadré 
d'ailes / Façade antérieure ordonnancée, avec un avant-corps à trois travées ouvert d'une porte 
centrée, percée de baies segmentaires, / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, en pierre 
froide  (mur de soubassement), enduit / Couverture : toits à longs pans et croupe, interrompu par 
un toit-terrasse ; tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+2.

Code et n¡ de la planche EB112 - n° C-48 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de La Mazenode / Bas�Ÿ de Guey

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 38, avenue Désiré Bianco

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le caractère paysager a disparu - le parc de la bas�Ÿ de a été lo�Ÿ  
dans les années 1990 - mais la valeur architecturale de l'édiÞ ce est 
conservée, malgré l'aménagement d'une terrasse encaissée en 
touiture au XXe siècle.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses 
éléments de décor : jambages ornés de bossages, arc cintré (presque ondulant) en guise 
de larmier au-dessus de la porte, cadres en pierre appareillée calcaire, bandeaux, corniches 
intermédiaires qui soulignent les étages, , clef de voûte, imposte.

Historique
Le domaine a d'abord appartenu aux moines de Saint-Victor puis il est 
passé à Antoine Garin au XIVe siècle. Au XVIIe siècle, les descendants 
de Jean de Villages portèrent le �Ÿ tre de Seigneurs de La Salle par 
autorisa�Ÿ on du roi Henri IV. Au XVIIIe siècle, il fut acheté par Rouguier. 
Le bâ�Ÿ ment fut transformé en sanatorium en 1910.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire �X formant une cour sur l’arrière avec les communs �Y / 
Façade ordonnancée, marquée par des pilastres, avec l'entrée centrée accessible par un escalier 
monumental aux rampes pleines et à double courbure / Matériaux : appareil de moellon, pierre de 
taille, enduit / Couverture : �X toit à longs pans, croupes, angles arrondis, génoise à trois rangs ; tuile 
creuse ; �Y toit à deux pentes, tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+2+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB113 - n° C-42 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de La Rouguière / Ancien château de La Salle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 5031F, allée de La Rouguière

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'ensemble donne une impression de force et d'équilibre. L'ar�Ÿ cula�Ÿ on 
du corps de logis et des communs pour former une cour intérieure est 
excep�Ÿ onnelle à Marseille. La grille du XVIIIe est remarquable : le mo�Ÿ f 
ornemental de couronnement repose sur un linteau composé courbe. 
Le colombier de pied circulaire est l'un des rares à subsister à Marseille.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses décors : chaînes 
d'angle, pilastres, appuis, allèges, cintres clavés (clefs de voûte passantes accostées de claveaux), 
lisses, corniches en pierre appareillée ; menuiseries à huit volumes de vitre, persiennes ; imposte en 
fer forgé en arc plein cintre ; triple rang de génoises. La grille et le colombier seront préservés.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
L'architecture composite de la demeure est remarquable. La façade 
antérieure intègre de belles baies Renaissance encadrées de pilastres 
surmontés de pinacles et sommées d'un fronton cintré orné d'une 
conque.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
décors : �X baies Renaissance, cadres en arc segmentaire, clefs passantes, garde-corps en pierre 
ajourée ; �Y pilastres et crosse�© e de la porte surmontée d'un fronton orné de cornes d'abondance et 
interrompu par les armoiries des Forbin accostées de deux lions dressés, cintres en arc surbaissé et 
clavés, lisses. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible.  

Historique
Le château de La Forbine a appartenu pendant quatre cents ans 
aux Forbin-Gardanne puis successivement aux Forbin d'Oppède 
et aux Forbin-Barben. Il a été restauré avec l'apport d'éléments de 
décor Renaissance sauvés de la destruc�Ÿ on de l’hôtel par�Ÿ culier des 
Forbin rue de Siam lors du percement de la Rue Impériale en 1864. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire intégrant deux pavillons en avancée, ß anqué d'une tour et 
d'une échaugue�© e, avec perron et terrasse / Façade antérieure �X précédée d'un auvent - posté-
rieure �Y ordonnancée, 7 travées, porte centrée, fronton brisé /  Matériaux : appareil de moellon, 
brique et pierre (chaînes d'encoignure), enduit / Couverture : toit à deux pentes, toits en pavillon ; 
tuile ronde bleue ; toit en poivrière, ardoise / Épannelage : soubassement, R+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB114 - n° C-50 •  11e arrondissement

Nom Château de Saint-Marcel ou Château Forbin/de La Forbine

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 216, bd de Saint-Marcel et 26, traverse Cavaillon - Saint-Marcel

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire à 3 travées avec une aile perpendiculaire à 2 travées / 
Façade antérieure asymétrique, ordonnancée mais incomplète, surmontée d'un fronton-pignon 
au tympan lisse, précédée d'un seuil en degrés - postérieure ouverte d'une galerie d'a�«  que / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit à la chaux / Couverture : toit à deux ver-
sants et croupe ar�Ÿ culé à un toit à deux pans ; tuile creuse / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB116 - n° C-51 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Plancherie"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Avenue de la gare / bd de La Millière - Saint-Menet (site Arkéma)

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le caractère paysager a disparu (la demeure est isolée au cœur d'un 
immense complexe industriel et le parc a été remplacé par un grand 
parc de sta�Ÿ onnement aérien) mais la valeur architecturale et l'inté-
rêt historique de l'édiÞ ce sont conservés. Le toit à plusieurs versants 
est assez rare : on le retrouve, notamment, dans la bas�Ÿ de EB191.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature 
(cadres de baie, corniches intermédiaires, volets persienné). Dans le cadre d'un projet 
d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Façades lisses et nues, percées de baies en arc segmen-
taire / Matériaux : appareil de moellon, enduit à la chaux / Couverture : toit à quatre pans 
égaux, présentant des angles arrondis ; génoise ; tuile creuse / Épannelage : R+2+demi-étage 
carré.

Code et n¡ de la planche EB119 - n° C-43 •  11e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Foresta"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 4, avenue de Saint-Menet - La Valen�Ÿ ne

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. 
Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour 
me�© re en valeur l'édiÞ ce.

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle, excep�Ÿ onnelle à Marseille avec ses tourelles 
d'angle crénelées en brique apparente percées de meurtrières, com-
posée en symétrie avec les communs qui lui font face.

Description des ouvrages
Plan de masse : corps de logis rectangulaire cantonné de deux tours rondes �X faisant face à des 
communs de même volume �Y, un corps principal encadré par deux ailes perpendiculaires / 
Façades : �X nues et lisses ; �Y percées de baies jumelées, ouvertes de portes cochères, surmontées 
de frontons brisés / Matériaux : appareil de moellon, pierre froide, enduit / Couverture : �X toit à 
deux longs pans, croupes ; �Y toit à deux pans, tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+1.

 

Code et n¡ de la planche EB120 - n° C-42 •  12e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de des cigalons" et corps de ferme

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 139, boulevard des Libérateurs

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale des édiÞ ces est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les ouvrages ne 
devront pas être dénaturés et ils devront conserver leur composi�Ÿ on, leurs matériaux et 
leur modénature. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit 
être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
La demeure de La Rosière emprunte l'architecture et la modénature 
des maisons de maître du nord de la France qui étaient prisées dans la 
seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. À l'origine, elle occupait le centre d'un 
immense domaine. Celui-ci a été complètement lo�Ÿ  entre 1920 et 1930 
et la demeure est aujourdhui environnée par un quar�Ÿ er pavillonnaire.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce en L / Façade principale ordonnancée, à 5 travées, précédée d'un seuil en 
degrés, présentant un avant-corps orné de refends, des baies rectangulaires inscrites dans un second 
cadre en arc segmentaire et, à l'étage, une baie géminée - façade Est triplet de baies / Matériaux : 
appareil de moellon, pierre de taille, pierre froide (soubassement), enduit / Couverture : toit à la 
mansart, ardoise (écailles de poisson), lucarnes-frontons / Épannelage : RdC surélevé+1+combles. 

Code et n¡ de la planche EB122 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de La Rosière"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 40, avenue de La Rosière - La Fourragère

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le perron d'entrée aménagé dans l'angle, traité en bossages, a été 
dénaturé par une construc�Ÿ on adven�Ÿ ce au XXe siècle mais l'édiÞ ce 
a conservé un grand intérêt architectural et historique. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor : pilastres 
d'angle et cadres des baies à bossages plats, cartouche du triplet accosté de feuillages, clefs pen-
dantes et crosse�© es moulurées des baies du rez-de-chaussée, clefs en volute des entablements des 
linteaux, consoles des appuis à l'étage, corniche intermédiaire, bandeau Þ lant sous l'a�«  que. 

Historique
La demeure a été construite dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. 
Le caractère paysager originel du parc a été diminué à la suite de la 
construc�Ÿ on de divers bâ�Ÿ ments autour de la bas�Ÿ de. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire / Façade principale ordonnancée à 6 travées, précé-
dée d'un perron protégé par une véranda / Matériaux : appareil de moellon, enduit / Ornements 
de la façade : deux pilastres à refends encadrant la travée centrale, cadres et linteaux des baies, 
fronton cintré surbaissé au-dessus de la baie centrale, corniches intermédiaires / Couverture : toit à 
deux versants, croupes ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+1+a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB124 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Roseraie"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 283, avenue de Montolivet

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure a été réhabilitée en 2005 pour accueillir un EHPAD. 
Malgré le remaniement du perron dans le but de perme�© re l'accès 
des personnes à mobilité réduite et diverses adjonc�Ÿ ons sur les façades 
latérales, l'ensemble conserve un grand intérêt architectural et 
historique.  

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n'est possible. L'ouvrage devra 
conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. La véranda doit être conservée 
avec ses panneaux de verres colorés et sa ferronnerie. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un 
espace de déférence su�8  sant doit être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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Historique
Maison de maître imposante à la toiture combinée, aux allures de 
«co�© age», édiÞ ée vers 1920.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé en L, cons�Ÿ tuée d’un corps principal rectangulaire et d’un second 
bâ�Ÿ ment en retour d’équerre, prolongée par des baies arquées et des avant-corps vitrés / Façade 
antérieure nue et lisse / Matériaux : béton, enduit ; souches en brique et pierre / Couverture : toit 
combiné associant un toit brisé (brisis et terrasson couverts d’ardoise) et toit à coyaux (retroussis), 
ardoise en écailles, lucarnes à deux pans / Épannelage : soubassement, R+1.

Code et n¡ de la planche EB126 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Demeure "La Chaie"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 65, rue de L'Aiguille�© e

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée. La toiture est 
remarquable.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature.

Historique
Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire prolongé par un corps de bâ�Ÿ ment plus pe�Ÿ t 
construit plus tard / Façade antérieure à cinq travées, lisse et nue, ouverte de deux portes acces-
sibles par deux marches en pierre froide / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille (larges 
linteaux et entablements des portes, appuis et cintres bombés des baies), enduit / Couverture : toit 
à longs pans, croupes ; tuile ronde ; tourelle carrée au centre / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB127 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Gavoty"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 27, boulevard Gavoty

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Ce�© e bas�Ÿ de massive, aux façades planes uniquement agrémen-
tées par les cadres et les appuis des croisées et les table�© es des 
linteaux des portes, désormais enserrée dans le parcellaire d'un 
lo�Ÿ ssement des années 1920, est un témoignage précieux du 
paysage agricole du quar�Ÿ er avant l'essor urbain du XIXe siècle. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Seul le corps principal est concerné par la mesure de protec�Ÿ on. Aucune modiÞ ca�Ÿ on 
d'aspect de toiture n'est possible. La façade principale devra conserver sa composi�Ÿ on, ses 
matériaux et sa modénature. Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant 
doit être maintenu sur le devant pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle dans le style 
néo-classique. L'avant-corps qui forme le perron d'entrée et une 
terrasse à l'étage ainsi que l'extension à pans convexes au sud-ouest 
qui forme une véranda et une terrasse à l’étage ont été rajoutés dans 
les années 1920. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire ß anqué de deux avant-corps / Façade antérieure nue et lisse, à 
5 travées, présentant un avant-corps en légère saillie surmonté d'un fronton curviligne, couronné d'un 
parapet à balustres et sommé d'une lucarne-fronton rampante / Matériaux : appareil de moellon, 
enduit / Couverture : toit à deux longs pans, croupe ; tuile à emboîtement ; lucarne rampante, quatre 
grandes souches de cheminée latérales ; véranda : toit-terrasse / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB128 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom "Villa Ermitage"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 255, avenue de Montolivet - Montolivet

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et 
ses décors : cadres de baie bombés clavés, cintres-larmiers, cabochons en pointe de diamant 
sommant les pilastres d'angle et placés aux extrémités de la frise ornementale qui Þ le sous 
l'a�«  que (médaillons moulurés), lucarne-fronton, balustrade, garde-corps en fer forgé, persiennes.

Historique
La bas�Ÿ de a été édiÞ ée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé en L ar�Ÿ culé à un second corps de bâ�Ÿ ment en L formant 
ensemble un bâ�Ÿ ment de plan rectangulaire / Façade principale à six travées, nue et lisse, avec 
l'entrée déportée sur la droite / Matériaux : appareil de moellon, enduit / Couverture : toit à deux 
versants, ardoise / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB129 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Constance"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 16, boulevard Henri Fabre

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le parc a été amoindri mais l'ensemble a conservé un intérêt 
historique, architectural et paysager. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. 
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Historique
Ce�© e demeure campagnarde élégante aurait été édiÞ ée autour de 
1800 (elle est en tout cas men�Ÿ onnée dans un document de 1819). 
Les deux avant-corps à trois faces furent rajoutés entre 1852 et 1880.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire �X ß anqué de corps latéraux moins élevés �Y / Façade du corps 
principal ordonnancée, à 5 travées, encadrée par deux avants-corps à trois faces qui prolongent les 
ailes �Z / Matériaux : pierre de taille jaune, appareil de moellon, enduit / Couverture : �X toit à deux 
versants et croupes interrompu par un toit étroit en retour d'équerre (deux pans, croupes), tuile 
ronde ; �Y toit à trois pans, tuile ; �Z toit-terrasse / Épannelage : RdC surélevé+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB130 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom "Villa Caroline"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 17, rue Audric et traverse Léon Meisserel - Saint-Barnabé

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le parc du domaine bas�Ÿ daire a presque en�Ÿ èrement disparu à la 
suite d'un détachement parcellaire qui a servi à la construc�Ÿ on de la 
"Résidence de La Bas�Ÿ de" mais la demeure conserve toute sa valeur 
architecturale (composi�Ÿ on, rythme, étagement, toiture complexe) et 
son intérêt historique.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses décors : �X tableau du linteau, 
pilastres superposés en pierre jaune encadrant la travée centrale surmontée d'un fronton curviligne 
sans ornement, corniche intermédiaire, appuis de baie reposant sur des corbeaux, claustras en tuile 
du mur d'acrotère, volets persiennés ; �Z frontons brisés, balustres sommitales des avant-corps. 

Historique
Le "château de Saint-Barnabé" fut édiÞ é au XVIIIe siècle. C'était la 
maison de campagne des Évêques de Marseille. Au XIXe siècle, il 
abrita une pension de famille renommée qui accueillit, entre autres, 
Marie-Chris�Ÿ ne de Bourbon-Siciles, Régente d’Espagne et femme de 
Ferdinand VII, et Alphonse Lamar�Ÿ ne lors de ses cures aux Camoins.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire cantonné de trois tours carrées, prolongé par des communs 
en retour d'équerre formant une cour / Façade : hauteurs d'étage décroissantes, baies cintrées, 
porte centrée arquée, baie centrale accostée de pilastres en table festonnés supportant des demi-
frontons cintrés / Matériaux : appareil de moellon, pierre, enduit / Couverture : toit à deux pans, 
croupes, débord, tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+étage carré+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB131 - n° C-41 •  12e arrondissement

Nom "Château de Saint-Barnabé"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 158, avenue Montaigne

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Jules Can�Ÿ ni légua le château par testament à la Ville de Marseille en 
1914 mais celui-ci fut grevé d'un usufruit en faveur de sa veuve décé-
dée en 1924. Après avoir été délaissé pendant quatre-vingt sept ans, 
alors qu'il menaçait ruine, il fut remis en état pour abriter une crèche 
en 2011. C'est l'un des symboles de Saint-Barnabé avec l'église voisine. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage doit conserver sa 
composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor : bossages en tables, mascaron de la porte 
représentant une divinité barbue et couronnée, bandeau Þ lant, lambrequin de rive d'égout du 
préau en bois de l'entrée, lambrequins des baies. Le portail (deux piliers ornés de colonnes toscanes 
jumelées, grille à deux ba�© ants au Þ n décor à "la marguerite" et grilles latérales) doit être conservé. 
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Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle sur l'une des propriétés de la famille 
Reynaud, détentrice de nombreux terrains sur les hauteurs de Saint-
Barnabé depuis le Moyen Âge.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade antérieure nue et lisse, à 5 travées / Matériaux : 
appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : pilastres d’angle, bandeaux Þ lants, 
linteaux (entablement), cadres de baie / Couverture : toit à deux versants et croupe ; tuile 
ronde ; quatre souches de cheminée latérales / Épannelage : soubassement, R+1.

Code et n¡ de la planche EB132 - n° C-40 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Reynaud

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 13, allée de La Compassion 

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa 
modénature. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les jardins 
seront conservés. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle 
sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de la bas�Ÿ de est conservée. Le domaine 
bas�Ÿ daire a été fortement amoindri mais la par�Ÿ e qui subsiste 
conserve une qualité paysagère excep�Ÿ onnelle et cons�Ÿ tue une 
respira�Ÿ on dans un secteur fortement bouleversé par l'urbanisa�Ÿ on. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
décors : chaînes d'angle, consoles à glyphes, tympan du fronton orné d'un cartouche accosté de 
feuillages, frise de postes (ß ots doublés) du mur d'acrotère, corniches intermédiaires, corniche 
d'a�«  que. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de à l'architecture sobre et élégante fut construite 
dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire présentant deux façades à 5 travées similaires, 
percées au rez-de-chaussée de porte-fenêtres (au nord, corps principal surmonté d'un fronton 
brisé ; au sud, corps principal à léger ressaut surmonté d'un fronton cintré surbaissé) / Maté-
riaux : pierre de taille, enduit / Couverture : toiture à deux versants, croupes ; tuile ronde, 
souches en brique / Épannelage : R+2 / Surface parcellaire : 2 246 m².

Code et n¡ de la planche EB133 - n° C-41 •  12e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de de la rue du Docteur Cauvin"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 183, rue du Docteur Cauvin - Saint-Jean-du-Désert

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager
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Historique
Maison de maître édiÞ ée à la Þ n du XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce cons�Ÿ tué de plusieurs corps de bâ�Ÿ ment accolés, dominé par une tour 
carrée englobée dans la toiture, avec une pergola qui forme une terrasse au premier / Façades nues 
et lisses - façade principale à 3 travées / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit ; 
souches de cheminée en brique et pierre / Couverture : toit combiné dont trois toitures à deux 
versants et croupes, tuile ronde ; toit-terrasse / Épannelage : soubassement, R+2+demi-étage carré.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée (façade 
ordonnancée) et la qualité paysagère est remarquable. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et 
ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
Le jardin devra être préservé. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur 
la parcelle sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de 
l'édiÞ ce.

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire à trois travées - la façade postérieure est canton-
née par deux tourelles d'angle octogonales de même hauteur / Matériaux : pierre, enduit / 
Couverture : toit à deux versants, percé par un lanternon octogonal vitré ; tuile / Façade posté-
rieure striée de lignes de refend sur toute sa surface ; corniche soulignant le demi-étage carré, 
corniche de couronnement à dentelets espacés / Épannelage : RdC, étage carré, mezzanine.

Code et n¡ de la planche EB134 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de à la façade cantonnée de tourelles

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 58, boulevard Charles Kaddouz - Saint-Julien

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Code et n¡ de la planche EB135 - n° C-35 •  12e arrondissement

Nom "Le Mas"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 2, boulevard Faidherbe

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée. Le jardin à la 
française est excep�Ÿ onnel.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modé-
nature et ses décors : cadres de baie moulurés et clavés (agrafes), garde-corps en fer forgé, lignes de 
tuile au-dessus des rives de toit. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 
Le jardin sera conservé. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle 
sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Maison de maître édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle, 
qui abrite la Mairie des XIe et XIIe arrondissements. La façade 
postérieure, tournée vers le paysage de la vallée de l'Huveaune et 
invisible depuis l'avenue, est la plus ornementée.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire composant avec la pente / Façade - antérieure �X nue et 
lisse, à 5 travées - postérieure �Y ordonnancée, présentant des cadres de baie clavés / Maté-
riaux : appareil de moellon, enduit / Ornements : pilastres, cadres, corbeaux, amor�Ÿ ssements 
au-dessus de la corniche de couronnement (façades latérales) / Couverture : toit à deux longs 
pans et croupes ; tuile à emboîtement / Épannelage : R+1 côté rue, R+3 côté jardin.

Code et n¡ de la planche EB139 - n° C-36 •  12e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de au grand toit à croupes"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 318, avenue du 24 avril 1915

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments 
de décor : �X pilastres d’angle, bandeaux, cadres, entablements des linteaux ; �Y cadres clavés 
(agrafes), corbeaux de la corniche de couronnement, balcons centrés supportés par des consoles 
à glyphes, rambardes en fer forgé des baies des deux derniers étages. Le jardin sera préservé.

Historique
Maison de maître édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle sur le 
modèle des bas�Ÿ des du XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire composant avec la pente, construit sur un mur de soutè-
nement formant une plateforme / Façade postérieure ordonnancée, nue et lisse, à 5 travées / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : pilastres, lignes de 
refend, cadres moulurés, corniches, balustrade de la terrasse / Couverture : toit à deux ver-
sants, croupes ; tuile creuse ; lucarne rampante (arc circulaire surbaissé) / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB138 - n° C-36 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XIXe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Traverse du canal et 30, avenue Fernandel

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré un détachement de parcelle qui a amoindri le parc, le 
caractère paysager est préservé. La valeur architecturale de l'édiÞ ce 
est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de 
décor. Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant sera maintenu pour me�© re en 
valeur l'édiÞ ce. 
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Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire ar�Ÿ culé à un corps rectangulaire long et étroit, les communs / 
Façade principale nue et lisse, à 5 travées, percée de baies en arc bombé / Matériaux : appareil 
de moellon, enduit / Ornements : cintres des baies, garde-corps en fer forgé (façade Nord). Volets 
pleins / Couverture : toit de forme irrégulière, à deux longs pans et croupes, rives sortantes et 
biaises, angles arrondis, génoise ; tuile creuse / Épannelage : soubassement, R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB140 - n° C-36 •  12e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 4, boulevard de L'Helvé�Ÿ e

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. 
Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant sera maintenu pour me�© re en valeur 
l'édiÞ ce. 

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade principale asymétrique, nue et lisse, à trois tra-
vées, précédée d'un perron / Matériaux : appareil de moellon, pierre appareillée,  pierre froide
(soubassement), enduit à la chaux / Ornements : lisse, lignes de refend, crosse�© es, cadres 
vitruviens clavés surmontés d'un arc brisé interrompu, parapet à balustres/ Couverture : toit à 
deux pans et croupes, parapet ; tuile creuse / Épannelage : soubassement, R+1.

Code et n¡ de la planche EB146 - n° C-23 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de L'Annonciade

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Rue Albert Einstein - Les Bessons

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature et ses 
éléments de décor : clefs de voûte accostées de claveaux sur les linteaux des baies, panneaux 
de balustres engagées des garde-corps des balcons qui reposent sur des consoles, frise sous 
l'a�«  que composée de table�© es.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e ancienne bas�Ÿ de a abrité l'école paroissiale de garçons de 
Château-Gombert de 1864 à 1904. L'établissement était tenu par 
la congréga�Ÿ on laïque masculine de droit pon�Ÿ Þ cal des frères 
Maristes fondée en 1817 par Marcelin Champagnat à La Valla-en-
Gier dans la Loire. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire très étroit / Façade principale exposée au sud, nue et 
lisse, à 8 travées - façade latérale Ouest ouverte de la porte d'entrée, nue et lisse, présentant 
une niche et une corniche de couronnement interrompue par un fronton cintré / Matériaux : 
appareil de moellon, brique (souches des sept cheminées), enduit / Couverture : toit à deux 
longs pans, croupe ; tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+1.

Code et n¡ de la planche EB147 - n° C-23 •  13e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de-école paroissiale"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 68, rue É�Ÿ enne Miège

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce conserve la mémoire du terroir gombertois au sud du 
noyau villageois. Il témoigne aussi de la présence à Château-Gom-
bert des frères Maristes qui se consacrent à l'éduca�Ÿ on de la jeu-
nesse dans les zones les plus défavorisées avec des écoles primaires 
et secondaires, foyers d'étudiants et orphelinats.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être dénaturé. La 
façade principale devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et son élément 
de décor, une statue de la Vierge placée dans une niche surmontée d'un fronton cintré.

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré une composi�Ÿ on asymétrique, la valeur historique et architec-
turale de l'édiÞ ce est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on de la façade donnant sur le jardin n'est possible. Aucune modiÞ ca�Ÿ on 
d'aspect de toiture n'est possible. L'édiÞ ce devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor : façade postérieure : garde-corps en fer forgé - tourelles d'angle : bandeaux - 
tourelles : consoles des balustrades, moulures et rainures - rose�© es, pe�Ÿ tes lésènes -, corniches 
intermédiaires.

Historique
Construite dans la seconde moi�Ÿ é du XIXe siècle, ce�© e maison de 
maître construite en limite du centre ancien intrigue par le traitement 
di�+ érencié de ses façades : par souci d'économie et de discré�Ÿ on, 
l'inves�Ÿ ssement ornemental a été concentré sur la façade qui donnait 
sur la propriété.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire cantonné de deux tours d'angle hexagonales de même 
hauteur au sud / Façade principale présentant deux balcons Þ lants, encadrée par les tours percées 
de baies étroites en arc plein cintre et coi�+ ées d'une balustrade / Matériaux : appareil de moellon, 
pierre de taille, enduit / Ornements : bandeaux, balustres, grandes consoles, garde-corps en fer 
forgé / Couverture : toit à deux versants, croupes ; quatre souches ; tuile ronde / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB148 - n° C-23 •  13e arrondissement

Nom Maison de maître cantonnée de deux tours d'angle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 88, rue É�Ÿ enne Miège

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Historique
Maison de maître atypique, tout en longueur et associant toit-terrasse 
et toits pyramidaux, édiÞ ée autour de 1900 et, vraisemblablement, 
modiÞ ée dans les années 1920-1930. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps principal carré marqué par des pilastres d'angle accessible par un seuil en 
degrés protégé par une marquise donnant accès à une porte-fenêtre, ß anqué d'ailes percées de 
triplets, prolongées par un pe�Ÿ t corps de bâ�Ÿ ment en retour d'équerre dominé par une tour carrée / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre froide, enduit / Couverture : toit-terrasse, toit en pavillon 
surbaissé, toits pyramidaux à �Ÿ rants retroussés, ardoise, zinc / Épannelage : RdC surélevé+1.

Code et n¡ de la planche EB150 - n° C-23 •  13e arrondissement

Nom Villa "Sole Mio" (anciennement "Villa Santo Estello")

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 22, rue de La Reine Jeanne

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Malgré des remaniements qui ont "épaissi" les ailes du bâ�Ÿ ment, 
l'intérêt architectural de l'ensemble est conservé.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature : 
corniche intermédiaire, table�© es des appuis de baie, garde-corps en fer forgé, auvents 
sur consoles en bois, bandeau Þ lant sous les consoles des passées de toiture des toits 
pyramidaux, épis de faîtage en zinc. Le bassin circulaire et la vasque seront préservés.

Historique
La bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle porte le nom de M. de La Boudinière, 
gérant de la Société des Eaux de Malpassé dite "Eau de La Rose" for-
mée en 1840 pour amener l'eau du quar�Ÿ er "Aquas bonas" (ou de La 
Rose) vers les nouveaux quar�Ÿ ers en construc�Ÿ on de La Plaine, Chave, 
Méren�Ÿ é qui furent parmi les premiers à posséder l'eau courante. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce retangulaire / Façade principale ordonnancée, plane, à 3 travées, percée 
de baies arquées / Matériaux : appareil de moellon, pierre froide (soubassement), enduit / 
Ornements : corniche intermédiaire, consoles sculptées du balcon, table�© e ondulante consoles à 
volute au-dessus de la baie centrale formant un larmier, linteau de la baie principale orné d'un mo�Ÿ f 
ß oral / Couverture : toits à deux pentes, croupes ; tuile ronde / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB152 - n° C-28 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de La Boudinière dite aussi "Campagne La Valen�Ÿ ne"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 6bis, avenue de La Boudinière - Malpassé

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le domaine a été lo�Ÿ  à par�Ÿ r de 1924 et l'avenue a été ouverte en 
1952 : le bâ�Ÿ ment conserve seul la mémoire du passé agricole du 
secteur. Du fait de l'installa�Ÿ on d'un atelier d'horloger au XXe siècle, 
la porte a disparu mais l'édiÞ ce conserve les caractéris�Ÿ ques des 
bas�Ÿ des marsellaises et un beau balcon de style rococo.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor 
: mascaron de la porte représentant Bacchus, balcon reposant sur deux consoles sculptées 
représentant deux pe�Ÿ ts tritons sans bras, larmier, clefs des cadres des baies, génoise à deux rangs, 
ferronnerie "à la marguerite" de l'imposte (volutes et entrelacs).
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© 2016 Google

Code et n¡ de la planche EB153 - n° C-29 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Valdonne (Lycée Denis Diderot)

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 23, boulevard Lavéran

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature : 
corniches intermédiaires, cadres moulurés, appuis des baies réunissant les fenêtres groupées 
deux par deux, fronton brisé du pignon du corps central ; parapet à balustres interrompu par 
un pe�Ÿ t fronton brisé du pe�Ÿ t bâ�Ÿ ment annexe.

Historique
Bas�Ÿ de du XIXe siècle reprenant l'ordonnancement et les modéna-
tures des bas�Ÿ des du XVIIIe siècle. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré ß anqué d'un pe�Ÿ t bâ�Ÿ ment / Façade principale ordonnancée, à 
5 travées, organisée autour de l'avant-corps en saillie - façade latérale percée de baies jumelées - en-
trée latérale précédée d'un seuil en degrés - façade postérieure nue et lisse, à 5 travées / Matériaux : 
appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux versants, croupes, tuile ronde ; 
lucarne à deux pans ; souches en pierre / Épannelage : soubassement, R+1+étage d’a�«  que.

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure a été édiÞ ée dans le style des bas�Ÿ des marseillaises du 
XVIIIe siècle. Elle en est l'archétype : respect des propor�Ÿ ons, modéna-
tures rares et sobres, simplicité des lignes, nombre de travées, cadence 
des baies. L'intérêt historique et architectural de l'édiÞ ce est conservé. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n'est possible. L'édiÞ ce devra conserver sa 
composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. Le mur de soutènement d'une ancienne terrasse 
de jardin en demi-lune, qui repose sur une série d'arches en appareil en blocaille (à l'origine, des 
niches pour placer des pots d'orangers) devra être conservé. 

Historique
Le domaine des Paroyes existe depuis, au moins, le XVIe siècle : 
un acte men�Ÿ onne les frères Mathieu et Antoine Amphoux dits 
"Paroyes", cul�Ÿ vateurs en 1549. Il a appartenu à la famille d'Adolphe 
Thiers qui a fait rebâ�Ÿ r la bas�Ÿ de vers 1850. La propriété a été morce-
lée au XXe siècle et la parcelle de la bas�Ÿ de est réduite aux abords.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire de 400 m², encadré par des annexes moins élevées / 
Façade principale ordonnancée, à 5 travées, rythmée par des corniches intermédiaires / Maté-
riaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : bossages en table, corniche à 
gros modillons espacés, bandeaux Þ lants reliant les appuis des baies, persiennes / Couverture : 
toit à deux versants, croupes ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB154 - n° C-16 •  13e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de des Paroyes"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 41, chemin des Paroyes - Les Médecins, Château-Gombert

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager
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Code et n¡ de la planche EB158 - n°C-16 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de La Parade

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 9001, chemin de Palama - Palama

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. Aucune modiÞ -
ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle 
construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter 
a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

Historique
Grande bas�Ÿ de homogène édiÞ ée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : bâ�Ÿ ment rectangulaire / Façades ordonnancées, à 7 travées - antérieure organisée 
autour du corps principal sommé d'une lucarne rampante, seuil en degrés /  Matériaux : appareil 
de moellon, pierre de taille, pierre froide (soubassement), enduit / Ornements : chaînes d'angle, 
cadres, corniches intermédiaires soulignant les étages, volets persiennés / Couverture : toit à deux 
versants et croupes, tuile creuse / Épannelage : RdC surélévé (basses o�8  ces) +1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB156 - n° C-29 •  13e arrondissement

Nom Château des Martégaux

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 229, avenue des Olives et chemin des Martégaux

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure présente un plan irrégulier mais une façade principale 
harmonieuse. Malgré les bâ�Ÿ ments adven�Ÿ ces qui l’enserrent, son 
intérêt architectural est conservé. Visible depuis l'avenue des Olives, 
elle marque le paysage et conserve la mémoire de l’ancien terroir 
marseillais.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de 
décor : harpes des baies et des tourelles, table�© es au-dessus des baies, appuis, bandeaux reliant les 
allèges, consoles deux par deux du balcon centré, corniches à den�Ÿ cules des ailes aux extrémités 
ornées d'un amor�Ÿ ssement coi�+ é d'un pe�Ÿ t toit en bâ�Ÿ ère, garde-corps en fer forgé.

Historique
Bas�Ÿ de construite à la Þ n du XIXe siècle, à ß anc de coteau et en limite 
du chemin rural des Martégaux. Le parc a été réduit par plusieurs 
détachements de parcelles.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis encadré d'ailes moins élevées prolongées d'annexes et cantonnées 
d'une tour ronde (ensemble  adossé à un long bâ�Ÿ ment donnant sur la rue) / Façade antérieure : 
pignon surmonté d'un arc en mitre (larmier) - ailes percées de fenêtres à deux baies / Matériaux : 
appareil de moellon, enduit / Couverture : toit combiné (toit à deux versants, toit mono-pente, tuile 
ronde) ; toit en poivrière, tuile plate / Épannelage : soubassement, R+1 et R+2.
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Code et n¡ de la planche EB167 - n° C-35 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de Bonne Grâce de Canolle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 46, boulevard Barry - Saint-Just

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

Historique
La bas�Ÿ de de la famille Bonne Grâce fut édiÞ ée en 1742 sur l'un des 
domaines les plus riches du terroir. Elle passa en diverses mains puis 
vers 1870 les Sœurs de Marie Joseph (œuvre des prisons) y installèrent 
un orphelinat pour enfants de détenues, l'Asile de Notre-Dame de La 
Garde. Depuis 1987, elle abrite une école de confession juive, "Yavné". 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade antérieure ordonnancée avec corps central en léger 
ressaut marqué par des pilastres - à bossages au RdC, à refends à l'étage, plats sous la corniche du 
fronton -, percée de baies en arc segmentaire et ouverte d’une porte à deux ba�© ants inscrite dans un 
arc en anse de panier / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à 
deux versants et croupes, rive sortante ; tuile creuse / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

JustiÞ cation de la prŽservation
L'architecture de l'édiÞ ce est élégante et savante. Encadrée par des 
pilastres superposés traités en di�+ érents reliefs qui scandent les étages, 
la travée centrale superpose un arc en anse de panier accosté de 
pilastres ioniques, un entablement à dentelets, un arc plein cintre clavé, 
un fronton cintré surbaissé et un fronton brisé à dentelets. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses décors : pilastres des jambages 
de la porte ornés d'une conque, imposte en arc en anse de panier en fer forgé, cadre de la baie 
centrale encadré de volutes rentrantes et orné d'un mascaron accosté de festons, fronton de baie 
cintré, fronton brisé à jour, bandeau Þ lant sous les appuis de l'étage d'a�«  ques, lignes de refend.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée.La parcelle 
cons�Ÿ tue une respira�Ÿ on dans le �Ÿ ssu urbain.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Dans le 
cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une dis-
tance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère des lieux et à la construc�Ÿ on existante 
y compris aux éléments qui l'accompagnent (planta�Ÿ ons, murets...). 

Historique
Ce bâ�Ÿ ment fut construit pour accueillir le Grand Séminaire. Les 
Sœurs hospitalières de Saint-Augus�Ÿ n s’y installèrent en 1837 pour 
recevoir des femmes âgées ou inÞ rmes. Il fut ensuite transformé en 
résidence religieuse pour femmes seules. La propriété fait actuelle-
ment l'objet d'une opéra�Ÿ on immobilière (Domaine d'Hippone). 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce organisé sur un plan en U - bâ�Ÿ ment principal (9 travées) ß anqué de 
deux ailes perpendiculaires en retour (4 travées) - l'aile sud comprend une chapelle / Maté-
riaux : pierre, enduit / Couverture : toit à deux croupes ; tuile / Façade antérieure : bandeaux, 
corniches, corps principal surmonté d'un fronton triangulaire à jour avec un balcon au premier 
reposant sur des consoles / Épannelage : RdC(surélevé), deux étages carrés.

Code et n¡ de la planche EB169 - n° C-34 •  13e arrondissement

Nom Ancien Grand Séminaire - "Les Dames Réunies" 2

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 59, av. de Saint-Just et lots 2-5-6-7-10-11 du "Domaine d'Hippone"

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager
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Code et n¡ de la planche EB170 - n° C-34 •  13e arrondissement

Nom Domaine de la famille Lavie

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 7, impasse Sylvestre - Saint-Just

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
L'architecte qui construisit ce�© e belle demeure pour la famille Lavie 
s'est référé aux villas construites en Véné�Ÿ e par Andrea Palladio au 
XVIe siècle. Elle appar�Ÿ ent au Ministère de la Jus�Ÿ ce et elle accueille 
di�+ érents organismes de la Protec�Ÿ on judiciaire de la Jeunesse, ainsi 
que des associa�Ÿ ons habilitées à l’inser�Ÿ on.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Matériaux : pierre, enduit / Couverture : toiture en 
pavillon ; tuile / Façades antérieure et postérieure à cinq travées ; entrée double avec porte-
fenêtres accessible depuis un perron à l'est ; corps principal surmonté d'un fronton triangulaire 
surbaissé ; corniche de couronnement à ressaut / Épannelage : RdC(surélevé), deux étages 
carrés / Surface bâ�Ÿ e : 445 m² - total planchers : 564 m².

JustiÞ cation de la prŽservation
Le caractère paysager du parc bas�Ÿ daire a disparu. Des construc-
�Ÿ ons diverses sont venues altérer la composi�Ÿ on générale de la 
propriété mais le terrain d'assie�© e demeure considérable. L'édiÞ ce 
est excep�Ÿ onnel (situa�Ÿ on dominante sur le port de la Jolie�© e avec 
vue vers L'Estaque et la Côte bleue, typologie, propor�Ÿ ons...). 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses dé-
cors. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les éléments qui font par�Ÿ e 
intégrante du caractère des lieux (allée de platanes, prairie, pinède, murets...) devront être conservés. 
Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une 
distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce est aujourd'hui isolé dans une zone d'ac�Ÿ vités du Technopôle 
de Château-Gombert et elle est très peu visible depuis la voie mais son 
intérêt architectural et sa valeur historique sont conservés.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 

Historique
Maison de maître édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Façade principale nue et lisse, à 5 travées, ordonnan-
cée et organisée autour d'une entrée centrée surmontée d'un balcon, précédée d'un seuil 
en degrés / Matériaux : appareil de moellon, enduit / Ornements : cadres et appuis de baie, 
corniches intermédiaires / Couverture : toit à deux versants et croupes, présentant des angles 
arrondis ; tuile creuse / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB171 - n° C-22 •  13e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 25, rue Max Planck - Saint-Mitre

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager
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Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
L'intérêt architectural et la valeur historique de l'édiÞ ce sont conservés.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 

Historique
Maison de maître édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade principale ordonnancée, à 3 travées, nue 
et lisse / Matériaux : appareil de moellon, enduit / Ornements : cadres et appuis de baie, 
entablements au-dessus des linteaux, arc cintré au-dessus de la porte / Couverture : toit à 
deux versants et croupes, présentant des angles arrondis, rive sortante et biaise ; tuile creuse / 
Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB173 - n° C-27 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Avenue Arnavon

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Code et n¡ de la planche EB174 - n° C-28 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de de Party

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 1, chemin des grives - Le Merlan

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure est désormais environnée par un quar�Ÿ er pavillonnaire et 
isolée des terrains agricoles mais sa valeur architecturale et historique 
est conservée. Les ves�Ÿ ges du jardin d'agrément sont remarquables. 
L'ensemble cons�Ÿ tue un témoignage d'un domaine de 100 hectares ali-
menté par des bassins réputé pour son verger, ses oliviers et ses vignes. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de 
décor (cadres moulurés, volets persiennés). Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence 
su�8  sant sera maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce. L'ancienne chapelle privée édiÞ ée dans le 
parc �Y sera conservée. 

Historique
Le domaine fut organisé vers 1791 par le Gombertois Jérôme Party. 
Fragmenté, amoindri et abandonné dans les années 1950, il revit 
aujourd'hui sur quelques parcelles grâce à l'ac�Ÿ on d'une associa�Ÿ on 
de protec�Ÿ on et d'éduca�Ÿ on à l'environnement et au développement 
durable qui s'emploie à restaurer une agriculture périurbaine.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis �X encadré d'ailes moins élevées chacune prolongée d'annexes / 
Façade antérieure ordonnancée à 5 travées / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, 
brique (souches), enduit à la chaux strié de refends / Ornements : chaînes d'encoignure et tableaux 
à crosse�© es moulurés, corniche intermédiaire formant l'allège des baies de l'étage d'a�«  que / Cou-
verture : toit à deux versants, croupes ; tuile creuse / Épannelage : soubassement, R+2.

�Y

�X
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Code et n¡ de la planche EB175 - n° C-28 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Ba�© arel ou de La Batarelle dit "Château de La Batarelle"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 1, impasse Guynemer

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale et paysagère de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses éléments de 
décor. Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant sera maintenu pour me�© re en 
valeur l'édiÞ ce. 

Historique
Bas�Ÿ de construite à ß anc de coteau à la Þ n du XIXe siècle qui appar-
�Ÿ nt à la famille Ba�© arel, un peu remaniée dans les années 1930 
(changement des menuiseries des baies, des volets et des garde-
corps). 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis de plan rectangulaire / Façade antérieure ordonnancée, à trois 
travées, surmontée d'un pe�Ÿ t fronton brisé interrompant la balustrade de l'acrotère, précédée 
d'un perron / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Ornements : pilastres 
d'angle, frise de den�Ÿ cules, corniche de couronnement / Couverture : toit à deux versants et 
croupes ; tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+1.

Historique
"Bas�Ÿ de-villa" édiÞ ée autour de 1900.

Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire prolongé par deux ailes plus étroites / Façade principale 
ordonnancée, percée de baies en arc bombé, marquée par une série d'arcs surbaissés en 
brique�© es aux étages - travée centrale percée d’une baie géminée et surmontée par un pignon à 
jour / Matériaux : appareil de moellon, brique, enduit / Ornements : bandeaux, cadres de baie, 
cintres en accolade au premier étage / Couverture : toit à deux versants, lucarne à deux pans, 
tuile ronde / Épannelage : soubassement, R+1+étage d’a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB177 - n° C-28 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de aux arcs en accolade

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 73, avenue Claude Monet

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
Le parc a été récemment urbanisé suite à un détachement de 
parcelle mais la valeur architecturale et l'intérêt paysager de l'édiÞ ce 
demeurent.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. 
Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant doit être maintenu sur le devant 
pour me�© re en valeur l'édiÞ ce. 
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Ce�© e maison de maître en appareil brique et pierre qui ressemble 
à une pe�Ÿ te manufacture a été édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du 
XIXe siècle. Elle est actuellement occupée par les bureaux de la 
Compagnie Républicaine de Sécurité CRS 53.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire cantonné d'une tourelle de plan carré crénelée, construite à 
ß anc de coteau / Façade antérieure ordonnancée, à 9 travées, compar�Ÿ mentée par des pilastres 
toute hauteur - corps principal percé de baies en arc bombé, précédé d’un seuil en degrés / 
Matériaux : appareil de moellon, brique, enduit / Couverture : toit à deux versants et croupes, 
tuile creuse ; toit-terrasse (tour) / Épannelage : soubassement, R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB178 - n° C-28 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de à la tourelle d'angle crénelée

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 71, avenue Claude Monet

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et 
ses éléments de décor en brique : chaînes d'encoignure, pilastres, large corniche sur une 
hauteur d'allège, cadres de baie, cintres en accolade du corps principal, mâchicoulis de la tour.

Historique
Bas�Ÿ de de style composite édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du 
XIXe siècle, vraisemblablement remaniée vers 1920-1930, qui abrite 
actuellement une clinique privée.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire �X cantonné de deux tours �Y qui encadrent la façade prin-
cipale / Façade principale nue et lisse, percée de fenêtres à deux baies à tous les étages, ouverte 
d'une porte centrée précédée d'un seuil en degrés, sommée d'un fronton / Matériaux : appareil de 
moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : �X toit à croupes ; tuile ronde, zinc (rive de toit) ; �Y 
toit en pavillon à �Ÿ rants retroussés, ardoise, œils-de-bœuf, zinc / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB180 - n° C-28 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de aux toits pyramidaux à �Ÿ rants retroussés

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 136, traverse Montcault - Saint-Barthélémy

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature 
et ses éléments de décor : �X lisses, cadres des baies géminées en arc segmentaire clavés 
(agrafes), larmier en arc plein cintre au-dessus de la porte, fronton cintré surmontant la travée 
centrale, poinçons sommant les œils-de-bœuf ; �Y arcs déprimés moulurés des baies.
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Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XIXe siècle présentant un plan complexe.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire accolé à un bâ�Ÿ ment perpendiculaire cantonné d'un 
pavillon / Façade sur jardin encadrée par deux retours de façade arrondis, précédée d'une avancée 
formant terrasse, percée de baies en arc segmentaire / Ornements : cadres de baies en brique�© es / 
Matériaux : appareil de moellon, brique, enduit / Couverture : toit à trois pans, toit à deux versants, 
toit à quatre versants et angle arrondi ; tuile creuse / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB182 - n° C-14 •  14e arrondissement

Nom Château des Barrigue / du Comte de Castellane / de Fontainieu

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 91, chemin rural de Fontainieu

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce (�X) est masqué par l'Orphelinat départemental bâ�Ÿ  en 
1932 par l'architecte Gaston Castel (�Y) avec lequel on le confond très 
souvent mais sa valeur architecturale et son intérêt historique sont 
conservés. Le jardin est remarquable.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et 
ses éléments de décor (lisses, cadres, corniche). Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle 
construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter 
a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

�Y

�X

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle, "mono-orientée" - l'inves�Ÿ ssement 
architectural a été concentré sur la façade principale -, et remaniée vers 
1900-1920 (ailes, adjonc�Ÿ ons). 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire ß anqué de deux ailes symétriques �X - l'aile gauche est 
par�Ÿ ellement masquée par une tour carrée �Y / Façade principale ordonnancée, à 3 travées, rythmée 
par des pilastres, percée de baies rectangulaires clavées / Matériaux : appareil de moellon, pierre de 
taille, enduit / Couverture : �X toit à deux versants et croupe, tuile creuse ; toit mono-pente ; �Y toit 
en pavillon, passée de toiture, corbeaux en bois ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+2.

Code et n¡ de la planche EB185 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Magdala"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 121, chemin des Bessons

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale est conservée. Le portail orné de deux 
sphinges a été préservé.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, sa modénature et ses décors : pi-
lastres, agrafes, cadres vitruviens moulurés au rez-de-chaussée, entablements au-dessus des baies, 
balustres, bandeaux reliant les appuis, corniches intermédiaires, fronton brisé surbaissé et garde-
corps en fer forgé de la baie centrale, larmier en arc segmentaire au-dessus du triplet de la tour.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, 
sa modénature et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de 
toiture n’est possible. 

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré à trois travées ß anqué d'annexes / Façades nues et 
lisses - façade principale ouverte d'une porte centrée, surmontée d'un entablement et d'un 
larmier maçonné / Matériaux : appareil de moellon, enduit à la chaux / Ornements : pilastres 
corniers / Couverture : toit à quatre pans égaux, présentant des angles arrondis, rive sortante ; 
tuile creuse / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB186 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "L'Estelle"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 103, chemin de Saint-Joseph à Sainte-Marthe

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Bas�Ÿ de construite entre le XVIIe et le XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade principale à 4 travées, percée de baies faiblement 
arquées, porte décentrée / Matériaux : appareil de moellon, pierre, enduit / Ornements : bandeaux 
Þ lants, chambranle de la porte, table�© e au-dessus du linteau surmontée d'un débord co�+ ré dans 
une maçonnerie, corbeaux des appuis des pe�Ÿ tes fenêtres de l'étage d'a�«  que, persiennes / Couver-
ture : toits à deux pentes et croupes, rive sortante ; tuile creuse / Épannelage : R+1+étage d'a�«  que.

Code et n¡ de la planche EB187 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 98, boulevard Alphonse Allais

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce conserve un intérêt historique, architectural et paysager. La 
façade est sobre et harmonieuse. La porte est caractérisée par un 
larmier maçonné et retroussé que l'on rencontre souvent dans les 
grandes demeures provençales des XVIIe et XVIIIe siècles. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. La clôture 
doit rester ajourée de façon à ce que l'élément bâ�Ÿ  patrimonial reste visible depuis la rue et 
proÞ te à tous. 

© 2016 Google
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Historique
Bâ�Ÿ e dans un style classique épuré de 1728 à 1741 par Balthazar Dre-
veton pour le marquis Louis-Sauveur de Villeneuve, ambassadeur de 
Louis XV à Constan�Ÿ nople, la résidence de campagne passa de mains 
en mains : Joseph Hugues, Ignace-Antoine d’Anthoine, baron d’Empire 
Saint-Joseph, les Dames de Saint-Pierre, l'Évêché et la Ville en 1976.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : ensemble bâ�Ÿ  organisé autour d'une cour - deux pavillons en hémicycle encadrant 
le portail d'entrée, un corps principal rectangulaire à neuf travées, des bâ�Ÿ ments annexes, une 
chapelle (arc segmentaire, 1858) /  Matériaux : pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux 
croupes, tuile / Façade sur cour : cinq travées, fronton triangulaire - sur parc : neuf travées, corps 
central saillant bombé surmonté d'un fronton brisé convexe et ondulant / Épannelage : R+1.

JustiÞ cation de la prŽservation
Lorsque le château fut acquis par le diocèse en 1921 pour abriter le 
Grand Séminaire, des annexes furent ajoutées au bâ�Ÿ ment central 
demeuré intact. La valeur architecturale de l'édiÞ ce est excep�Ÿ on-
nelle (façades ordonnancées équilibrées, décor simple mais ra�8  né).

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les ouvrages ne devront pas 
être dénaturés et ils devront conserver toute leur intégrité, leur composi�Ÿ on, leurs matériaux et 
leurs éléments de décor : bas-reliefs sur les frontons nord et sud représentant un cœurs sculpté en 
mémoire de la fusion de la communauté des Dames de Saint-Pierre avec celle des Dames du Sacré-
Cœur, chaînes, bossage con�Ÿ nu en tables, clefs surdimensionnées, corniches, crête de toit. 

Code et n¡ de la planche EB188 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Château Hugues / château Anthoine / bas�Ÿ de Saint-Joseph)

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 72, rue Paul Coxe - Saint-Joseph

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �6 ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée. La double 
toiture employée qui imbrique deux toits à deux pans avec une 
noue est rare pour ce type d'édiÞ ce et sans doute unique à 
Marseille - la bas�Ÿ de de La Plancherie (EB116) à Saint-Menet (site 
Arkéma) possède une toiture similaire mais incomplète.

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P3
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux, 
sa modénature et ses éléments de décor. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de 
toiture n’est possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la 
parcelle sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de 
l'édiÞ ce.

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire à trois travées accosté d'ailes étroites perpen-
diculaires / Façade antérieure rythmée par des lisses et des pilastres en brique�© e, sommée 
d'un fronton-pignon à jour / Matériaux : appareil de moellon, brique, enduit à la chaux / 
Couverture : toiture à versants mul�Ÿ ples, dite en T, combinant deux toits à deux versants ; tuile 
creuse ; couverture de la rive de toit en zinc / Épannelage : R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB191 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XIXe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 29, chemin des Bessons - Saint-Joseph

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment est conservée et 
remarquable. La qualité paysagère du parc est excep�Ÿ onnelle. 
Depuis 1960, le château accueille une fonda�Ÿ on et un lieu 
d’exposi�Ÿ on. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P1
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor (pilastres corniers, cadres segmentaires clavés, oculus enguirlandé, linteaux 
et allèges moulurés, balustres, consoles, lisses). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de 
toiture n’est possible. Les éléments de décor et de paysage remarquable du domaine (terrasse 
bordée d'une balustrade, bassin, allée plantée) seront conservés. 

Historique
Cet relais de chasse édiÞ é au cours de la première moi�Ÿ é du 
XVIIe siècle, sous le règne de Louis XIII, devint la propriété de 
grands négociants marseillais à la Révolu�Ÿ on. Une succession de 
propriétaires ajoutèrent leur touche personnelle (ornements, 
agrandissements) puis il devint la propriété de Paul Ricard en 1937. 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire à cinq travées encadré d'ailes d'un niveau ; annexes 
join�Ÿ ves /  Façade principale marquée par des pilastres à bossages plats, surmontée d'un fronton 
curviligne à jour et sans retour ; baie centrale de l'étage noble sommée d'un fronton brisé inter-
rompu à volutes rentrantes / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : 
toit à deux croupes, tuile creuse / Épannelage : R+1+demi-étage carré / Surface : 461 m².

Code et n¡ de la planche EB192 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Canne / Château Ricard / Château de Sainte-Marthe  

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 60, chemin des Bessons - Sainte-Marthe

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'intérêt architectural et la valeur historique de l'édiÞ ce sont conservés.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être 
dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor. Dans 
le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une 
distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.
 

Historique
Maison de maître ("campagne") édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré ; communs join�Ÿ fs / Façade lisse et nue à 9 travées organi-
sée autour d'une grande porte centrée / Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, 
enduit / Couverture : toit à deux versants, tuile creuse / Épannelage : R+1.

Code et n¡ de la planche EB194 - n° C-21 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "Les Étoiles"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 8, impasse des étoiles - Sainte-Marthe

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager
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JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale et l'intérêt paysager de l'édiÞ ce sont 
conservés.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas 
être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses éléments de décor. 
Dans le cadre d'un projet, un espace de déférence su�8  sant sera maintenu pour me�© re en valeur 
l'édiÞ ce.  

Historique
Maison de villégiature édiÞ ée au XIXe siècle.

Description des ouvrages
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire prolongé par un avant-corps formant une terrasse, 
cantonné d'une tourelle rectangulaire au nord / Façade principale nue et lisse, présentant deux 
pe�Ÿ ts murs pignons à jour /  Matériaux : appareil de moellon, enduit à la chaux / Couver-
ture : toits à deux versants, toit à quatre pans (tourelle) ; tuile à emboîtement /  Épannelage : 
R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB197 - n° C-13 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de "La Provençale"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 32, chemin de La Mure - Les Borels

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description des ouvrages
Plan de masse : corps de logis rectangulaire à cinq travées encadré d'ailes moins élevées / Façade 
principale ordonnancée, nue et lisse, marquée par des pilastres d'angle sommés de chapiteaux 
moulurés composites, cons�Ÿ tués d'une astragale, d'une corbeille plate cannelée et d'un tailloir 
arqué orné d'oves /  Matériaux : appareil de moellon, enduit à la chaux / Couverture : toits à deux 
versants et croupes, présentant des angles arrondis ; tuile creuse /  Épannelage : R+1+comble.

Code et n¡ de la planche EB198 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de La Delorme

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 49, chemin de Saint-Antoine à Saint-Joseph - La Delorme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa 
modénature (corniches intermédiaires, cadres de baie, génoise). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect 
de façade et de toiture n’est possible. Le parc (arbres, pelouses) sera conservé. Dans le cadre 
d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur la parcelle sera implantée à une distance 
su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.
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Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

JustiÞ cation de la prŽservation
L'intérêt architectural et l'intérêt paysager sont conservés.

Prescriptions spŽciÞ ques 
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor : �X cadres des baies des façades Nord et Ouest surmontés d'une palme�© e mou-
lurée accostée de volutes rentrantes, volets persiennés en demi-lune) ; �Y chaînes d’angle, corniches 
intermédiaires ; �Z arcs segmentaires au-dessus des baies, bandeaux et table�© es moulurées sur les 
faces, rambarde en fer forgé. Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible.

Historique
Maison de maître édiÞ ée à la Þ n du XIXe siècle qui présente une tour 
de guet dans l'angle surmontée d'une large plate-forme qui perme�© ait 
aux propriétaires de scruter l'horizon et d'observer l'arrivée des navires.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps de logis rectangulaire �X précédé d’un avant-corps, cantonné d'un bâ�Ÿ ment 
étroit �Y et d'une tour octogonale �Z / �X Pignon à 3 travées percé de fenêtres à deux baies et de 
deux baies rondes ; �Y pignon percé de baies géminées aux cadres en brique - tour percée d'oculi 
ovales et de baies étroites / Matériaux : appareil de moellon, brique, enduit / Couverture : toits à 
deux pans, larges passées de toit, tuile à emboîtement / Épannelage : �X�Y RdC surélevé+2+comble.

Code et n¡ de la planche EB199 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de cantonnée d'une tourelle d'observa�Ÿ on

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 148, rue Le Châtelier (Résidence Pâquere�© es)

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description des ouvrages
Plan de masse : corps de logis carré �X que jouxte un corps de bâ�Ÿ ment rectangulaire moins élevé 
(les communs) �Y ; annexes / �X Façade antérieure lisse et nue, à 3 travées ; �Y façade à 4 travées / 
Matériaux : appareil de moellon, brique�© es, enduit / Ornements : �X cadres, bandeau ; �Y encadre-
ments harpés des baies / Couverture : �X toit à deux versants et croupes, angles arrondis, rive sor-
tante ; tuile creuse ; �Y toit à deux pans, tuile creuse / Épannelage : R+2+demi-étage carré ; �Y R+2.

Code et n¡ de la planche EB200 - n° C-20 •  14e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de du XVIIIe siècle

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 124, rue Le Châtelier

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. Les deux ouvrages ne 
devront pas être dénaturés et ils devront conserver leur composi�Ÿ on, leurs matériaux et 
leur modénature. Dans le cadre d'un projet d'ensemble, un espace de déférence su�8  sant doit 
être maintenu pour me�© re en valeur l'édiÞ ce.
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JustiÞ cation de la prŽservation
La demeure est coupée de ce qui fut son environnement de verdure 
mais et son aspect a été un peu modiÞ é (l'enduit a uniformisé la 
façade et altéré son expressivité) mais elle reste un témoignage pré-
cieux de l'architecture classique marseillaise et conserve la mémoire 
d'un domaine bas�Ÿ daire qui fut très important. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra pas être dénaturé 
et il devra conserver sa composi�Ÿ on et ses matériaux. La façade principale devra conserver sa 
modénature et ses éléments de décor : larges bandeaux, corniche d'a�«  que, mur d'acrotère 
interrompu par des balustres. 

Historique
Ce�© e bas�Ÿ de fut édiÞ ée à par�Ÿ r de 1782. Quand le domaine a été 
urbanisé, elle a été menacée de dispari�Ÿ on. Elle a été sauvée en 
1988 par le centre social et l'associa�Ÿ on "Château de Servières". 
Elle accueille aujourd'hui un Centre social (patrimoine de la Ville de 
Marseille).

Description de l'ouvrage
Plan de masse : corps principal rectangulaire encadré par deux ailes moins élevées (angles arrondis 
créés grâce à des piliers engagés) / Façade à 7 travées et 18 baies, composée autour d'un avant-
corps orné de pilastres en pierre apparente et d'un balcon au garde-corps plein / Matériaux : 
appareil de moellon, pierre de taille, pierre froide (soubassement), enduit / Couverture : toiture à 
bâ�Ÿ ère, toit-terrasse / Épannelage : R+1+1/2 étage carré.

Code et n¡ de la planche EB201 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Château de Servières

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse Traverse de la chèvre - La Delorme

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

© chateaudeservieres.org 

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle, remaniée au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce rectangulaire / Façade principale ordonnancée, encadrée par des 
pilastres d'angle, à trois travées, compar�Ÿ mentée par quatre pilastres, surmontée d'un fronton 
brisé interrompu / Ornements : arc segmentaire au-dessus de la porte d'entrée centrée / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux versants, 
croupe ; tuile ronde ; souches de cheminée en pierre / Épannelage : R+1+demi-étage carré.

Code et n¡ de la planche EB202 - n° C-20 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Lègre

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 120, avenue des Aygalades

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale de l'édiÞ ce est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature : 
cadres clavés des baies en arc segmentaire, pilastres, garde-corps en fer forgé.



189

M
A

R
S

E
ILLE

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

AA

AB

A

CC

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

Historique
Bas�Ÿ de édiÞ ée au XVIIIe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré / Façade principale nue et lisse, à cinq travées, organisée 
autour d'un balcon centré, surmontée d'une lucarne-fronton cintrée accostée de volutes et d'amor-
�Ÿ ssements, précédée d'un perron / Ornements : cadres de baie clavés, corniche intermédiaire / 
Matériaux : appareil de moellon, pierre de taille, enduit / Couverture : toit à deux versants et 
croupe ; lucarne, quatre souches de cheminée en pierre ; tuile ronde / Épannelage : RdC surélevé+1.

Code et n¡ de la planche EB204 - n° C-12 •  15e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de à la lucarne-fronton

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 12, boulevard Balthazar Blanc

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'édiÞ ce a perdu son parc et il est environné de maisons depuis que 
le domaine a été vendu et découpé en lots à la Þ n du XIXe siècle 
suite à l'essor démographique dans les villages industriels du Nord 
de Marseille mais sa valeur architecturale, historique et paysagère 
est conservée.

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage ne devra 
pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature.

JustiÞ cation de la prŽservation
La valeur architecturale du bâ�Ÿ ment a été un peu altérée par 
des construc�Ÿ ons et travaux divers mais il demeure néanmoins 
remarquable. La qualité paysagère du parc est conservée et 
excep�Ÿ onnelle. 

Prescriptions spŽciÞ ques + espace d'accompagnement P2
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
décors (agrafes, mo�Ÿ fs sculptés en bandeau, crête de toit en brique et pilastres ornés de ß eurs de lys, 
cartouche portant le monogramme E sur la façade principale, oratoire). Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect 
de façade et de toiture n’est possible. Dans le cadre d'un projet, toute nouvelle construc�Ÿ on réalisée sur 
la parcelle sera implantée à une distance su�8  sante pour ne pas porter a�© einte au caractère de l'édiÞ ce.

Historique
Bas�Ÿ de richement ornée édiÞ ée dans la seconde moi�Ÿ é du 
XIXe siècle dans le style néo-classique, présentant un ordonnance-
ment monumental sur la façade Sud, et une élégante niche murale 
surmontée d'un baldaquin qui servait à la protec�Ÿ on de la famille 
sur la façade Ouest.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan carré à 5 travées / Matériaux : pierre de taille, enduit
Couverture : toit à forte pente, deux croupes, souches de cheminée saillantes ; tuile / Façade 
antérieure : lignes de refend, linteaux des baies surmontés de table�© es, pilastres plats sans cha-
piteaux ornés d'agrafes, corniche à ressaut et gros métatomes espacés surmontée d'un fronton 
cintré orné d'une conque et interrompu par un cartouche ; balustres / Épannelage : R+2.

Code et n¡ de la planche EB206 - n° C-13 •  15e arrondissement

Nom Château Espanet ou Château Lachèvre

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 108, chemin de Saint-Louis au Rove - Saint-Louis

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager



Règlement - Volet patrimonial - N.3 BASSIN CENTRE
Métropole AMP - PLUi de Marseille-Provence        Projet de PLUi arrêté

190

M
A

R
S

E
IL

LE

AA

AB

A

CA

BA

CO

CH

CI

CE

E

CM

CC

FHS

V
ue

s 
ob

liq
ue

s 
: G

oo
gl

e 
Im

ag
er

ie
 ©

 2
01

7 
(h

�© 
p:

//g
ok

m
l.n

et
/m

ap
s)

 / 
V

ue
s 

aé
rie

nn
es

 : 
O

rt
ho

ph
ot

o 
M

P
M

 | 
IG

N
 2

01
3

Historique
Sur la pente Sud de la colline de Verduron, la très vaste propriété 
de La Gavo�© e est restée à l'écart de l'urbanisa�Ÿ on jusque dans 
les années 1970. Ce qui l'en reste est aujourd'hui complètement 
englobé dans un �Ÿ ssu pavillonnaire ramiÞ é. Le corps de ferme du 
XVIIIe siècle a été remanié au XIXe siècle.

Description de l'ouvrage
Plan de masse : assemblage de quatre corps de bâ�Ÿ ments de formes irrégulières, édiÞ és en enÞ -
lade, prolongés par des édiÞ ces adven�Ÿ ces - l'ensemble est "lié" au nord, côté route, par un corps 
de bâ�Ÿ ment bas et étroit construit postérieurement / Façade principale sur cour à cinq travées, 
nues et lisses, avec l'entrée centrée et accessible par un seuil à degrés protégé par une verrière / 
Matériaux : appareil de moellon, enduit / Couverture : toit à deux pentes, rive biaise ; tuile ronde.

Code et n¡ de la planche EB207 - n° C-07 •  15e arrondissement

Nom "Bas�Ÿ de de La Gavo�© e" ou "bas�Ÿ de Delubac"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 43, boulevard Marius Brémond - Verduron

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �6 paysager

JustiÞ cation de la prŽservation
L'ensemble bas�Ÿ daire, conservé en rive d'un quar�Ÿ er pavillonnaire 
("Les Jardins de La Gavo�© e"), comprend un corps de ferme dont 
la valeur architecturale est conservée et les ves�Ÿ ges d'un jardin 
d'agrément qui comprend encore de beaux arbres dont la valeur 
paysagère est conservée. 

Prescriptions spŽciÞ ques
Aucune modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. L'ouvrage devra 
conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et sa modénature. La véranda et la pe�Ÿ te tourelle 
d'angle carrée coi�+ ée d'un toit en pavillon surmonté d'un amor�Ÿ ssement, qui donne sur la 
route, à l'ar�Ÿ cula�Ÿ on de deux corps de bâ�Ÿ ment seront conservées. 

© 2016 Google

JustiÞ cation de la prŽservation
Le caractère paysager a peu à peu disparu (1960 : construc�Ÿ on d'un 
lycée privé dans le parc ; 1969 : lo�Ÿ ssement ; 1972-1973 : construc-
�Ÿ on de pavillons dans le jardin) et la demeure a été divisée en 13 
appartements en 1969. Néanmoins la valeur architecturale et l'intérêt 
historique de l'édiÞ ce sont conservés. �}  Voir PrŽambule du volume N1

Prescriptions spŽciÞ ques
L'ouvrage ne devra pas être dénaturé et il devra conserver sa composi�Ÿ on, ses matériaux et ses 
éléments de décor - notamment, sur l'écoinçon central de la loggia, le panneau en mosaïque 
portant les armes de la Savoie et l'inscrip�Ÿ on : ORFANOTROFIO/PRINCIPE UMBERTO. Aucune 
modiÞ ca�Ÿ on d'aspect de façade et de toiture n’est possible. 

Historique
Désiré Michel, entrepreneur de maçonnerie, Þ t l'acquisi�Ÿ on de 
ce�© e propriété en 1861 et Þ t reconstruire la bas�Ÿ de en 1874. Elle 
fut vendue en 1926 à l'État italien et la Société de secours mutuels 
"La Fratellanza italiana" la transforma en orphelinat qui porta le 
nom de "Principe Umberto". 

Description de l'ouvrage
Plan de masse : édiÞ ce de plan rectangulaire ß anqué d'une tourelle d'escalier demi-hors-œuvre 
accolée à l'éléva�Ÿ on est ; por�Ÿ que à arcades couvert en terrasse d'agrément et formant porche 
au centre de la façade /  Matériaux : brique, moellon, enduit au ciment / Couverture : toit à 
deux croupes ; tuile plate mécanique / Ornements : chaînes d'angle en fausse pierre de taille, 
panneau mosaïqué / Épannelage : R+2 / Surface totale planchers : 1 224 m².

Code et n¡ de la planche EB209 - n° C-12 •  16e arrondissement

Nom Bas�Ÿ de Roubaud ou "Bas�Ÿ de Désiré Michel"

Type Bas�Ÿ de/château - Patrimoine bas�Ÿ daire

Adresse 15, impasse du Bon Coin, L’Estaque-Gare - L’Estaque

Crit•re de prŽservation �6 historique �6 architectural �… ar�Ÿ s�Ÿ que �… culturel �… paysager


























































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































































